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CALENDRIER POUR L’ANNÉE 1894-95
h * 1

1894
Septembre Octobre

1 Samedi.
2 Dimanche.
3 Lundi. -i-Examen pour le B. ès Arts

et VInscription.

1 Lundi. — Second incendie du Sé- 
1705. — Erection duminaire, 1 

Siège épiscopal de Québec, 1674. 
—Entrée des Facultés de Droit et 
de Médecine.4 Mardi.

5 Mercredi.
6 Jeudi.
7 Vendredi.—Rentrée du Grand et du

Petit Séminaire.
8 Samedi.—Ouverture des classes du

Petit et du Grand Séminaire de 
Québec et de la faculté des Arts 
à Québec.

9 Dimanche.
10 Lundi.
IL Mardi.
12 Mercredi.—Cartier arrive à Québec,

1535.
13 Jeudi.
14 Vendredi.
15' Samedi.—Ouverture de la retraite 

annuelle du Grand Séminaire de 
Québec.

16 DIMANCHE.
17 Lundi.—Prix du Prince de Galles

fondé en 1860.
18 Mardi.— Fôte de Mgr le Rkoteub.
19 Mercredi.—Quatre Temps.—Ouver

ture de la retraite du Petit Sémi
naire de Québec.

2 Mardi.
3 Mercredi.
4 Jeudi.
5 Vendredi.
6 Samedi.
7 Dimanche.
8 Lundi.
9 Mardi.—Ouverture du Petit Sémiv/

naire de Québec, 1668.
10 Mercredi.
11 Jeudi.
12 Vendredi.
13 Samedi.
14 Dimanche.
15 Lundi.
1,6 Mardi.
17 Mercredi."
18 .Jeudi.
19 Vendredi.
20 Samedi.
21 Dimanche.
22 Lundi.
23 Mardi.
24 Mercredi.
25 Jeudi.
26 Vendredi.
27 Samedi.
28 Dimanche.
29 Lundi.
30 Matdi.
31 Mercredi.—Jeûne.

f*î

f

20 Jeudi.
21 Vendredi.—Quatre-Temps.
22 Samedi.—Quatre-Temps.
23 Dimanche.
24 Lundi.
25 Mardi.
26 Mercredi.
27 Jeudi.
28 Vendredi.
29 Samedi.
30 Dimanche.

*
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Novembre
[Le Souverain Pontife Pie IXa 

cordé, à perpétuité, aux élèves rie P Uni
versité Laval et ilu Séminaire de Québec, 

indulgence jdénière, qui peut être 
gagnée dans le cows d > mois de novem- 
btc,avx conditions ordinaires, pourvu 

ils ties'-

Décembre
il Samedi.
2 Dimanche.—1er de l'Àvent.
3 Lundi.
4 Mardi.
5 Mercredi.—Jeûne.
(i Jeudi.—Erection de la Congrégation 

du Petit Séminaire de Québec, 
1767.

7 Vendredi. —Jeûne.
8 Samedi.—Immaculée Concrétion.—

Fêle de l’Université, — Charte de 
l’Université oetri 
Victoria I, 1852. 
do Mgr de Laval. -658 
gencejdénière et salut à la chajielle 
du Séminaire,

9 Dimanche.—?o de l’Avent.
10 Lundi.
11 Mardi.
12 Mercredi.—Jeûne.
13 Jeudi.
14 Vendredi.—Jeûne.
15 Samedi.

fi Dimanche.—3e do l’Avent.
17 Lundi.
18 Mardi.
19 Mercredi.—Quatre-Temps.—Jeûne.
20 Jeudi.
21 Vendredi,—Quatre-Temps.—Jeûne. 

—Examen dans les Facultés de
Droit, de Médecine et des Arts.

22 Samedi.—Quatre-Temps.—Jeûne.
23 Dimanche.
24 Lundi.—Jeûne.
25 Mardi.—Nokl.—Retraite de

tion au Petit Séminaire.
26 Mercredi —Vacances de Noël.
27 Jeudi.
" 8 Vendr. di.
29 Samedi.
30 Dimanche.
31 Lundi.

que, le jour de Irur communion, 
tent la chapelle du Séminaire.'\

I Jeudi.—Toussaint.
Kr

*2 Vendredi. — Commémorât-!
morts. — Il n’y a pas de cours 
durant les offices de In Ilasiliqut.

3 Samedi. — Service funèbre pour les
Bienfaiteurs à la chajnlle du 
Séminaire.

4 Dimanche.—Indulgence plénière et
salut de St Charles à la chapelle

■yéo par 
— Censé

S. M. 
oration

i Mardi.
7 Mercredi.
8 Jeudi.
9 Vendredi.

10 Samedi.
11 Dimanche.
12 Lundi.
13 Mardi.
14 Mercredi.
15 Jeudi —Premier incendie du Sémi- 

1701.
16 Vendredi.
17 Samedi.
18 Dimanche.
19 Lundi.
20 Mardi.
21 Mercredi.
22 Jeudi.
23 Vendredi.
24 Samedi.
25 Dimanche.
26 Lundi.
27 Mardi.
28 Mercredi.
29 Jeudi.
§0 Vendredi.

i
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1895

Janvier Février
k. 1 Mardi.—Circoncision. —Incendie

de la chapelle du Séminaire et 
de sa collection de tableaux; 
1888.

2 Mercredi.
3 Jeudi.
4 Vendredi.
5 Samedi.
6 Dimanche.—Epiphanie.
7 Lundi.—Examen dans les Facultés

de Théologie et des Arts.
8 Mardi.—Commencement du second

9 Mercredi.
Ill Jeudi.
11 Vendredi.
12 Samedi.
13 Dimanche.
14 Lundi.
15 Mardi.
16 Mercredi.
17 Jeudi.
18 Vendredi.
10 Samedi.
20 Dimanche.
21 Lundi.
22 Mardi.
23 Mercredi.
24 Jeudi.
25 Vendredi.
26 Samedi.
27 Dimanche.—Sainte-Famille.— Fête

patronale/lu Séminaire de Québec.
28 Lundi.
29 Mardi.—St François de Sales.—

Indulgence plénière et solennité à 
la chapelle du Séminaire.

30 Mercredi.—Examen du Petit Sémi-

1 Vendredi.
2 Samedi. — Purification.— Indul

gence plénière à la chapelle du 
Séminaire.

3 Dimanche.
4 Lundi.
5 Mardi.
6 Mercredi.
7 Jeudi.
8 Vendredi.
9 Samedi.

10 Dimanche.—Septuaoésimk.
11 Lundi.
12 Mardi.
13 Mercredi.
14 Jeudi.
15 Vendredi.
16 Samedi.
17 Dimanche.
18 Lundi.
19 Mardi.
20 Mercredi.—Election de Léon XIII,

1878.
21 Jeudi.
22 Vendredi.
23 Samedi.
24 Dimanche.
25 Lundi.
26 Mardi.
27 Mercredi.—Les Cendres.
28 Jeudi.

r
*

i

31 Jeudi.
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Avril
2 Somjdi.-Nai.sanoe de Ldun XIII, coLd à^éluiltZTülè^, i*VtJni-

3 D.uakcbk- Couronnement do Uon nee Vudetj,™*
Aiii, gagné» dans le cours du mois d'avril.4 Lundi.

5 Mardi.
6 Mercredi.
7 Jeudi.
8 Vendredi.
9 Samedi.

10 Dimanche.
11 Lundi..—[Los élèves en Médecine

qui doivent subir leurs épreuves 
de Doctorat au terme de Pflques 
doiveht présenter leur demande 
au Recteur ax^o

aux conditions ordinaires, pourvu que, 
le jour de leur communion, ils visitent la 
chapelle du Séminaire.V 1 Lundi.— Publication des thèses

le Doctorat en Théoloqie.
2 Mardi. ’
8 Mercredi.
4 Jeudi.
5 Vendredi.—Examen dons les Facul

tés de Droit, de Médecine et des 
Arts. 

fi Samedi.
7 Dimanche.—Les Hameaux.— Retrai

te annuelle des élèves de V Univer- 
. sité.

8 Lundi.
9 Mardi.

10 Mercredi.
11 Jeudi.
12 Vendredi.—Mgr de Laval donne ses 

biens au Séminaire, 1680.

| le certificat 
mes du Seoré-d’examem*

12 Muid'i™'"1

13 Mercredi.
14 Jeudi.
15 Vendredi.
16 Samedi.
17 Dimanche.
18 Lundi.
19 Mardi-Consécration épiscopale de

Son Eminence le Cardinal Tas
chereau, 1871.—Congé.

20 Mercredi.
21 Jeudi.
22 Vendredi.
23 Samedi.
24 Dimanche.
25 Lundi.—Incendie du Grand Sémi- 

• naire, 1865. — Annonciation :
obligation d'entendre la

13 Samedi.
14 DiIianche.—Pâques.
15 Lundi.—Publication des thèses pour 

l'examen de la licence en Théolo
gie.— Vacances de Pâques.

16 Mardi.
17 Mercredi.
18 Jeudi.
19 Vendredi.
20 Samedi.
21 Dimanche—De Quasimodo.
22 Lundi.—Examens dans les Facultés

de Théologie et des Arts.
23 Mardi. — Commencement du troi

sième terme.
24 Mercredi.
25 Jeudi.
26 Vendredi.
27 Samedi.
28 Dimanche.
29 Lundi.
30 Mardi. —Naissance do Mgr de

Laval, 1622.—Congé,

26 Mardi.
27 Mercredi.
28 Jeudi.
29 Vendredi
30 Samedi.
31 Dimanche.

V EJ
I
1
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Mai Juin
1 Mercredi.
2 Jeudi.
3 Vendredi.
4 Samedi.
5 Dimanchk.
6 Lundi. — Mort do

[Le Souverain Pontife Pie IX 
cordé, à perpétuité, aux élèves de l*Uni
versité Laval et du Séminaire de Qué
bec, une indulgence plénière, qui peut 
être gagnée dans le cours du mois de juin 
aux conditions ordinaires, pourvu que, 
le jour de leur communion, ils visitent la 
chapelle du Séminaire. J

1 Samedi.-—Jeûne.
2 Dimanchk.—Pbntkoôtk.
3 Lundi.
4 Mardi.
5 Mercredi.—Quatre-Temps.—Jeûne.
6 Jeudi.
7 Vendredi.—Quaiy-e-Temps.—Jeûner

Mgr E.-A. Tfisohereou, premier 
cardinal canadien, 1886.

8 Samedi. — Quatre-Temps.—Jéûno.
» Dimanche.—Trinité. — Examen do 

catéchisme ait Petit Séminaire.
10 Lundi.
11 Mardi.
12 Mercredi.
13 Jeudi. — Fête-Dieu. — Obligation

d'entendre la messe.
14 Vendredi.
15 Samedi.
16 Dimanche.—Arrivée de Mgr de La

val à Québec, 1659.
17 Lundi.—Examen pour l'Inscription

et le Baccalauréat ès Arts.
IX Mardi.
19 Mercredi.
20 Jeudi. -L- Victoria, Reine d’Angle- 

1837.—Consécration solen- 
de l’Université au

Mgr de Lu val, 
1708.—Les élèves en Droit et en 
Médecine qui doivent subir leurs 
•examens de Licence ou de Docto
rat en juin, doivent présenter leur 
demande au Recteur avec le certi

ficat d’examens de termes du Secré-

7 Mardi.
8 Mercredi.
9 Jeudi.

10 Vendredi.
11 Samedi.
12 Dimanche.
13 Lundi.
14 Mardi.
15 Mercredi —Institution canonique de

l’Université Laval par Sa Sain
teté Pie IX, 1876.

16 Jeudi.
17 Vendredi.
18 Samedi.
19 Dimanche.
20 Lundi.
21 Mardi.
22 Mercredi.
23 Jeudi. Ascension. — Translation 

solennelle des restes de Mgr de 
Laval à la chapelle du Séminaire 
de Québec, 1876.

24 Vendredi. — Fête
Congé.

25 Samedi.
26 Dimanche.
27 Lundi.
28 Mardi.
29 Mercredi.
30 Jeudi
31 Vendredi.

terlie
de la Reine. —

Cœur de Jésus, 1873. — Service 
funèbre pour les anciens élèves à 
la chapelle du Séminaire.

21 Vendredi.
22 Samedi.
23 Dimanche.—Indulgence pléniè

chapelle du Séminaire.
24 Lundi.—St Jean-BaptiItr.
25 Mardi.—Première messe dite à Qué

bec, 1615.
26 Mercredi!
27 Jeudi.
28 Vendredi.—rSS. Pikbbk et Paul. —

Obligation d’entendre la messe.
29 Samedi.—Jeûne.
30 Dimanche,

\V V

!4r:i
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1 Lundi---- Inauguration de la Puis-1
sanoe du Canada, 1867.

2 Mardi.
3 Mercredi. — fondation de Québec 

par Champlain, 1608.

Août
1 Jeudi.
2 Vendredi.
3 Samedi.
4 Dimanche.
5 Lundi.
6 Mardi.
7 Mercredi.
8 Jeudi'.
9 Vendredi^

10 Samedi.
11 Dimanche.—Fête patronale do S. B. 

le Cardinal Taaoherean, Visiteur

5 Vendredi.
6 Samedi.
7 Dimanche.
8 Lundi.
9 Mardi. 

Mercredi. 
Jeudi. et Chancelier A nos 

l’Université.Samedi.
Dimanche. 12 Lundi.

13 Mardi.
14 Mercredi.
15 Jeudi.—Assomption.
16 Vendredi.
17 Samedi.
18 Dimanche.
19 Lundi.
20 Mardi.
21 Mercredi.

Koyale le Prince de 1 
l’Université Laval, 1860.

23 Vendredi.
24 Samedi.
25 Dimanche.
26 Lupdi.
27 Mardi.
28 Mercredi. ^
29 Jeudi.
30 Vendredi.
31 Samedi.

Mercredi.

Vendredi.

Dimanche.

Mardi. 22 ■ Visite de Son Altesse 
Galles à

Vendredi.

Dimanche.

Mardi!
Mercredi.

A', fl—1 Un examen pour Vln.eriptio, et l, Baccalauréat i. Art. commencera 
le leeptembre im.-Le, élivee peneionnairce au Petit et au Orand Séminaire de 
Québec rentrent le 6 «ptehlre—C’ut le 7 Membre commencent le. cour, de 
lu Faculté rfet Art* à Québec.—La rentrée des Facultés de Droit it de Médecine 
aura heu le 1 octobre 1895.

‘ 2 U' /«»■• >>» l'on célébré le, fétu ,vivante. .—La fêle du
Recteur, la naie.anc, de U,jr de Laval, la naiuanc. de la Reine, Vauniver.air.iu 
.ocr. oa delatram lati „n, et la fête patronale du Yieiteur de V Université, la fête 
de saint Jean-Baptiste.

3° Le jour des Morts (2 novembre) et le 
• a Pat de cou»'* durant les offices de la Cathédrale.

credi des Centres (27 février) il n'y

S
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UNIVERSITÉ LAVAL

CARDINAL PROTECTEUR

L’ÉMINENTISSIME

MIEGISLAS LEDOCHOWSKI
V

CARDINAL-PRÊTRE DE LA SAINTE ÉGLISE ROMAINE

DU TITRE DE STE-MARIE DE L’ARA CCELI,

PRÉFET GÉNÉRAS DE LA SACRÉE CONGRÉGATION DE LA PROPAGANDE

CONSEIL SUPÉRIEUR

ÉTABLI PAR LA BULLE « INTER VARIAS SOLLIC1TUDINES » POUR

LA HAUTE SURVEILLANCE DE LA FOI ET DES MOEURS,

NN. SS. LES ARCHEVÊQUES ET ÉVÊQUES DE LA 
PROVINCE DE QUÉBEC.
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PERSONNEL DE L’UNIVERSITÉ
ANNÉE 1894-95

VISITEUR ET CHANCELIER APOSTOLIQUE

L’Eminentissime ELZÉAR-ALEXANDRE TASCHEREAU, Ar
chevêque de Québec, Cardinal-prêlre de la Sainte Eglise 
Romaine du titre de Sainte-Marie de la Victoire.

VICE-CHANCELIER APOSTOLIQUE

Sa Grandeur Mgr ÉDOUARD-CHARLES FABRE, Archevêque 
de Montréal.

I

RECTEUR

Mgr J.-C. K.-LAFLAMME, Supcrieurdu Séminaire de Québec.

VICE-RECTEUR A MONTRÉAL

M. JEAN-BAPTISTE PROUX, Professeur à la Faculté des
Arts.v,

O MEMBRES DU CONSEIL

L'honorable J.-A. CHAPLEAU, Professeur à la Faculté de 
Droit.

L’bonorable EDMUND-JAMES FLYNN, Professeur à la Faculté 
de Droit.
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M. OLEOPHAS GAGNON, Directeur du Séminaire de Québec.
Mgr THOMAS-ETIENNE II A .M Kl, llireclcur du Séminaire.
L’honorable CHARLES - FRANÇOIS - STANISLAS LANGE- 

LlliR, Professeur à la Faculté de Droit.
CHARLES-EUSEBE LEMIEUX, Ecuyer, Professeur à la Fa

culté de Médecine.
M. ARTHUR MARCHAND, Directeur du Séminaire.
M. OLIVIER-E. MATHIEU, Directeur du Séminaire.
Mgr BENJAMIN PAQUET, Directeur du Séminaire.
M. LOUIS-IIONORE PAQUET, Directeur du Séminaire.
M. EDMOND PARADIS, Directeur du Séminaire.

1 M. PIERRE ROUSSEL, Directeur du Séminaire.
LOUIS-JOSEPH-ALFRED SIMARD, Écuyer, Professeur h la 

Faculté de Médecine.
CHARLES VERGE, Écuyer, Professeur à la Faculté do Méde

cine.

I

SECRÉTAIRE DE l'miVERSITÉ

M. ERNEST NADEAUE

BIBLIOTHÉCAIRE

Mgr THOMAS-ÉTIENNE HAMEL

U

? »
i
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FACULTÉ DE THÉOLOGIE
I

A QUÉBEC

X,

DOYEN

Mgr BENJAMIN PAQUET

SECRÉTAIRE
U

M. LOUIS-ADOLPHE PAQUET
,;1PROFESSEURS

Mgr BENJAMIN PAQUET, Professeur titulaire, Docleur 
Théologie, Protonotaire Apostolique et Consulteur de la 
S. C. do l’Index ; Professeur de Théologie morale.

M. LOUIS-HONORE PAQUET, Professeur titulaire, Docteur en
Théologie ; Professeur de Théologie dogmatique. •'

M. PIERRE ROUSSEL, Professeur titulaire, Docteur en Théo-' 
logic ; Professeur de Théologie morale.

M. LOUIS-ADOLPHE PAQUET, Professeur titulaire, Docteur 
en Théologie ; Professeur de Théologie dogmatique et 
(l’Histoire ecclésiaslique.

M. ERNEST NADEAU, Professeur titulaire, Docleuren Théo* 
logie et Licencié en Droit Canony Professeur de Théolo
gie morale.

en

k

AGRÉGÉS

M. JOSEPH GIGNAC, Docteur en Théologie.
M.1 ROBERT LAGUEUX, Docteur en Théologie. 
M. OMER CLOUTIER; Docteur en Théologie.
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A MONTRÉAL

DOYEN

M. ISAIIÎ-MARIE-CH ARLES LECOQ, P. S. S.

SECRÉTAIRE

M. HYACINTHE-FRANÇOIS ROUXEL, P. S. S.

PROFESSEURS

M. HYACINTHE-FRANÇOIS-DÊSIRÉ ROUXEL, P. S S Pro- 
femur titulaire, Docteur en Théologie ; Professeur de 
Théologie morale.

M. JOSEPH-THÉOPHILE PARENT, P. S. S., Professeur titu- 
latre, Docteur en Théologie ; Professeur d'Écriturc 
sainte et de Liturgie sacrée.

M. ISAIE-MARIE-CHARLES LECOQ, P. S. S., Professeur 
titulaire, Docteur en Théologie ; Professeur de Théolo
gie dogmatique.

M. NICOLAS-VICTOR MANY, P. S.'S., Professeur titulaire, 
Docteur en Théologie ; Professeur d’Hébreu et d’Histoire 
ecclésiastique.

M. JULES-CL.-MARIE DELAY1GNÉ, P. S. S.,Professeur titu
laire, Docteur en Théologie ; Professeur d’Écriture 
sainte.

M. EUGÉNE-SATURNIN DANGUY, P. S. S., Professeur titu
laire, Docteur en Théologie ; Professeur de Théologie 
morale.

M. ÉMILE-ÉDOUARD GIROT, P. S. S„ Professeur titulaire, 
Docteur en Théologie ; Professeur de Théologie dogma-

M. ADRIEN SÉRIEYS, P. S. S., Professeur titulaire, Docteur 
en Théologie ; Professeur de Théologie morale.

r
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M. JAMES F. DRISCOLL, P. S. S., Professeur titulaire, Bod- 
teur en 1 héolo^iç ; Professeur de Droit canonique. .

PROFESSEURS ÉMÉRITES i
Son Éminence le cardinal E.-A. TASCHEREAU, Archevêque 

de Québec, ancien professeur à la Faculté de Théologie.
Sa Grandeur MgrL.-N. BÉGIN, Archevêque de Cyrène, Mem

bre de la Société Royale du Canada, ancien professeur 
à la Faculté de Théologie.

Sa Grandeur Mgr A.-A. BLAIS, Évêque de Saint-Germain de 
Rimouski, ancien professeur à la Faculté de Théologie

Sa Grandeur Mgr T.-M. LABRECQUE, Evêque de Chicoutimi! 
ancien professeur à la Faculté de Théologie.
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FACULTÉ DE DROIT

A QUÉBEC

DOYEN

L’honorable CllARLES-FRANÇOIS-S. LANG ELI ER

SECRÉTAIRE

I L.-P. S1ROIS, Écuyer

PROFESSEURS

L’honorableCHARLESFRANÇOIS-STANISLASLANGELlER, 
Professeur titulaire, Docteur en Droit et Conseil de la 
Reine ; Professeur de Droit civil.—Résidence, 51 Grande . 
Allée.

L’honorable EDMUND-JAMES FLYNN, Professeur titulaire, 
Docteur en Droit et Conseil de la Reine ; Professeur de 
Droit romain.—Résidence, 15 rue Hamel.

L’honorable A.-BASILE ROUTHIER. Professeur titulaire, 
Docteur en Droit et ès Lettres, Juge de la Cour Supé- . 
rieure, Grand’Croix de l’ordre de S.-Grégoire, Membre 
de la Société Royale du Canada ; Professeur de Droit 
international.—Résidence, 83 rue Saint-Louis.

L’honorable THOMAS-CHASE CASGRAIN, Professeur titu
laire, Docteur eii'Droilel Conseil de la Reine ; Professeur 
de Droit criminel.—Résidence, 25 rue Remparts.

ALPHONSE POULIOT, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur 
en Droit ; Professeur de Procédure civile.— Résidence,
12 rue Haldimand.

N

\

:



— 19—
LOUIS-PHILIPPE S1ROIS, Ecuyer, Notoire, Professeur titu

laire, Docleur en Droit ; Professeur de Droit adminis
tratif.—Résidence 19-21 rue Couillard.

FRÉMONT, Écuyer, Professeur titulaire, Doc
teur en Droit ; Professeur de Droit civil.—Résidence, 29 
rue Sainte-Ursule.

Ls-M.-J.-ALPHONSE BERNIER, Écuyer, Professeur titulaire, 
Docleur en Droit ; Professeur de Droit commercial et 
maritime.— Résidence, Lévis.

L’honorable ALEXANDRE CHAUVEAU, Professeur titulaire 
Docteur en Droit et Juge des Sessions ; Professeur 
Doit criminel. —Résidence 70, rue St-Louis.

JOSEPH-T.

de

AGRÉGÉ

NAZAIRE OLIVIER, Écuyer, Docteur en Droit.—Résidence 
12 rue Ferland.

1

A MONTRÉAL

:<
DOYEN

L’honorable LOUIS-A. JETTÉ

SECRÉTAIRE

EUGÈNE LAFONTAINE, Écuyer

PROFESSEURS

L’honorable JOSEPH-A. CHAPLEAU, Professeur titulaire
Docteur en Droit, Commandeur de l’Ordre de S.-Grégoire’
Commandeur de la Légion d’honneur, Membre du Con
seil Privé de la Reine pour le Canada, Lieutenant-Gou
verneur de la Province de Québec ; Professeur de Droit 
international.— Résidence, Spencer Wood.



-20 —

L’honorable LOUIS-A, JETTIÏ, Professeur titulaire, Docteur 
en Droit et Juge de la Cour Supérieure ; Professeur de 
Droit civil.—Résidence, 75 rue Dubord, Montréal.

L’honorable J.-ALPHONSE OUIMET, Professeur titulaire, 
Docteur en Droit et Juge de la Cour Supérieure ; Profes
seur de Droit administratif.—Résidence, 575 rue Sher
brooke, Montréal.

Sir ALEXANDRE LACOSTE, Professeur titulaire, Docteur 
Droit, Jugp en chef de la Cour du Banc de la Reine ; Pro
fesseur de Droit commercial et maritime.—Résidence, 
71, rue Saint-Hubert, Montréal.

L’honorable CHARLES-CHAMILLY DE LORIM1ER, Profe 
titulaire, Docteur en Droit et Juge de la Cour Supérieure ; 
Professeur #le Droit criminel.—Résidence, 77 rue Saint- 
Hubert, Montréal.

L’honorable MICHEL MATHIEU, Professeur titulaire, Docteur 
en Droit et Juge de la Cour Supérieure; Professeur de 
Procédure civile.— Résidence, St-Lawrence Hall. Mont
réal. '

L’honorableHORACE-FRANÇOIS-XAVIER ARCHAMBEAULT,
Professeur titulaire, Docteur, en Droit ; Professeur de 
Droit commercial. —Résidence, 409 rue Dorchester, 
Montréal.

EUGÈNE LAFONTAINE, Écuyer, Professeur titulaire, Doc
teur en Droit ; Professeur de Droit romain.—Résidence, 
21 rue Saint-Denis, Céteau Saint-Louis, Montréal

FRKDÉRIC-DEBARTZCH MONK, Écuyer, Professeurs titulaire, 
Docteur en Droit ; Professeur de Droit constitutionnel et 
administratif.—Résidence, rue Saint-Denis, Montréal.

en

«leur

PROFESSEUR HONORAIRE

M. AUGUSTE-EUGÈNE AUBRY, LL. D., Chevalier de l’Ordre 
de Saint-Grégoire; ancien Professeur de Droit romain à 
l’Université Laval.

1

^t
nw

w
w

W
M

»



FACULTÉ DE MÉDECINE
- > .A

A QUÉREC

DOYEN

CHARLES-EUSÈBE LEMIEUX, Écuyer

SECRÉTAIRE

ALBERT MARDIS, Écuyer

PROFESSEURS

CHAltLES-EUSÉBE LEMIEUX, Écuyer, Professeur titulaire, 
Docteur en Médecine; Professeur d’Anatomie descriptive 
et topographique, et de Clinique externe à l’Hôtel-Dieu 
— Résidence, 23-25 rue Sainte-Ursule.

LOUIS JOSEPH-ALFRED SIMARI), Écuyer, Professeur titu
laire, Docteur en Médecine; Professeur de Physiologie 
et de Pathologie générale, du cours spécial des Maladies 
des yeux et des oreilles, ainsi que de la Clinique de 
mômes maladies au Dispensaire.—Résidence, 46 
Saint-Louis.

CHARLES VERGE, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine ; Professeur de Pathologie interne, de Théra
peutique spéciale, de Maladies des enfants et de Clini
que interne.—Résidence, Saint-Michel.

LAURENT GATELLIER, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur 
en Médecine ; Professeur de Pathologie externe, de 
Médecine opératoire théorique et de Clinique externe.— 
Résidence, 31 rue Dauphine.

ces
rue
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ARTHUR VALU’’,R, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, membre de la Société Médico-Psychologii|ue 
de Paris, Membre de la Société de Médecine mentale de 
Belgique ; Professeur de Tocologie, de Clinique de Toco- 
logie, de Maladies mentales, d'Histoire de la Médecine 
ét de Déontologie médicale, de Clinique interne à VHôtel- 
Dieu et de la Clinique des enfants à l’Hospice des Sœurs 
de la Charité.— Résidence, 22 rue Sainte-Anne.

MICHEL-JOSEPH AHERN, Écuyer, Professeur titulaire, 
Docteur en Médecine ; Professeur d’Anatomie pratique, 
de Médecine opératoire, de Rhinologie et de Laryngolo- 
gie, de Clinique externe à l'Hôtel-Dieu et de la Clinique 
des Maladies des vieillards à l’Hospice Sainte-Brigitte.— 
Résidence, 32 rue Sainte-Anne.

TURCOT, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine ; Professeur de rmitière Médicale et de Phar
macie pratique, de Thérapeutique générale et de Clini
que interne.— Résidence, Ht rue Sainte-Anne.

M1CHEL-DELPHIS BROCHU, Écuyer, Professeur titulaire, 
Docteur en Médecine ; Professeur de Pathologie interne, 
de Pédiatrie, de Maladies nerveuses et de Clinique inter
ne.— Résidence, 63, rue Saint-Jean.

JOSEPH-FRANÇOIS-XAVIER LAVOIE, Écuyer, Professeur 
titulaire, Docteur en Médecine ; Professeur dé Médecine 
légale et de Toxicologie.—Résidence, 157 rue DesFossès.

AUOUSTE-C. HAMEL., Écuyer, Professeur titulaire, Docteur 
en Médecine, Professeur d'Hislologie.—Résidence, 128 
rue Sainte-Anne, Québec.

:
-

ï

EDWIN

I
I

;

AGRÉGÉS

I
ALBERT MARDIS, Écuyer, Docteur en Médecine.— Rési

dence, 51 rue Saint-Louis, Québec.
S1MÉON GRONDIN, Écuyer, Docteur en Médecine.— Rési

dence, 71, rue Sainte-Ursule, Québec,

i
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E.-T.-ARTHUR SIMARD, Écuyer, Docteur ou Médecine.— 
Résidence, 10 du Parloir, Québec.

P. COÛTE, Ecuyer, Docteur en Médecine.— Résidence 56 
rue d’Arligny, Québec.

E.-RENÉ FORTIER, Ecuyer, Docteur en Médecine.— Rési
dence, coin Sainle-Anne et Sainte-Ursule, Québec.

A MONTREAL

PROFESSEURS *

JEAN-PHILIPPE R0TT0T, Ecuyer, Professeur titulaire, Doc
teur en Médecine.— Résidence, 100rue Berri, Montréal.

ADOLPHE LAMARCHE, Ecuyer, Professeur titulaire, Docteur 
en Médecine.— Résidence, 261 rue Saint-Antoine, Mont
réal.

ADOLPHE DAGENAIS, Ecuyer, Professeur titulaire, Docteur 
en Médecine.—Résidence, 273 rue Dorchester, Mont
réal.

ALFRED-T. BROSSEAU, Ecuyer, Professeur titulaire, Doc
teur en Médecine. —Résidence, 78 rue Saint-Denis, 
Montréal.

NORBERT FAFARD, Ecuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine. — Résidence, 29 rue Suint-Hubert, Montréal.

SÉVÊRIN LACHAPELLE, Ecuyer, Professeur titulaire, Doc
teur en Médecine.—Résidence, 1310 rue Saint-Joseph, 
Ville Saint-Henri.

I1UGUES-E. DESROSIERS, Ecuyer, Professeur titulaire. Doc
teur en Médecine, Membre associé-étranger de la Société 
Française d'Hygiène, Membre correspondant de la Société 
Médico-légale de New-York.—Résidence,-94 rue Saint- 
Denis, Montréal. i

0

1

* Ces Professeurs faisaient partie de l’ancienne Section Montréalaise de la 
Faculté de Médecine.
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SALLUSTE DUVAL, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine et Licencié ès Sciences.—Résidence, École 
Normale Jacques Cartier, Montréal.

A.-A. FOUCHER, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, Membre de la Société Française d’Ophtalmo- 
logie.—Résidence, 56 rue Saint-Denis, Montréal.

W.-H. HINGSTON, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, Montréal.

L.-E. DESJARDINS, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, Montréal.

L.-P. MIGNAULT, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, Montréal.

J.-P. CHARTRAND, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, Montréal.

L.-A. DEMERS, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en 
Médecine, Montréal. <

J.-J. GUERIN, Écuyer, Professeur titulaire, Docteur en Mé
decine, Montréal.

I

|

PROFESSEUR HONORAIRE

EMMANUEL PERSILLIER-LACHAPELLE, Écuyer, Doct 
Médecine ; ancien professeur de Physiologie à l’Uni- 

vesilé Laval.

em
eu

ÉCOLE VÉTÉRINAIRE FRANÇAISE DE MONTRÉAL

AGRÉGÉE A l’üMVERSITÉ LAVAL (I)

(1) Voir l’Annuaire spécial de Montréal

I.;*



FACULTÉ DES ARTS

A QUÉBEC

DOYEN

MgrJ.-C. K.-LAFLAMME

SECRÉTAIRE

M. OLIVIER MATHIEU

PROFESSEURS

Mgr THOMAS-ÉTIENNE HAMEL, Professeur titulaire, Maître 
ès Arts, Protonotaire Apostolique et Membre de la Société 
Royale du Canada ; Professeur de Physique.

Mgr JOSEPH-CLOVIS K.-LAFLAMME, Professeur titulaire, 
Maître ès Arts, Docteur en Théologie, Protonotaire Apos
tolique, Membre de la Société Géologique de France, de 
la Société Géologique d’Amérique, de la Société Fran
çaise de Physique et de la Société Royale du Canada ; 
Professeur de Minéralogie et de Géologie, et chargé du 
cours de Botanique.

M. CLÉOPHAS GAGNON, Professeur titulaire, Maître ès Arts ;
y Professeur de Littérature latine.
M. OLIVIER MATHIEU, Professeur titulaire, Docteur en Théo

logie, en Philosophie et en Saint-Thomas, Maître ès 
Arts ; Professeur de Philosophie.

M. RAYMOND CASGRAIN, Professeur titulaire, Docteur ès 
Lettres, Membre de la Société Royale du Canada ; Pro
fesseur d'Histoire de la littérature.

:

-

■
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M. EDMOND PARADIS, Professeur titulaire, Mail re ès Arts 
Professeur de Mathématiques.

M. ARTHUR MARCHAND, Professeur titulaire, Bachelier ès 
Arts ; Professeur d’Histoire universelle.

Mgr CYPRIEN TANGUAY, Professeur titulaire, Docteur ès 
Lettres, Prélat domestique et Membre de la Société Royale 
du Canada ; Professeur d’Archéologie.— Résidence, 
Ottawa.

Mgr BENJAMIN PAQUET, Professeur agrégé, Bachelier ès 
Arts, Docteur en Théologie et- Protonolaire Apostolique ; 
Professeur de Droit^nalurcl.

M. LOUIS-HONORÉ PAQUET, Professeur agrégé, Bachelier ès 
Arts et Docteur en Théologie ; Professeur de Théologie 
dogmatique en rapport avec les personnes du monde.

LOUIS-JOSEPIh-ALFRED SIMARD, Écuyer, Professeur agrégé, 
Docteur en Médecine ; Professeur de Zoologie, d’Ana- 
torme et de Physiologie comparées.

L’honorable CIIARLES-FR ANÇOIS-STANISLAS LANGELIER, 
Professeur agrégé, Bachelier ès Arts et Docteur en Droit 
Professeur d'Éconorniu politique.

M. LOUIS-ADOLPHE PAQUET, Professeur agrégé, Bachelier 
ès Arts et Docleur en Théologie , Professeur d’Apologé- 
tique chrétienne.

i

;

AGRÉGÉ

M. ALFRED MORISSET, Bachelier ès Arts.
M. ALFRED-S. LORTIE, Docteur en Théologie.

Curateur du Musée Numismatique

M. A. Rhéaliijs, A. B., T. L.

Curateur du Musée Zoologique

1 M. Cns-E. Dionne

t
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A MONTRÉAL

DCmBN

M. P. DE FOV1LLE
I

SECRÉTAIRE

M. P.-NAPOLÉON BRUCHÉSI

PROFESSEURS

M. F.-LOUIS COLIN, P. S. S., Professeur titulaire, Docteur 
en Théologie ; Professeur de Littérature latine.

M. ANDRÉ CUOQ, P. S. S., Professeur titulaire, Membre de 
la Société Royale du Canada ; Professeur de Linguisti
que sauvage.

M. A.-II. VERREAU, Professeur titulaire, Docteur ès Lettres 
et Membre de la Société Royale du Canada ; Professeur 
d’Histoire du Canada.

M. PIERRE ROUSSEAU, P. S. S., Professeur titulaire ; Pro
fesseur d'Histoire universelle.

M. PIERRE SCHLICKLING, P. S. S., Professeur titulaire, 
Docteur en Théologie ; Professeur d’Éloquence.

M. J.-K. LAL1BERTÉ, P. S. S., Professeur titulaire ; Profes
seur de Littérature grecque.

M. PAUL-NAPOLÉON BRUCHÉSI, Professeur titulaire, Doc
teur en Théologie et Licencié en Droit Canon ; Profes
seur d’Apologétique chrétienne.

M. ALFRED ARCHAMBEAULT, Professeur titulaire, Docteur 
en Théologie et en Droit Canon ; Professeur de Droit 
naturel.

M. PIERRE-ALBERT URIQUE, P. S. S., Professeur titulaire, 
Docteur en Théologie ; Professeur de Philosophie,

)
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M. U.-E. ARCHAMBAULT, Professeur titulaire, Chevalier de 
l’Ordre du Saint-Sépulcre, Officier d'Académie ; Profes
seur d’Économie induslrielle— Résidence, 1999 
Sainte-Catherine, Montréal. #•

M. E. BALÈTE, Professeur titulaire, Officier de la Légion 
d'Honneur; Professeur de Mathématiques. — Résidence, 
257 rue Saint-Hubert, Montréal.

M. PAUL BE FOVILLE, P. S. S., Professeur titulaire, ancien 
éièvode l'Ecole Polytechnique cl de l’Ecole des Mines de 

, Licencié ès Sciences, Docteur en Théologie de 
l'Université Romaine et Membre de la Société Royale du 
Canada ; Professeur de Sciences comparées.— Rési
dence, au Grand Séminaire1, rue Sherbrooke, Montréal.

M. C.-A. PFISTER, Professeur titulaire ; Professeur de Chi
mie.— Résidence, 1205 rue Mignonne, Monlréal.

M. J.-B. PROULX, Professeur titulaire ; Professeur d’Hisloire 
moderne.— Résidence à l’Université, Place Jacques- 
Carlier, Montréal.

M. E.-S, ROINARD, P. S. S., Professeur titulaire ; Professeur 
de Physique.

L’Honorable LOUIS-A. JETTÉ, Professeur agrégé, Docteur en 
Droit et Juge de la Cour Supérieure ; Professeur d’Éco- 
mie politique.

M. PAUL WiALLARD, Professeur agrégé ; Professeur d’Élo- 
cution.

rue

Paris,

, PROFESSEUR liMÉRITE

Mgr J.-M. EMARD, Evêque^ de Sainte-Cécile de Valleylield, 
ancien professeur à la faculté des Arts.
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ÉCOLE POLYTECHNIQUE DE MONTRÉAL

Annexée à la faculté des Arts

PRINCIPAL

M. U.-E. ARCHAMBAULT

DIRECTEUR DES ÉTUDES

M. ÉMILE BALÈTE

PROFESSEURS

M. ÉMILE BALÈTE, Professeur de Mathématiques spéciales, 
Calcul infinitésimal et Cosmographie, à l’École.— Rési
dence, 257 rue Saint-Hubert.

M. C -A. PFISTER, Professeur de Physique et de Chimie, à 
l’École.— Résidence, 1205 rue Mignonne.

M. JOSEPH HAYNES, Professeur de Constructions civiles, 
Construction de Machines, Travaux publics, Chemins de 
fer, Architecture et Dessin.— Résidence, 141 rue des 
Allemands.

M. J.-ÉMILE VANIER, Professeur de Géodésie et Topogra
phie.— Résidence, 61 rue Saint-Jacques.

M. FRÉDÉRIC ANDRÉ Professeur de Mathématiques, 
cours préparatoire.— Résidence, 175 rue Saint-Chris
tophe.

M. JOSEPH OBALSKI, Professseur de Géologie et Minéralogie, 
Exploitation des Mines, Métallurgie.

M. S. DUVAL, Professeur d’Electrotechnie, de Mécanique 
générale et appliquée.—Résidence, École Normale Jac
ques-Cartier.

M. ALEXANDRE BONIN, Professeur de Physique, Chimie, 
Mathématiques et Dessin, au cours préparatoire ; de 
Résistance appliquée, Hydraulique et Machines à vapeur 
à l’École.— Résidenpÿ, 239 rue Saint-André.

M. DOMINIQUE DUCHARME, substitut de M. Obalski.

I
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Klèves et antres Etudiants admis à suivre les 

à Québec (1)

cours

■'

1" FACULTÉ DE THÉOLOGIE (2)

ANNÉE 1893-94

Audet^P*’ ^q'(3)

Blais, J.-J., Québec.
Carrier, J.-E., Québec.
Chisholm, A, Antigonish.
Clavet, W., Saint-Boniface.
Côté, L.-F.-P., Québec.
Daly, W., Charlottetown.
Derome, J.-B., Saint-Boniface.
Desrochers, J.-P.-C., Québec.
Dionne, C., Québec.
Donalson, J., Québec.
Dubé, M., Québec.
Dumais, F. A., Québec.
Dupont, C.-F., Québec.
Fiset, L.-N., Québec. (3)
Fournier, J.-B., Québec.
Gauthier. P-C., Charlottetown.
Gillis, J., Charlottetown.
Godbout, O., Q
Gosselin, L„ Q .......
Grandbois, J.-R.-E., Québec.
Boude, Bd.. Québec.
Houle. T., Québec.
Johnston, J .-F., Charlottetown.
Laçasse, A., Québec. (3)
Laflamme, E.-C. K., Québec.
Lamontagne, P.-A., Québec.
Lapointe, J.-A., Saint-Jean, N.-B.
Larue, A., Québec.
Lavergne, A., Trois-Rivières.
Lemay, J.-A., Québec.
Lepage, M.-J.-A., Québec.
Loiselle, J., Saint-Hyacinthe.
Martin, E., Québec. (3)
McDonald, J.-A., Charlottetown.
McDonald, J.-J., Charlottetown.
Mercier, J., 8. B., Québec.
Montour, J.-B., Trois-Rivières.
Moreau, A. Québec.
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MM. Morrison, D.-F., Ph. L., San-b'rancisca. 

Paradis, A., Québec.
Ficher, L. Québec.
Pichetle, B„. Québec.
Poulin, J.-A., A. U., Québec.
Poulin, J.-Am., Québec.
Pouliot, N., Québec.
Pochette, J.E., Québec.
Roy, A., A. B., Québec.
Roy, G., A. B., Québec.
Roy, JQuébec.
Bavard, C.O., S. B., Québec.
81-Amant, «J.-C., A. B., Québec. 
Trudelle, M., Trois-Rivières.
Turcotte, J.-M.-L.-A., Québec. 
Vaudreuil. A., Québec.
Veilleux, J.-O., A. B., Québec.

2° FACULTÉ DE DROIT

1893-94

MM. Boisvert, H., Sainte-Croix.
Brodie, W.-A., A. B., Québec.
Cimon, H., A. B., Lévis.
Chouinard, E, Québec.
* Clapperton, J., L. B., Maria.
Frenette, J., A. B., Malbaie.
Gosselin, Clis., 8. B. Saint-Charles. 
Guay, R., A. B., Québec.
Lachance, A., Québec.
Lane, J. A., A. B., Hull.
Lesage, J , A. B., Québec.
Mercier, A., S. B., Québec.
Michaud, B„ A. B., Sainl-Jean-Borl-Joli. 
Mill, .1., A. B., Maria.
Paradis, F., A. B , Elchemin.
Pelletier, A., S. B , Québec.
Richard, J., Wallon.
Roy, F.-E., A. B.. Les Saules.
Savard, J. E., A. B., Eboulemenls. 
Smith, F., Québec.
Tessier, A., S. B., Chicoutimi.
Vachon, V., A. B., Québec.
Verret, H., Québec.
Vézina, E., L. B., Sainl-Joseph, Beauce. 
** Vincent, F., S. B., Québec.

Blais, Thos., Ham.
Cantin, P., Sainl-Romuald.
Grépeau, L.-P., Arlhabaskaville. 
Gibsone, G, Québec.
Kœnig, L., L'Islet.

• Décédé le 1 mars 1804.
•• Décédé le 23 avril 1804.

l
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MM. Martin, ()., Québec. 
Mondore, A., Montréal. 
Morisset, G., Québec. 
Morrison, J., Québec. 
Noël, A., Inverness. 
Pariseault, A., Québec. 
Smith, Ghs., Québec. 
Talbot, A., Québec.

3° FACULTÉ DE MÉDECINE

1893-94

MM. Bernier, B., 8. B., Lévis.
Bolduc, E., L. B., M. B., Québec.
Bossé, J., A. B., M, B., Saint-Onésime.
Boulanger, A. B., M. ü., Sainte-Agathe.
Boisvert, A., A. B., Bécancourt- 
Caron, O., S. B„ L'Islet.
Claveau, A., S. B„ M. B , Chicoutimi.
Cyr, E„ M. B., Maria.
Deschènes, B. M , 8. B„ M. B., Saint-Pascal.
Drouin, A.. M. B., Québec.
Fiset, L., M. D„ Québec.
Larue, H„ S. B, Saint-Augustin.
Lelaidier, E., L. B., M. B., Sainl-Pierre-les-Becquets. 
Lessard, A.,M. D, Saint-Joachim.
Lucier, M.-A., M. B., Gaspé.
Martin, E., L. B., Mmouski.
Morin, E„ M. B., Québec.
Morisset, A., 8. B„ M. B., Saint-Hénédine.
Pageau, J., S. B.. Charlesbourg.
Parrot, L.-B„ S. B„ Sainle-Emmilie.
Bichard, J., A. B., M. B., Saint-Maurice.
Bousseau, A., A. B., M. B., Saint-Casimir. 
Si-Germain, E„ M. D., Nicolel.
Simard, A., S. B., Baie Saint-Paul.

Archambault, U., M.Il, Sainl-Pierre-les-Becquets. 
Bacon, L., Montmagny.
Baquet, E., Québec.
Bédard, H.. M. B., Québec.
Blondin.'E., M. D., Bécancourt.
Bossé, H., Québec.
Brousseau, D„ M. D., Québec.
Clark, A., M. B., Québec.
Crispo, P„ M. B., Chélicamp.
D’Argy, 8., New-Carliste.
Delany, W. Québec.
Dionne, J., M. B., Saint-Antoine de Tilly 
Dufresne, A., M. B., Deschambault.
Dunn, L., Québec.
Dussault, J., M. D., Saint-David. b 
Fiset, H., M. B., Québec.
Fiset, L, M. B., Loretle.

:
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MM. Gagnon, G., M. D„ Unis. 
Gauthier, I,., M. R., Quebec. 
Guimond, ()., Saint-Raymond. 
Jacques, L., Worcester, Moss. 
Labrecque, A., M. B., Québec. 
Lamolhe. A., Québec.
Larochelle, E.. Québec.
Lessard, A„ M. B„ Québec. 
Marcotte, A., M. B., Québec. 
Marquis. J., M. D., Québec. 
Martin, H., Ghicoulmi.
Pinault, A., Sucré-Cœur.
Pinault, J., liitnouski.
Plante, A. Québec.
Poliquin, J., Québec.
Roy, A., M. B., Lévis.
Roy, E., Sainl&Raphaël.
Samson. O., M. B., Québec.
St-Pierre, T., Québec.
Sirois, P., M. D., Lévis.
Tardif, P., M. D., Québec. 
Tremblay, J., Québec.
Vézina, V., M. b., lle-aux-Grues.

|

PHAHMACIK

MM. Boisseau, P., Québec.
De la Chevrotière, F., Québec. 
Francœur, A., Sorel. 
.folicœur, E., Québec.
Morin, K., Québec.
* Morisson, G., Québec. 
Routbier, J., Québec.

M

4° FACULTÉ DES ARTS

1893-94

MM. Chauveau, A., Québec.
de Sales Laterrière, E., Québec. 
Fontaine, F., Québec.
Gosselin, J., Québec.
Larue, R., Poxnle-aux-Trembles. 
Livernois, J., Québec.
Nadeau, E., Sainl-Frédéric.

* Dficédé en mal 1894.
3 a
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Grands Séminaires affiliés

L’alïiliàlion des Grands Séminaires à l’Université Laval consiste dans 
l’acceptation, par l'Èvêque du diocèse, de certains points fondamentaux 
qui servent de base à l’obtention des degrés en Théologie. Les élèves 
des Grands Séminaires affiliés peuvent obtenir le titre de Bachelier en 
Théologie en subissant avec succès un certain nombre d’examens trimes
triels dans leur propre Grand Séminaire.:

Le Grand Séminaire de Québec, comprenant tous les étudiants en Théo
logie qui sont sous sa juridiction ou qui en suivent les cours.—Québec.

Le Grand Séminaire du Collège de Sainte-Anne.— Sainle-Anne de la 
PocGliôre.

y

Le Grand Séminaire de Rimouski.—Rimouski.

Le Grand Séminaire de Saint-Sulpice de Montréal.—Ce Grand Sémi
naire, devenu la section montréalaise de la faculté de Théologie de 
l’Université Laval, a ausci tous les privilèges des Grands Séminaires 
affiliés.—Montréal.

I
Le Grand Séminaire de Chicoutimi.—Chicoutimi.:

:
i
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Collèges affiliés

M

I’tjnive.r9ilé Laval, un collège doit 1- enseigner au

EHf#^#‘SEE£ESSla'So^eX'riêStux ^ Sdenm9 et d°

LB LaTnammeM,,IAI"B • DB Qo6nEC’ OMec. ~ Supérieur, Mgr J.-C. K.- 

Le Séminaire de Nicolbt, Nicolet—Supérieur, Révérend M. G. Proulx,
LE X'cVpo^i^^tairilpolTqut '“«-prieur, 

LB d‘ fi<“- 

LE TX5^hI?d°:ïEr: ^«-«^-Supéiieur, Révérend

L" Pr™J, SRÉéUv= MDB R^re, Chan™' ^

Le Petit Séminaire de Chicoutimi, Chicoutimi.— Supérieur, Mgr M-T 
Labrecque, Évêque de Chicoutimi. 6

Le PetiJ Séminaire de Sherbrooke, Sherbrooke<— Supérieur, Révérend

Le Collège de Lévis, Léois— Supérieur, Révérend M. C -Bd, Carrier.
LE Soinl-lh/acinlhe. Supérieur,

L“ RéXeS„rSAT.XDB£»NoTe, de Ummir- S»r>

Le Collègue L’Assomption, L'Assomption— Supérieur, Révérend M. 

Le ColiJoe^Ioliette, Miette— Supérieur, Révérend M. C. Beaudry, C.

L“ CRéLvé?enmreLÂURo”yT; Près 1,6 *ontM- Supérieur

Le Collège Bourget, Higaud— Directeur, Révérend M. O Joly CSV

U^“»tius^««yrssa»''sabrooke""6’ Dlr0Cleur’ M' rabb6 Lelandais, P. S. S.) 1197 rué Sher-

3
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College Agrégé

L’agrégation à l’Université Laval est accordée aux collèges sittfés en 
dehors des limites de la Province de Québec. Pour être agrégés, les 
collèges s’engagent 1° à enseigner toutes les matières exigées pour les 
épreuves du Baccalauréat et de l’Inscription dans la faculté des Arts ; 
2° à faire subir à leurs élèves, pour l’obtention des titres universitaires, 
des examens absolument semblables à ceux des collèges affiliés.

y

I
Lr Collège de Saint-Dunstan, Charlollelown, l. P. Recteur, Rév. Dr 

James Morrison, S. T. D.I : ht
I

■
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GRADUÉS DE L’UNIVERSITÉ LAVAL
DEPUIS SA FONDATION JUSQU’A JUILLET 1893. (1)

BACHELIERS
1° BACHELIERS ÈS SCIE0

--Mes^iwÎjMessieurs

1856—Jean Delâge.
Hammond Gowon.

1859—Hubert Beaudet.
Charles-A. Delâge. 
Narcisse Fortier. Jh 
François Gagné.

1861— Auguste Laverdière. 
Hilaire Marceau. 
Raphael Danis.

1862— Honoré Constantin. 
O.-C. Godin.

1863— Wilbrod Couture. 
Louis-David Larose. 
Conrad GUI.

1864— Zéphirin Lorrain.
1865— Pierre Boily.

Paul Larocque.
Antoine Ouellet.

1866— Ernest Audette.
Elzéar Couture.
Philéas Lessard. 
Herménégilde Dubé.
J.-O. Dubois.
Arthur Duval.

1867— Etienne Grondin. 
William Sheehy. 
François Cinq-Mars. 
Joseph Marquis.

1868— Réal Guénard.
Nazaire Pâquet.

1869— Zoël Lambert.
1870— Eu trope Dionne.

James Ballantyne. 
Joseph Dumas.
Louis Hébert.
Zéphirin Caron.
Pierre Genest.
Honoré Julien. 
Napoléon Lemoine.

1871— Avila Cherrier.
Arthur Desjardins. 
Charles-Phil. Richard. 
Lionel Lindsay 
Frédéric Tétreault. 
Pierre Ruel.
Arsène Piohé.
Arthur St-Louis. 
Ferdinand-Gauvreau.

1872— Raymond Caisse. 
Antoine Le may.

i

Ernest Duguay. 
Philippe-Joseph Brady, 

ond Duohesnay
1873— Edouard Lamontagne, Q. 

Alphonse Beaudet, Q. 
Gabriel Cloutier, S.-A. 
Jean-Baptiste Bérubé, 
Charles Lespéranoe, Q. 
Joseph Bouliane, S.-A. 
Joseph Drapeau, S.-A. 
Jean Pelletier, S.-A.

1874— Norbert Proulz, N. 
Olivier Boauohesne, N. 
Olivier Mathieu, Q. 
Edouard Pagé, Q.
Jules Quesnel, S.-T. 
Adolphe Blondin, N. 
Anthime Carrières, S.-T.

1875— Joseph Brouss'eau, Q. 
Stephen Proulx, N. 
Alfred Pâquet, Q.
Félix Pinault, R.

Edm

Q.

1876—Philippe Hébert, N. 
ard Belleau, Q.

Louis Tremblay, S.-A. 
Anatole Camiré, N. 
Charles Tessier, N. 
Zotique Legris, N.

(1) Voir plus loin les gradués de 189.',
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MessieursMessieurs

1888— Placide Desrosiers, Jol.
Zénon Fontaine, Jol.
Pierre Piohette Jol.
Albert Forget, Jol.

1889— Pierre Leolero, Q. •
Adélard iliverin, Q.
Albert-Alphonse Jobin, Q.
Rom. Fiset, Rim.
Benjamin Morin, Nio.
Camille Houle. Jol.
J.-O--Alexandre Cham poux, Jol. 
J.-Urgcl Sévigny, Jol.
J.-li.-Ozias Arohambeault, Jol. 
J.-Alfred Pelletier, Jol.
Joseph Beaulieu, Jés. 

lbOO—T. Fortin, Chic.
N. Legault, Bour. ,
A. Lessard, Q.
G. Racette, Jol.
U. Verreau, Rim.
F. Beaudry, Jés.
E. Lavigne, Jés.

1891— J. Bergeron, T.-Riv.
Z. Malo, Monn.
G. Pion, Monn.
J.-T. Lachance.
F. -A.-A. Labelle, Uour.
J. Boivin, Monn.
N. Lambert.
E. Vézina, Ste-A.
O. Lapointe. Bour.
H. PelletiorttSte-A.
J. Demers, SéB.
J. Lapierre, Jés.
J.-F.-B.-M. Deschènes, Q.
A. Turcot, Q.
A. de Beaulieu Pelletier, Q
G. Gosselin, Q.

1892— L. Prince le Bœuf, Ste-T.
E. Auolair, Ste-T.
A. Dubreuil, St-H.
H. Jasmin, St-ll.
A. Lavimodière,St-H.
Z. Cordeau, St-H.
P. Morissette, St-11.
L.-O. Deslandes, ,V
I. -L. Perron, Mon.
C.-B. Rouleau, Rim.
G. -A. Côté, Sher.
A. Tessier, Chic.
P-E. Rouleau, Ste-A.
J. -A, Lortie, Q.
E. Dubeau, Jés.
P. Ostiguy, Jés.
H. Boisvert, Q.
F. Vincent, Q.
R. Guay, Q.
E. Darveau, Q.
A. Morisset, Q.
A. Comeaufc T.-Riv.

1877— Edmond Paradis, Q.
Philippe Deohéne, S.-A. 
Ilerménégilde Bouffard, Q. 
Etienne Gosselin, S.-A.
Louis Lessard, S.-A.

1878— Louis Gagnon, Q. 
orge Bellerive. Q.

Achille Thibault, R.
Stanislas Douoet, N.
Charles Gouin, Q.
George Faquin, Q.
Maxime Fillion, Q.
Charles Leclerc, S.-A.
Arthur Gouin, Q.

1879— Arthur Vaillaneourt, S.-T. 
Rodrigue Laberge 
Alfred Perron, R.
Achille Rousseau, Q.

1880— Marie-Rosaire-Geo. Matte, Q.
L. -E. Pelletier, Q 
Luc Hébert, N.
Lucien Lavallée, N.

• Théophile Paré, N.
1881— Louis Coulombe, Q.

Louis Lepage, R.
Joseph Sirois, R.
Olympe Joly, J.

1882— Jules-Eug.-Aurélien Angers, Q. 
Joseph-Octave Langlois, Q. 
Louis-Adolphe Grenier, Q. 
Joseph-Elzéar, Galarneau, Q. 
Louis Rousseau, S.-A.
David Gagnon, S.-A.
Philippe Delisle, ti 
Abel Tremblay, C.
Edmond Jonoas, Q.
Alfred Manseau, Jol.
Thomas Marcoux, Q.
Télesphore Simard, Q.
Jos. - Adélard 

guay, Q.
François-Joseph Langlais, Q.

1883— F.-X.-Alfred Roy, Q.
Jos.-Ulrio East, Q.
Honoré Garneau, T.-R.
Antoine Langis, R.

1884— André Michaud, Q.
C.-Olivier Laflèohe, N.

1886—C.-Rosaire Paquin, Q.
M. -J.-Napoléon Pioher, Q. 
Robert Brady, N.

1886— C.-Etienne Cloulier, Q. 
Joseph-F.-X. Jobin, Q.

1887— Ovide Larouche, C.
Charles Guilbault, Jol.

1886—Félix Dugal, Q.
Michel-T.-P. Lambert, Q. 
Ernest Sylvestre, Jol.
Wilfrid Laurendeau, Jol.
Arthur Agselin, Jol.

Gc

::

, S.-T.

:

■■

S.-A.

- A If. Caston-

.
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Messieurs Messieurs

1892— G. Normand, T.-Riv.
G. Bourgeois, T.-Riv.
A.-B.-F., Godr 
J.-M. Boucher, Jol. 
L.-A.-A, Rivet, Jol.
J.-A. Moreau, Jol. 
J.-A.-A., Dostaler, Jol. 
P.-Z. Bernier, Jol.

6 J.-A. Sylvestre, Jol.
L. de G. Bolzile, Rim.
L. Cbalifouz, St-Hya.
0. Ledoux, St-Hya. 
J.-A.-G. Duoharme, Jol.

1893— J. Lamarche, Ass.
A. Archambault, Ass.
H. Dubreuil, St-Hy.

1893—J.-E. Bernier, L.
J. Larivière, Mon.
T. Bruneau, Jés.
A. Claveau, Chic. 
0.-L.-V. Gaudet, Ste-T.

eau, Ass.

J.-O. Caron, Ste-A, 
B. Desjardins, Jés. 
J. Mercier, Q,
F.-X. Duplessis, Q.
D. -B. Brunei, Jol.
E. Desrochers, J 
A. Noiseux, Jol.
O. Grégoire, Jol. 
Frs B or du as, Mon.' 
A. Fontaine, Mon.

Jol.

2" BACHELIERS ÈS LETTRES

Messieurs Messieurs

1856— Richard Alleyn. 
Charles Dallaire. 
Isaïe Jodoin.

1857— Joseph Nadeau. 
1859—Mathias Huot.
1861—Pierre MaoKay.

Marcel Chabot. 
Patrick Doherty. 
Napoléon Laliberté. 
Henri-'

1864— Henri Pâquet.
1865— Théodore Jobin.
1866— Crawford Lindsay. 

Philippe Sylvain. 
Henri Delagrave.

1872—Narcisse Parant.
Napoléon Bernier.
Peter. O’Leary.

1874— Adjutor Samson.
1875— Jean Gosselin, Un.

David Pampalon, Q.
Emile Dionne, Un.
Arthur Poliquin, Un.
Charles Couture, Un.
Eu dore Poirier, S.-T.

1876— Thomas Chapais, Un. 
Ls-Jos. Bourassa, S.-A. 
Frs-Xav. Gosselin, Et. pr. 
René Labbé, S.-A.
Joseph Bergeron, Q.
a braham Paradis, Q.
Olivier Moisan, Q.

1877— Joseph Turcotte, Q.
Victor Charland, Q. 
Joseph-Edmond Roy, Un. 
George Le may, Q.
Eugène Belleau, Q.

1878— Edouard Bouffard, Q.
Pierre Langlois, S.-T. 
Joseph-B. Desroohers, Q. 
Ls-Elie d’Anjou, R.

1879— A.-Philippe-E. Panel, Et. pr. 
Siméon Tourigny, N.
Arthur Delisle. Q.

1880— Osias Gagnon, Sh.
Kusèbe Belleau, L. 
Chs-Edouard Dorion, Q. 
Joseph Fortin, Q.

red Létourneau, Q.
Joseph Lavoie, S.-A. 
Chs-Bugène D’Amour, R. 
Edmond Lachapelle, As.

Thomas Taschereau.

§
1867—
1868— ^ Isidore-Noël Belleau.

Basile Desroohers. 
Anselme Déziel. 
Edouard Labreoque. 
Allyre Collet.
Charles Darveau.

1869— Henri Têtu.
Apollinaire Gingras. 
Narcisse Proulx. 
Onésiphore Turgoon. 
Théodule Delagrave. 
Adjutor Turcotte. 
Frédériok Gauthier.

1870— J.-B.-Honoré Chouinard. 
Charles Clément.
Ernest Delisle.
Felix Gendron.

1871— Théophile Gonthier. 
Adalbert Blanohet. 
Cléophas Gagnon. - 
Antoine Gobeil. 
Lawrence Cannon.

"

4

1881-A lf
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32’-Edouard Letendre, Q.
</fLS-Albert- Renvoysé Rousseau,Q. 

Hor.-Erneat Choquette, St-H. 
Wilfrid Larose, As.
Auguste Rocher, As.
Edmond Perrault, Jol.

1883— Emerio Legault, S.-L.
Henri-E. Vanier, S.-L.
Joseph Ferland, Jol.

1884— Ludovic Brunet, Q.
Séraphin Maheu, Q.
Victor Lessard, Q.
Henri-Arthur Lachance, Q.
Orner Beaubien. Q.

1886—Zeus Boucher, N.
Jules Constantin, Q.

1886— Epbraïm Bédard, Q.
A Gosselin, Q.
C.-Arthur Pettigrew, Q.
Charles Verge, Q.
Oscar Brodeur, Sher.
H. Préfontaine, Sher.
Alexandre Lippé 
Joseph McKinnon,
Godefroi Langlois,
Jean-Bte Papillon. Nie.
Jules-E. Côté. Et. pr.

1887— J.-Camille de Martigny, S.-T.
J.-B.-Alphonse Blouin, Q.
Noé Prud’homme, Jol.
A.-E. Aubry, S.-T.

1888— D.-E.-Léon Rousseau, Q.
G. -A. Coderre, Sher.

1889— Julien Chabot, Q.
Henri Hébert, Nie.
Jules Dorion, Q.
Miohel-L. Lamarre, Jés.
Pierre Barrette, Jés.

1890— B. Benoit, S.-T.
H. Joannet, S.-T.
J. Boissonneault, S.-T.
M. de la Bruôre. S.-H.
A. St-Amour, S.-H.
R. Beaudoin, Ass.
V. Larose, Abs.
A. Marsan, Sr^-Riv.
0. Bellemare, Tr.-Riv.
T.-M. Préville, Jol.
J.-A. Bernier, Jol.
H. Fréchette, Jol.
J.-E. Bolduc, Q.
A. Pepin dit Lachance, Q.
J. Déoarrie, Jés.
J. Guérin, Jés.

1891— M.-L.-G. Ecrément, Ass.
B, Meunier, Jol,

1891— J.-A. Guilbault, Jol.
F.-X. Quay, Chic.
A. Fortier, Jés.
H. -R. Bellerose, Jol.
V. Collette, Monn.
I. Bélanger.
J. Gauvreau, Rim.
H. Joanette.
D. Roberge, Mont.
A. Boivin, Mont.
A. Trudeau, Mont.
V. Vachon, St-H.
W. -A.-E, Flynn, Rim.
J. Gadoury.
J. Chevalier.
L. Kaoioot.
J.-B. Ménard, St-L.
J -W. Lavergne,
T. Vanasse, Nie.
J. -H. Riopelle.
F.-A. Grondin.
E. Dessert.
K. Martin, Rim.
P. Lamontagne, Q.
C. -F. Delâge, Q.

1892— J.-A.-S. Lavallée, Jol.
D. -L. Richard, Jol.
C. Lamothe, T.-Hiv.
J. Richard, T.-Riv.
T. Beaudoin, T.-Riv.
L. -A. Dumesnil, St-H.
C. Vermet, St-L.
E. Hébert, St-L.
J.-U. Viau, St-L.
A. Hudon, St-L.
J. McCarthy, St-L.
J. McGee, St-L.
A. Mondor, St-L.
J.-A. Cl 
E. Josepl 
E. Peltier,
A. Valois, Jés.
L. Siootte, Jés.
O. Savard, Q.
E. Lelaidier, T.-Riv.
E.-D. Tétreau, St-Hya. 
A.-E. Côté, St-Hya.
J.-B. Archambault, St-Hya.

1893— K. O’Leary, Jés.
A. Laramée, Jés.
J. Fortier, Jés.
P. Audet, Q.
J.-C. Donaldson, Q.
A. Lachapelle, Ass.
O. Paré, Ass.
J.-A. Désllets, T.-R.

188

St- L.

, Sher. 
S.-L.
S.-L.

I

apperton, Rim.I
Jés.

'

:
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3° BACHELIERS ÈS ARTS

Messiedbs Messieurs

1854— Benjamin Pâquet.
Pierre Roussel.

1855— Thomas-Aimé Chandonnet. 
John O’Brien.

1870— Cyrille-Alfred Matois.
Phidime Giguère.
John O'Farrell.
Anastase Bernard.
Thomas Bérubé.
Nérée Beauohemin.

1871— Alphonse Pouliot, avec prix du
P. de Galles.

Anselme Rhéaume.
Salluste Duval.
Louis Asselin.
Philéas Boulet.

1872— Ernest Nadeau.
Victor Huart.

1856—PiSUGe
Honoré Lecours.
Jean Matte.
Céme Morisset.
IIugh-Gates Murray.

1867— Napoléon Maingui.
George Desbarats.

pard Bourdagos.
Régis Gosselin.
Charles-Narois 
Charles Lindsay.
Eugène Renault. 
Charles-François-Stanislas 

Langelier.
Basile Routhier.

1859— Laurent Catellier.
Louis-Honoré Pâquet.
Alexis Pelletier.
Antonin Nantel.

1860— Napoléon Cinq-Mars.
1861— François Thérien.
1862— Louis-Nazaire Bégin,

du Prince Galles.
1863— Auguste Gosseli

Prince de Ga 
Cyriaa Pelletier.

1864— François Audet.
Joseph Bédard.
Louis Gauthier.

1865— Jos.-Eudore Cauohon.
Louis Langis, avec prix du P.

de G..Iles.
Léon Vidal.
James-George Colston. 
Jos.-Herménégilde Leoourt.

1866— George Côté.
François-Xavier Gosselin. 
Philippe Landry.
Adrien Papineau, avec prix du 

P. de Galles.
Louis Sanfaçon.
Félix Kavanagh.
Bd. Leclerc.

1868— Blzéar Bellemare.
Edouard Ling.
Joseph Dumont.
Clovis Laflamme.

. Malcolm Quay.
Philéas Fortier.

1869— Charles Bourque.
Edmond Mareoux.

1870— Benjamin Demers, avec prix du
P. de Galles.

1858—Gas

<1se Hamol. Auguste Bourbonnais. 
Thomas-Michel Labreoque.

1873—Lindor Ethier, N., avec prix du 
Galles.P. de 

Placide Roy, Q. 
Médério Roy, N. 
Télesphore Laflêohe, N. 
Delphis Brochu, Q. 
Arthur Belleau, Q. 
Charles Fitzpatrick, Q. 
Jean Gosselin, S.-A. 

1874—Victor Livernoie, Q.
avec prix

in, avec prix du 
Iles.

Zéphyrin Lahaye, N. 
Hyppolite Sirois, Q.
Alfred de la Chevrotière, Q. 
Louis Savard, Q.
Jean Chaisson, Q.
Alfred Pouliot, Q.

1876—Henri Cimon, Q.
Cyrille Noël, Q.
Grégoire Auolair, Q. 
Médério Tremblay, Q. 
François Faguy, Q.

1876— Chs-Eug.' Pouliot, Q.
Félix Landry, Q.
Paul Chénard, S.-A.
Louis Pelletier, S.-A.. 
Evariste Prince, N.
Joseph Girard.
Edouard Pilon, S.-T.
Joseph Lemaître, N.
Joseph Feuilteault, Q. 
Pierre Jutras, N.
Alphonse Pelletier, S.-A. 
William Verge, Q.
Israël Hamel, N.
Joseph Roy, Q.

1877— Alphonse Lemieux, Q.
Henri Gouin, Q.
Athanase Biron, N.
Louis St-Pierre, S.-A. 
Joseph de Champlain, R. 
Arthur Ohamberland, R. 
Louis-A . Lavoie, R.

a

.

a
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1877— Gilbert Lemieux, Q.
Adolphe Michaud, S.-A. 
Philéas Laberge, Un.
Joseph Bavard. Q.
Eugène GauvroaufeQ.i 
Félix Blanchet, 6.*&p 
George Pelletier. SfcjA.

1878— Louis-A. Pâquet,1j.
Arthur Scott, Q.
Alphonse Corriveau, N.
Elzéar Delamaro, Q.
Joseph Beaudouin, Q.
Arthur Marchand, Q.
Ferdinand Béland, N.
Herman Brunault, N.
Alfred Tremblay, S.-A. 
Alphonse Bélanger, B.
Paul Blouin, Q.
Alphonse'Têtu, S.-A.
Edmond Bernier, Q. 
Chs-Edouard Brunault, N. 
Charles Boulay, Q.
Louis Paradis, Q.
Alphonse Garneau, Q.
Onil Milot, N.
Pierre d’Auteuil, Q.
Damien flratton, S.-T. 
Alexandre Lafranoe, Q.
Jules Gratton, S.-T.
Arthur Hébert, Q.
Elzébert Roy, Q.
James Prendergast, Q.
Honoré Fréchette, Q.
Adalbert Fontaine, Q.
Octave Gagnon, Q.

1879—Gilbert-Miville Dechêne, S.-A.

1881—Napoléon Angers, Q. 
Philéas Corriveau, Q. 
Philéas Théberge, Q. 
Eugène Roy, Q. 
Augustin Gagnon, R. 
Philippe Pinault, R. 
Ovide.Côté, R. 
Chs-A-Gauvreau, R. 
Elic Morris, R. 
Joseph Rioux, U. 
Alexandre Maltais, C.
Jos.-Etienne Gagnon, L. 
Napoléon Préville, J.
Alcibiade Durand, J.
Ls-Elaéar Pelletier, Q.

» 1882—R. P. Arthur-Bory O’Neil,
(Collège Memramcook) 

Théodule Blais, Q.
Eugène Lapointe, Q. 
Joseph-Odina Guimont, Q. . f 
Louis-Amateur Olivier, Q. 
George Payette, S.-T.
William Early, S.-T.
Fortimat Fournier, R.
MéSird Belzile, R.
Joreph Roy, C.
Joseph Marchand, As.
Alfred Marsolais, As. 
William-J. Kelly, S.-L.
Alfred Crevier, S.-L.

1883—Rosario Morissette, Q.
Nazaire Olivier, Q.
Jos.-Clovis Arsenault, Q. 
Patrick Durkin, Q.
Joseph LeVasseur, S.-A.
Louis Baco^i, S.-A.
Lucien Gauvreau, S.-A.
Pierre Marchildon, T -R. 
François Boulay, T.-R.
Dorothée Fournier, R. 
Elphège-L. Guertin, S.-L. 
Frédéric Tessier, S.-L.
David-R. Murphy, S.-L.
Eugène Murphy,S.-L.
Ls-Jos.-Octave Sirois, R.

Philippe Bérubé. R. 
Daniel Hennessey, S.-T. 
Avila Bourbonnais, S.-T. 
Fernand Dupuis, S.-A. 
Alfred Kiohar
F. -X. Gosselin. Q.
Valôre Gosselin, Q.

1880— Jos.-Arthur Lynch, Q. 
Edouard Baril. N.
Emile Tardivel, Q.
Hubert Lessard, Q.
Ernest Chouinard, Q.
G. Brousseau, Q.
Clément Leolero, Q.
J.-A. Dionne, Q.
H. -A. Dionne, Q. 
J.-O.-Edm. Verret, Q.
Chs. Prince, N.
J.-Miville Dechêne, S.-A. 
R.-A. Drapeau, R. 
Alphonse Bernier, Q. 
Alexandre Jodoin, Q.

1881— Edmond Paré, Q.
Jules Bauset, Q.

d. S.-A.

Jean-Bap. Ruest, R. 
Ls-Philippe Demers, S;-H. 

xJ.-B.-Alphonse Bélanger, As. 
Stanislas Deslierres, Monn.

• apt. Bélanger, R. 
th, S.-H.

1884—Edouard Plamondon, Q. 
Abraham Vaillancourt, Q. 
Auguste Beaudry, Q.
Joseph Simard, Q. 
Frs.-Xavier Feuiltault, Q. 
Albert Dion, Q.
Théodore Trépanier, Q.
Louis Fortier, Q 
Jos.-Adelme Lavoie, Rim.

Jean-B 
J. Dau

I
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1884— Ernest Devoy, N.
Arthur-0. Papillon, N.
John J. Lenehan, S.-L. 
John-J.-E. Finen,
Thom as-J. Daley, S.-L. 
Arthur Théoret, S.-L. 
George-W. Brown, S.-L. 
Patriok-Henry Brown S.-H. 
Léon Aroand, T.-R.

1885— Ludger Alain, C.
Claude Wheeler, Q. 
Alphonse Belzile, (j. 
Thomas Lefebvre, Q.
J.-Florian Lavoie, Q. 
Joseph-G. Boucher, Q. 
Camille Pouliot, Q.
J.-Abel Rochette, Q. 
Pierre-V. Faucher, Q. 
Siméon Bernard, Q.
Joseph Richard, Jol.

1887— Achille Daigle, T.-R. x 
Arsène Prévost, Bourg. 
Hormisdas Hamelin, Shot,
O. Dubois, Sher.

1888— N. Garié 
J.-T.-P,
Eugène Pâquet. Q.
Pierre Bouffard, Q.
A. Carrier, Sher.
G. Cololough, Rim.
R. Colclough Rim.
Frédéric Gélinas, Nie. 
George Desilets, Nio.
F.-X. Pelland, Jol.
Michel Roberge, Jol.
Henri Martel, Jol.
Anthime Jolioœur, Jol. 
Gédéon Deshayes, Jol.

1889— J.-Athanase Blais,
Arthur Côté, Rim.
L.-H.-Joseph Morin, Jol. 
J.-Avila Beauchamp, Jol. 
J.-A.-Omer Valois, Jol. 
J.-P.-Léon Ducharme, Jol. 
Philéas Pillion, Q.
P. -Alphonse Garneau, Q. 
Joseph Veilleux, Q.
Omer Plante. Q.
Alfred-J os.-V ilbon Paré, Q. 
J. Leclerc, Q.
Alfred Lortie, Q.
Jos.-Elzéar Lamoureux, Sher. 
Henri-Anicet Simard, Sher. 
Pierre Larose, S.-H. 
Télesphore Parizeaux, Jés. 
Joseph de Boucherville, Jés. 
Médério Martineau, Jés.

1890— J.-A. D'Amour, Rim.
J.-E. Lamoureux,
H. Béland, T.-Riv.
A. Tourigny, T.-Riv.
C.-G. Ranoourt, Lév.
V.-N. Tremblay, Chic.
A. Bazin, S.-H.
A. Lafond, S.-H.
R. Dumouchel, Jés
O. Gladu, Jés.
J. Lamarre, Jés.
L. Loranger, Jés.
A. Mercier, Jés.
F. Pelletier, Jés.
P. Trudel, Jés.
C. Brisset, Jés.
F. Haarth. Jés.
J. Foiey, Jés.

1891— H. Paré, Nio.
J.-E. Dubé, Jol.
F. Boulanger, Q.
J.-E. Hamelin, Ste-Â.
J.-B. Marcotte.

S.-L.
py. Q. 
Hébert, Q.

S.-ll.

Jean-Baptiste Choiniêro, 
Zépbirin Migneron, S.-L. 
Louis Guertin, S.-L.
Eugène Gélinas, N.

1886— John Hayes, Sher.
Alfred Leblanc, suer.
John Mullen, S.-L.
Gaudiose Laguerre, Nie. 
Philippe Lajoie, Nio.
Hector Desaulniers, Nio. 
J.-B. Bissonnette S.-H.
J. Cardin, J.
René Fortier, Q.
Arthur Simard, Q.
Gustave Rémillard, Q. 
François Pelletier, Q. 
Alexandre Taschereau, Univ. 
J.-Cléophas Simard, Q.
Alfred Morisset, Q.
Joseph Guérard, R.
Arthur Larrivée, Q. 
Télesphore Souoy, Q.
F. Rouleau, Rim.
J. D. Lebol, Rim.

1887— Albert Constantinault, Bourg. 
Gédéon de la Durantaye, As. 
Joseph-R. Laoerte, Q.
G. -Adjutor Rivard, Q.
Arthur Vincent, Q. 
L-Henri-L. Simard. Q. 
Désiré-H. Girouard, Un.
J.-B. Chouinard, R.
G. Leclerc, Rim. 
Ls-Hormisdaa Langlais, Rim. 
Adalbert Guillot, Q.
Joseph-P. McGrath, Un.
Moses O'bready, Sher.
Nap. Ferland, Jol.
Alfred Laliberté, Jol.
George Gariépy, T.-R.

S.-L.

Sher.

\ •
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1891—J. Guilbault, Ass. 
Z. Desmarais, Ass. 
H. Ricard, T.-Riv. 
P.-O. Laoass 
W.-H. Cox, oc 
H. David, Jés.
J. Devlin, Jés.
A. Lagaoé, Jés. 
J.-B. Lageoé, Jés.

Léonard, Jés.
J. Marleau,
A. Versailles,
J. Walsh, Jés.
J. Whelan, Jés. 
C.-A. Roy, Q. 
J.-M.-A. tto 
J -E. Frenette, Q. 
J-. F.-X. Bossé, Q. 
J.-O. Veilleux Q.
G. Fortier, Q.

1892—W.-J.-A. Derome, M.
J.-R. Barrière dit Langevin. 
J.-E. Lamoureux. 
L.-J.-D.-H. Miohaud, Lév.
D. Gillies. Q.
E. Devlin, Jés.
A. Déoary. Jés.
H. Ciraqii, Jés.
J. Brisflet, Jés.
P. Côté. Jés.
P. Trudel, Jéà.
J. Morin, Jé§/
J. Poulin, q/

se, (1885). 
Jés.

;
Jés.

Jés.

C. St-Amant, Q.
Elzéar Roy, St-L.
Alfred Verdon, St-L.
J - A.-P. St-Germain, M. 
E. St-Jaoques, St-Hyac. 
J. Cournoyer, Jol.
C.-H. Lavallée 
L. Léger, Jol.
A. Robillard, Bour.
II. Girouard, Ste-Th. 
A.-L. Gosselin, Sher. 

1893—P. A. Dumont, Nie. 
C.-J.-G. Boulay, Q.
J.-A. Lorrain, M.
J.-E. Langlais, M.
E. Bourgeois, Q.
A. Ricard, T.-R.
A. Gosselin, Sher.
J.-E. Savard, Chic.
E. Colclough, Rim.
A. Bernier, Jés.
J. Aumont, Jés.
A.-W. Rossignol, Nie.
W. McKenna, St-D.
F. -M. Murphy, St-D.
T. Campbell, St-D.
E. Surveyor, Jés.
A. Favreau, Jés.
A. Lapalme, Jés.
P.-F. Roy, Q.

Michaud, Q.

ussoau, Q.

, Jol.
1892—J.-C. Magnan, Jol.

C. -Z. Lapointe, Jol. 
J.-C.-L. Meunier. Jol. 
J.-W.-D, Denis, Jol. 
J. Richard, T.-Riv.
J. Bourgeois, T.-Riv.

Gélinas, T.-Riv.
E. Provancher, T.-Riv. 
A. Dorais, Nie.
O. Dorais, Nio. 
J.-S.-H. Bruneau,
A. Marcotte, Ste-T.
A. Wilson, Ste-T.
J. Mouette, Uv-
D. Danis, Bour.
C. Campeau, Bour.
L. Perron, Monn.
A. Lane, Ass.
R. de Salaberry, Ass. 
O. Sénéoal, Ass.
D. Gauthier. Ass.
A. Rivet, Ass.
D. Hughes, St-L.
M. Hart, St-L.
J. Mullen, St-L.
T.-F. Hefferman, St-L.
N. Garceau, St-L.
J. Brazoau, St-L.
A.-P. Simard, Rim.
E. Cyr, Rim.
D. Leoavallior, St-L. 
J.-M.-A. Bourb

E.

/ f

Nio.

Ste-T.

|
J.-A.-B.
L.-J. Casimir Dessaulles, St-H. 
Ls Boyer, M.
A. Primeau, M.
Y. Lamontagne, M.
0. Tourigny, —
A. Duranleau, ]
R. Monty, Mon.

v

4° BACHELIERS EN MEDECINE
Messieurs

1857—Magloire Turoot. 
B. Goulet.

Messieurs

1858—Romuald Gariépy. 
Elzéar Desjardins.

x

■

'V
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1858— John Fitzpatrick.
1859— Louis-J.-Alfred Simard.
1860— Alfred Lachaine.
1861— Apollinaire E. Grenier.
1862— Laurent Catellier 

Charles-Antoine Delâge 
Napoléon Dion.
Charles Verge.

1863— Ulrio Aroand.
1864— Olivier- Alphonse Hébert. 
1875—Conrad Gill.

Damase Archambault. 
Edmond Héroux.
Charles Lesage.

1866—W.-Solfrid Larue.

1873— Nérée Beauohomin.
Charles Clément.
Philéas Boulet.
Arthur Desjardins.
Thomas Tremblay.
Cléophas Choquette.
Eusôbe Beaudry.
Josué Pinault.
Edouard Scallon.
Onésime Mazurette.
Wenoeslas Bilodeau.
Joseph-Eugène Turcot.
Edmond Brun.
Théodore Talbot.

1874— Odilon Desjardins.
Hugues-E. Desrosiers. 
Joseph-Cflme Maranda. 
Pairiok-G. Jennings. 
L.-J.-Amable Dostaler.
David Lepage.
Auguste Bourbonnais. 
J.-Frs.-Régis Latraverse. 
Tanorède Lamoureux.
Joseph-Robert Alexander. 
Arthur-L. Smith.
Alfred Dion.
George Bolduc.
Louis-Frémont Burroughs. 
C.-Horûoe-Miville Deohéne. 
Gabriel Lachance.
G.-Philibert Tanguay.
Thomas Laliberté.
George-D.-B. Watters.

1876—Michel-Delphis Brochu. 
Charles-Vivian O'Connor. 
Joseph-H.-A. M 
Joseph-Paradis Lavoie. 
•T.-G.-Charles Lespéranoe. 
George-Stanislas Grégoire. 
Antoine-Emm. Belleau.
Louis Crépault.
Charles-Alphonse Dubé.
Arsène-Alf.-Mathias Falardeau. 
Joseph Godbout. 
Joseph-Adhémar Jeannette.
L.-N.-Emile Laooursiôre. 
Abraham Laroohelle. 
Arthur-Frédéric Poulin. 
Alphonse Letellier de St-Just. 
George Fréchette.

1876—Peter Conroy.
Edouard Morin.
Gasp.-Hya. Turcot.
Pierre Blanohet.
Patrick-Peter Delaney. 
Léon-Achille Gauvreau. 
JoB.-Edou.-Alphonse Méthot. 
Jos.-Edou.-Heroule Poisson. 
Jos.-Adjutor Samson.
Israël Jonoas.

Henri-Josué Martin.
1867— Jean-Baptiste Bolduc. 

Romuald Fiset.
Paul-Etienne Grandbois. 
Jules-Guernon Lussier. 
George Matte.
Albert Philion.

1868— L.-J.-Laotanoe Archambault. 
Louis-Elie Beauchamp. 
Charles Gingras.

1869— Ferdinand Doherty.
Gustave Turcotte.
Pierre-Arch.-Anaolet Collet. 
Michael Coote.

1870— Wilbrod Mayrand.
Malcolm Quay.

• Basile Desroohers.
Benjamin Blouin.
Emile Dubé.
Adolphe Lemire.

1871— Evans Rochette.
Cyrille-Emile Valllanoourt. 
Ernest Delisle.
Zéphirin Gravel.
Michel Fiset.
Arthur Vallée.
Louis Gauvreau.

1872— Naroisse-Eutrope 
Moïse Rheault. 
Joseph-Philippe Ladrière. 
Louis-Napoléon Fortin. 
Richard-Philip Alleyn. 
Riohard-Tanorède Fortier. 
Joseph-Odilon Lauriault. 
William Maguire.
Edwin Turcot.

atte.

1

Dionne.

Honoré Labrecqne. /*
Pierre Lemieux. 
Louis-Bphrem Olivier.
Louis Verner.
Samuel Pouliot.
Damase Rossignol.
Auguste Robs.
Amédée-Arthur Tousignant.
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«* 1876—Henri Trudel.
Arthur-Alfred Watters. 
James-Henry Ward.

1877— Eugène Bédard 
Frs-X. Gosselin 
Simon Grenier.
L.-U.-Aurèle Noël.
Hippolyte Sirois.
J.-D.-Ernest Girard. 
Charles.-E.-A. Côté.
L.-Arthur Poliquin. 
L.-O.-Maximo Bellemare. 
Jos.-A. Langlois.
H.-Philippe Rouleau.

1878— J.-Félix Landry.
William-A. Verge.
L. -S.-Alfred de la Chevrotière.
M. -T.-Edouard Belleau. 
Pierre-H. Brassard.
Pierre-S.-W.-A. Gauvreau. 
Joseph-H. -Edm. Veilleux. 
E.-Odina Cloutier.
Abraham Paradis.
Narcisse-E. Roy.
Ls.-Ant. Généreux.
Victor-C. Sansfaçon.
Aloy.-P. Henneker.
Chs.-Narcisse Gauvreau.

1879— Dumase Carrières.
Samuel-J. Kelly.
L.-Clovis Mayrand.
Joseph-Alphonse Marooux. 
Joseph-1. Pelletier.
Auguste-C. Hamel.
Emile Poirier.

1881— Joseph Leroux, M.
Albert Thibaudeau, M. 
Louis-Eugène-Nap. Matte, M. 
Joseph-Wilfrid Prévost. M. 
Arthur Joyal, M.

1882— Louis-Elzéar Pelletier.
Louis-Michel Moreau. 
Joseph-Pierre DeBlois. 
Patrick Coote.
George Matte.
Alfred Morin.
JosephjHenri Sinclair.
Joseph"Desjardins, M. 
Michael-Thomas Brennan, M. 
Joseph Surprenant, M. 
Paul-Arthur David, M. 
Rodrigue Mignault, M.
Emile Sylvain, M.

1883—Etienne Gosselin.
Sifroi Dumont. 
Frédéric-Stanislas Caron. 
Ls-François Lepage.
Pierre toonat.
J.-B.-Octave-Léon Noël. 
Michael-Henry Brophy. 
Alphonse Lamothe.

1884— Alfred-Edouard Richard, Q. 
Jules Paradis, Q.
Louis-Auguste 
Alfred Létoi 
Louis-Philippe Normand, Q. 
Amédée-Anaolet Bernard, Q. 
Eugène Larue, Q 
Siméon-Eugène Grondin, Q. 
Charles Collet, Q.
Alexandre Boucher, Q.
Oscar Cloutier, Q.
Louis-Victor Benoit, Q. 
Horace-Ernest Choquette, Q. 
J.-O. Lambert, M.
Wilbrod-Antoine Hénault, M.

1885— Chs.-F.-Xav. Prévost, Q. 
Jos.-François Langlais, Q. 
Nazaire Gingras, Q.
Adjutor Couturier, Q.
Louis-Philippe Picard, Q. 
Joseph Cinq-Mars, Q. 
C.-E.-Albert de Villers, Q. 
Jean-Baptiste Richard, 
Charles Maroil, M.
N.-Gédéon Chabot, M.
Arthur Delisle, M.
L.-N. Delorme, M.
S. Filiatrault, M.
Cb.-Ov. Ostiguy, M. 
L.-J.-Heroule Koy, M.

1886— J.-Damase Pagé, Q. 
J.-F.-Thomas Savary, Q.
F.-X. Feuiltault, Q.
Henri Beïque, Q.

Gagné, Q. 
ourneau, Q.

Emile 
William-H. Blagdon. 
Edmond-H. Provost.
Aimé Trudel.
Zéphirin-Stanislas Giassson. 
Joseph-Eusèbo Bergeron. 
Charles-Noël Barry. 
George-Théophile M 
L.-G.-Philéas Dubois 

h-Valère Côté.1880—JosZ
Aimé Gaboury, M,
Isaïe Cormier, M.

1881—Hubert-Alfred
Louis-Charles-Alex, de Léry. 
Charles-Eusèbe Lemieux. 
Charles-Salluste Roy. 
John-Columbus Howe. 
Franois-E. Devlin. 
Arthur-Alphonse DeBlois. 
Thomas Duhig.
Gustave lolphe Casgrain. 
Ephrem Lessard.
George-William Jolioœur 
Félix-Gustave Lafontaine, M. 
Joseph Chaffers, M.

Cherrier, M. 
M.

Pinault.
M.
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1886— Egide Gin gras, Q.
Joseph Poliquin, Q.
Arthur Lavoie, Q.
Sosthène Lefrançois, Q. 
Jos.-Zéphirin Triganne, Q. 
P.-Uldério Garneau, Q.
Alf -Antoine Duhamel. M. 
Jos.-A.-ThéoJe Mayrand, Q. 
J.-Arthur Ricard M.
Ls.-Edouard Schiller, M. 
Jos.-Arthur Daignault, M. 
Elphège-R. de Cotrot, M. 
Horace Thériault, M. 
Chs.-Edouard Rasooni, M. 
John-N.-P. Mount, M.

1887— Elz.-Edouard Labreoque, Q. 
Antonio Brassard, Q.

1889— J.-B.-Rivard Dufresne, Q. 
Ed.-Albert Lebel, Q. 
Joseph-Albert Lacerte, Q. 
Germain Laberge, Q. 
Pierre-J.-B. Boisseau, Q.
R.-Auguste Paradis, Q. 
Philippe Roy, Q.
Henri Alasson Duhamel, M.
E. Laurin, M.
Ls-Joseph Désy, M.
Gustave Bacon, Q. 
Ls-Alfred Catellier, Q, 
Walter-A. Strapp, Q. 
E.-Télesphore Caron, Q. 
Léon COté, Q.

1890— A.-E. Aubry, Q.
R. Beaudry. M.
A.-E. Bédard, Q.
O. -A. Bissonnette, M.
J.-A. Blouin, Q.
C.-E. Boisvert, Q.
P. -P. Boulanger, Q.
J.-O. Bourget, Q.
J.-A. Brien, M.
J.-E.-P. Chagnon, M.
E. Chiooine, Q.
G.-A. Coderre, Q.
J.-U. Coderre, Q.
C. Deblois, Q.
J.-B. Delisle, Q.
T. Dion, Q.
F. -X-P. Dolbeo, Q.
T. Dubord, Q.
R. Fortier, Q.
S. -J. Girouard, Q.
R. Hébert, M.
W. Lacroix, Q.
G. -A. Lapierre, Q.
E.-G. Leclerc, Q.
A.-F. Marcotte, Q.
E.-G. Martineau, Q.
P.-P. McCormick, Q.
T. -T. Nesbitt, Q.
E. Pâquet, Q.
H. Préfontaine, M.

\ L.-P. Legendre, Q.
X J.-Fréd.-Jules Constantin, Q. 
^ Rosaire faquin, Q.

J.-A.-Ephraïm Bédard, Q. 
Damase Larue, Q.
Philippe Lord, Q.
Pierre-V. Faucher, Q.
J. O. Sirois, Q.
Pierre Trudel, Q.
Edmond Savard, Q.
Arthur PotVin, Q.
J.-Edouard Laberge, M. 
J.-B.-Emile Osliguy, M.
J.-Stanislas Desjardins, M. 
George Villeneuve, M. 
J.-T.-D. de Pontbriant, M. 
Lg-J.-B. Pelletier, Q.

1888—J.-A. Boucher, Q.
C.-E. Côté, Q.
C. -A.-E. Costolow, Q.
J. Guérard, Q.
G.-Alb. Giroux, Q.
John Hayes, Q.
J.-L.-Alidore Noël, Q. 
E.-T.-Arthur Simard, Q.
O. -Herm. Plante, Q. 
J.'-Armand-M. Bédard, Q.
D. -tiuolide Rainville, Q. 
J.-L.-Emile Saint-Hilaire, Q.
P. -E.-Alphonse Villeneuve, Q. 
Charles Verge, Q.
L.-Viotor Vézina, Q.
Edouard Provençal, Q.
J.-Narcisse Létourneau, M.
J.-Rodolphe Boulet, M. 
Osoar-F. Mercier, M.
S.-Simon Poirier, M.
L. de Lotbinière Harwood 
J.-E. Lesage, M.
Ad.-Lemoyne de Martigny, M. 
Oswald-René de Cotret, M. 

1889—L.-P.-Napoléon Leduc, M, 
Jean-Guillaume Rourke, M.

P. Synott, Q.
G. G. Turcot, Q.
L. -V. Vésina, Q. 

1891—Ls-A. Charleboie, M.
R.-A. Paradis, Q.
N. -G. Cantin, Q. 
J.-E.-L. Miller, Q. 
F.-X.-J. Dorion, Q.
M. -T. Blais, Q.
J.-D. Broussseau, Q. 
R.-L. Paradis, Q. 
A.-A. Jobin, Q.
J.-E. Mathieu, Q. 
Ls-A. Fréchette, Q.
O. -G. Ranoourt, Q.

\

M.
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1891— J. Leclerc, Q.
E. -E. Brindamour, Q.

1892— 0. Chènevert, M.
J.-D. Lemay, M.
J.-A. Champagne, M. 
O.-H. Godin, M. 
L.-A.-H. Dufresne, M. 
A. Duhamel, M.

' J.-E. Blondin, Q.
F. Boulanger, Q.
Ls-A. Lessard, Q.
J. Dussault, Q. 
L.-Z.-N. Fiset, Q.
J.-G. Marquis, Q. 
R.-L.-O. Poliquin, Q. 
V.-A. Vézina, Q.
G. Gagnon, Q.
Emery St-Germain, Q. 
J.-P. Sirois, Q.

1893— N. Landry, M.
L.-A. Montpetit. M.

Messieurs

1893—A. Labreoque, Q.
J. Baohand, M.
J. Beauchamp, M.
A. Lefebvre, M.
L. Lupien, M.
A.-E. Gendron, M.
L. -A. Desrosiers, M.
J.-G.-E.-A. Clark, Q.
Jos.-Alexis Dufresne, Q.
Jos. -Frs. -Bernard Mivillo Des-

ohènes, Q.
Joseph-Henri Richard, Q.
P.-Evariste Gélinas, Q. 
Alphonse-Joseph Lessard, Q. 
Jos.-Méd.-Wenoeslas Dionne, Q. 
J.-M.-Arthur Rousseau, Q.
A.-V. Roy, Q.
P.-T. Crispo, Q.
M. -E.-E. Morin, Q.
P.-F.-L. Fiset, Q.1 
Jos.-Olivier-Heotor Fiset, Q.

1

MÉDECINE VÉTÉRINAIRE

BACHELIERS

Messieurs Messieurs

1892—J. Doré, M.
A. Dufres 
G. Boyer,
L. Belisle, M.
G. Brault, M.
A. Cyr, M.
A. Gaza, M.
I. Prud’homme, M. 
T. Laurin M.
E. Laurin, M."
C. Gouin, M.
A. tiaudry, M.

1892— O.-A. Desoary, M.
E. Janelle, M.
L.-G. Tassé, M.
H. Guy, M.

1893— G. Allard, M.
A. Janelle, M.
E. Lahaye, M.
J. Rabiot de Meslé, M. 
H. Guy, M.
G. Boyer, M.
E.-N. Leoours, M.

ne, M.

5" BACHELIERS EN DROIT
Messieurs Messieurs

1856—Robert Alleyn.
Charles-Etienne Dallaire. 
Hammond Gowen. 

orge Desbarats. 
me Moriseet.

Alexandre Fraser. 
Guillaume Bossé.
Arthur Oasgrain. 
Pantaléon Pelletier. 

1869—Jean-Baptiste Hébert.
1860—A. Blais.

Gaspard Bourdages.

1860— Jean-Baptiste Delâge. 
Chs-Frs-et. Langelier. 
A.-Basile Routhier.

1861— L.-A. Seers. 
Charles-Narcisse Hamel.
F.-Régis Gosselin. 
Charles-P. Lindsay.
Félix Rainville.

1862— Henri-Thomas Taschereau. 
Joseph Etu.
Jean Blanohet.
Edouard Gauthier.

1867— Ge
1868— Cfli
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1862— René Cas grain.
1863— Ludger Hould.

Marcel-Hubert Chabot.
1864— Pierre Maokay.
1864 - Ivan Tolkien Wotherspoon.

Zéphirin Mayrand.
1865 —J aines George

Raphaël Danis.
Louis-Honoré Huot.
Cyrias Pelletier.
Alfred Prendergast. 
Jules-Ernest Larue.

1866—François-Xavier Audet. 
Jean-Alfred Oharloboie. 
Tréfilé Ouimet. 
Luoien-Amédéo Turcot.

1867*-Joseph Bédard.
Charles-Ignace Gill. 
Guillaume Languedoc.
Léon Vidal. 

oseph-Eudoro Cauchon. 
Elzéar-A. Déry.
James-N. Humphrey. 
Théodore Jobin.
Gaspard LeMoyne.
Crawford-W. Lindsay. 
Ferdinand Roy.

1869— Hector Marohildon.
Frs-Eug.-Alfred Evanturel.

1870— Henri Delà 
Stanislas _
René Dupont.
Thomas Malony.
François-Fortun

1871— Wilbrod Miller.
Isidore-Noël Belleau. 
Godefroi Qourdeau.

1372—Théodore Pâquet.
Joseph Maltais.
François-Xavier Lemieux. 
Joseph-Alphonse Rouleau. 
Charles Chartré.
Achille Larue.
Linière Taschereau.

1873— Jean-Naroisso Proulx. 
Honofé-J.-B. Chouinard. 
Thomas Nesbitt.
Taschereau Fortier.
Tanorôde Grondin.
Edouard Bégin.

1874— Albert-Joseph Taohé-Bender. 
David Rouleau-Barry. 
C.-E.-Léonidas Dionne.
Arthur Legaré.
Jules Tessier.
Robert-St-Barbe Young.

1876 - Jules-Alexandre LeMoino. 
Olivier-Eugène Rouillard. 
Owen-Barnard Devlin.

^ Jean-Charles-L.-T. Chapais.

1875— Pierre-Paul-Ernest Smith. 
Edward-Giaves Meredith. 
Joseph Allaire. 
Henry-Sébastian O'Connor. 
Edouard Philibert.

1876— Rob.-Peel-W. Campbell.
Charles Fitzpatrick.
Auguste Tessier. 
Thomas-Oonnelly Aylwin.

1877— Joseph-G. Couture.
A.-Gustave Dionne. 
Charles-Panet Angers. 
Onésipnore-D. Labrie.
Arsène Piohé.

1878— J.-Isaao La very. 
Joseph-Edouard Boily.
J.-Eugène Drolet.
Edouard-Larue Burroughs. 
Edmund Roche Alleyn.
John-C. O’Donnell.
James Langlois Bell.

1879— Cusack-P. Roney.
L.-Félix-M. Pinault.
Charles-Eugène Pouliot. 
François-Xavier Gosselin. 
Joseph-Evariste Prince. 
Archibald Cook.
Eugène Simard, M.

1880— L.-Charles-A. Angers. 
Joseph-Edmond Roy.
J.-Boutin Bourrassa.
Phil.-Michel Laberge. 
Louis-Joseph Riopel. 
Alexandre-Ignace Gauvreau. 
Louis Frémont Burroughs. 
Philippe-Auguste Choquette. 
Joseph Savard.
J.-E.-Alfred St-George. 
William-Noble Campbell. 
L.-Nap. Guindon, M. 
Joseph-Edouard Paradis, M.

1881— Arthur-Félix-Alf. Chamberland. 
Jean-Pierre-Honoré Chassé. 
Guillaume-George Bellerive. 
Joseph-Alfred Rinfret, M. 
Louis-George-Auguste Cressé, M. 
Joseph-Stanislas Douoet, M. 
Auguste-Etienne Mackay, M. 
Louis-Edouard Turgoon, M.
J os. - Alphonse- Pierre d’Auteuil. 
Marie-Hid

Colston.

1868—J

agr
Per

nat Rouleau. ?

ali Simard.
James-Pierre Prendergast. 
Paul-Jean-Baptiste Blouin. 
Emerio-Philippe Bertrand, M. 
Toussaint-Théop. Brousseau, M. 
Joseph-Dominique Leduc, M. 
Louis-Jean-Etienne Taché, M. 

1,882 - Arthur-Cyrille-Albert Malouin. 
Thomas Blanohet.
J.-Edmond Fortin.
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1882—Jacques Bureau.
Auguste-Théodore Chalifour 
Joseph Grenier.
Joseph-Alfred-EmileChouinard. 
El z.-Robert-Adolp 
Théod.-Alphée-A. Marq 
Jean-George LeBouthillier. 
Achille Carrier.
Edmond-Gustave Joly.
Valôre Gosselin. 
Jean-Baptiste-Heroule Dorion. 
Charles Grenier.
Alfred Morency.
Joseph-Philippe Martel, M. 
Maurice Baillargé, M.
Joseph Baulne, M.
George-Elzéar Fortin, M. 
M.-L.-Amédée Bissonnette, M. 
Jos.-Eugène-Ed. Marion, M. 
Amédée Dugas, M.
Eusèbe Laliberré, M. 
Edouard-Ulrio Lafontaine, M. 
Pierre Uldério Renaud, M. 
Pierre-Elzéar Drouin, M. 
William-G. Morgan, M. 
Cornelius McCully, M.
Pierre-T. Poirier, M. 
Henri-Arthur Cholette, M. 
Ls-Napoléon Champagne, M.

1883 —Chales-Isaïe Labrie

1884— Edmond-George Paré, Q. 
Herménégilde-Jos.-Oct. Roy, Q. 
Joseph-Charles St-Amant, Q. 
Charles-Adélard Gosselin, Q. 
Louis-David Morin, Q. * 
Charles-Salomon Roy, M. 
François-Raymond Maroeau, M. 
Charles-Eusèbe Gratton, M. 
Jean-Lomer Gouin, M.
Victor Allard, M.
Edouard Bauset, M.
George Laurendeau, M.
Arthur Hetohings Chambers, M. 
Edouard-Jean Bédard, M. 
Jean-George-Godefroy Goffin, M. 
Jean-Honri-Rom. Delfausse, M. 
Joseph-Oot.-Charles Olivier, M. 
Louis-Philippe Brodeur, M. 
Louis Bélanger, M.
Ernest-Louis Desaulniers, M.

1885— Jos.-Albert Hébert, M.
Charles Lanctôt, M.
Jos.-Odilon Maroeau, M. 
Joseph-A. Brunet, M.
Louis-Philippe Tremblay, M. 
Ernest-S. Mathieu, M.

he Taschereau.

Philéas Corriveau, Q. 
George Lemay, Q. 
Robert-Errol Bouohotte, Q.
Joseph-Félix Dumontier, Q. 
Philémon de Varennes, Q.
G.-Emile Larue, Q. 
Cyrille-Hector Champagne, M. 
Théop,-Apollinaire Corriveau, Q. 
James-Secretan Dunbar, Q. 
George-E.-A.-Jones, Q. 
Achille-Auguste Rhéaume, Q. 
Stanislas-Adolphe Germain, M. 
Albert-E. De Lorimier, M.
Léon Gérin, M.
Jos.-Antoine Villiard, M.

1886—Pierre-Emile Bélanger, Q.
Joseph Létourneau, Q. 
Jos.-Edouard Chabot, Q.
J.-Théophile Lemieux, Q.
Félix Larue, Q.
F.-X.-Arthur Tremblay, Q. 
François-Xav. Lemieux, Q. 
Blaise Letellier, Q.
Charles D’Amour, Q.
Louis de G. Prévost, M.
E. Hénault, M.
M.-J.-Alf. Lemire Marsolais, M. 
L>Adélard Brien, M.
L.-J.-Ovide Hétu, M. 
Aroh.-Chaussegros de Léry Mac

donald, M.
Ls-Wilfrid Siootte, M.
L.-Philippe Demers, M. 
L.-A.-Aiœé Gendron, M.

Edm.-Stanislas Garneau. 
Louis-Rodolphe Roy. 
Joseph-David Plamondon. 
Charles-François Roy. 
Adolphe-Alfred Drapeau. 
Pierre-Antonin'Bidégaré. 
Amédée-Jos. Chenest Beaubien. 
Edmond Lortie.
Firmin Campbell.
Louis-Arsène Lavallée, M. 
Daniel-Jean Hennessey, M. j> 
Jos.-Arthur Lynch, M. 
Jos.-Stanislns Leroux, M.

, Joseph Mélançon, M.
Jos.-George-Evariste Iléroux, 
Geo.-Robert-Arthur Prieur, M. 
Ls.-Joseph Papineau, M. 
Tancrède-Toussaint Moreau, M. 
David-Arthur Lafortune, M. 
Raoul Dandurand, M.
Jos.-Pierre Roy, M. 
Cuthbert-Alph. Chênevert, M. 
Romulus-H. Laurendeau, M. 
Charles-Horace St-Louis, M. 
Chs.-Edouard Gagnon, M.

1884—Jos.-Alphonse Boissonneault, Q. 
Âfred Dionne, Q. 
Damase-Eleusippe-Er. Larue, Q. 
Léonce-Auguste Rinfret, M. 
Jean Bouffard, Q.
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1886— R.-Staniala3 Lacoursiôre, M. 
David-E. Murphy, M. 
Jos.-F.-Philéas Forget, M. 
Ls-Amédée Qaboury, M. 
Auguste Rocher, M.
Hector Chauvin, M.
Charles-M. Duoharme, .VI.

„ Jos.-Edmond Perrault, M.
1887— Jos.-H. Bourget, Q.

G.-Cyrias Roy, Q.
Louis-Omer Beaubien, Q. 
Louis-G. Belley, Q.
J.-Edouard Plaraondon, Q. 
Philippe-Jos. Jolioœur, Q. 
Ludger Alain, Q. 
Chs-Auguste Ed 
J--P--Alphonse !
Adélard Turgeon, Q.
Wilfrid Larose, M.
L.-P.-H. Viau, M.
P.-E. Meredith, M.
U.-H.-A. Gervais, M.
A.-A.-Â. Bruneau, M.
J.-B. Rob it ail le, Q.
A. Rémillard, Q.
E. Bourgeois, M.
A. Légaré, M.
P. Cormier, M.

1888— -Gyr. Renaud, Q.
Viet. Lessard, Q.
T.-M.-W. Pampaloh, Q.
L.-O. Audet, Q.
J.-A. Théoret, M.
J.-B.-M.-V. Morin, M.
A. Crépeau, M.
A. Beaudoin, M.
J. Boyce Allen, M.
P.-O. Lavallée, M.
Bug.-Hon. Godin, M. 
Er.-übalde Plourde, M.
Bug. Gélinas, M.
Hubert Sanehe, M.

1889— Adjutor Bouliane, M.
Phil.-Romuald Merizzi, M.
Jules-Evariste Côté, Q. 
P.-Ferdinand-H. Audet, Q. 
A.-W.-A. Beaumont Joubert, M. 
H.-G. Carroll, Q.

1890 -J.-B.-E. Audet, Q.
P.-A. Chauveau, M.
J.-N. Colpron, M.
P.-G. Crépeau, M.
C. DeGuise, Q.
E.-P.-E. de Varennes, Q.
A. Fiset, M.
E.-L. Fiset, Q.
A. Giroux, M.
J.*W. Jocks, M.
J.-M.-V. Laberge, Q.

MrS8IRÜR9

1890— E.-A.-B. Ladouoeur, M. 
N.-K. Laflamme, Q. 
L.-J.-P. Lamarche, M. 
C.-A. Lafranoe, Q.
C.-A. Lippé, M.
J.-H. Meunier, M.
E. -A. Rinfret, M.
G. -A.-B. Rivard, Q.
F. -X. Roy, M.
H. -F. Sohetagne, M.
A.-J.-A. St-Denis, M.
F.-E. Villeneuve

1891— A. Bouchard, M.
E. -A.-B. Ladouoeu 
R. de Lorim 1er, M. 
J.-N.-A. Chagnon, M. 
J.-C. de Martigny, Q.
H. Lepage. Q.
C.-H. Cimon, Q.
C.-E. Taschereau, Q.
A. Laurie, Q.
A.-H. Faucher, Q.
C.-H. Archer, Q.
F. -E. Roy, Q.f

1892— J. Lussier, M.
G. -A. Bourdeau, M.
P.-C. Laçasse, M.
P.-P. Fiset, Q.
H. -T. Pageot, Q.
L. -A.-E. Germain, M. 
W.-J, Proulx, M.
M. -O. Routhier, M.
J.-M. Bourgeois, M.
L.-A. Henault, M.
J -N. Prud’homme, Q.
C. -F. Delâge, Q.
E. Gély, <f
D. MoAvoy, Q.
J.-G. de la Durantaye, M. 
C.-U. Laurendeau, M. 
L.-E. Bernard, M.
V. Martineau, M.
L. Masson, M.
A. Marohildon, Q.
L. Coderre, M,
E. Primeau,
M. O’Bready, M.
J.-O. Fournier, M.

1893—C.-E.-A, Brault, M. 
L.-P.-H. Grenier, Q.
Z. Fontaine, M.
J.-A. Labelle, M.
G.-A. Généreux, M.
J. Gendron, Q.
A.-W.-P. Buchanan, M.
J.-Alfred-A. Maokay, M. 
Chs-Ernest Brodie, Q.
Ls-G. Demers, Q.
Ar. Pepin dit Lachance, Q.

, M.

r, M.
ge, Q. 
Bégin, Q.
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6” BACHELIERS EN THEOLOGIE

Messieurs Messieurs

1870— Geooge-Pierre Côté.
Adrien Papineau.

1871— Joseph-Clovis K. Laflamme. 
David Gosselin.
René Casgrain.

1872— Henri Têtu.
J.-Edmond Marooux.
Zoël Lambert. '
Benjamin Demers.
Thomas Bérubé.
Honoré Leolero 
Daniel McIntosh. 
Cyrille-Alfred Marois.

1873— Anselme Rhéaume.
1874— Adalbert Blanchet, Q.

T.-Michel Labreoque, Q. 
Edouard Carrier, Q.
Paul Dubé, S.-A.
Zéphirin Caron, S.-A. 
Fortunat Pelletier, S.-A. 
Narcisse Proulx, S.-A. 
Octave Pelletier, S.-A.
John 0'Farrell, S.-A. 
Patrick Towhay, S.-A. 
Joseph Lavery, S -A 
Frs-Xavier Qarneau, S.-A. 
Charles Richard, S.-A.

1875— Lionel Lindsay, Q.
Cléophas Gagnon, Q.
Eric Audette, Q.

Bélanger, Q. 
Ernest Nadeau, Q.
Jacques Gauthier, Q. 
Joseph-Alph.-V. Huart, Q. 
John Hogan, Q.
Edward Walker, Q.
Peter-M. O'Leary, S.-A. 
Alphonse Carbonneau, R.

1876— Michael McKenzie, Q. 
William-E. McDonald, Q. 
Arthur Caron, Q.
Placide Roy, Q.
Jean Chaisson, Q.
Olivier Mathieu, Q.
Louis Guérin, Q.
Gabriel Cloutier, S.-A. 
Jean-B. Gosselin, S.-A. 
Arthur Belleau, Q.

1877 —Frs-Xavier Bélanger, Q. 
Laughlin McDonald, Q. 
Joseph Quinan, Q.
William Hamilton, Q.

1878— George MoCrea, Q.
Alfrèd Pâquet, Q.

1879— John-Lawson McDonald, Q. 
Narcisse-Alph. Lemieux, Q. 
William Grant, Q.

1879— John Seubert, Q.
Emile Dionne, S.-A.
George Pelletier, S.-A.
Louis St-Pierre, S.-A.
Louis Lessard, S.-A.
A. Percy Philipps, R.

1880— Henri-Arthur Scott, Q. 
A.-Eustache Maguire, Q.
John Connolly, S.-A. 
Jos<-Oajetan Bérubé, R.
Joseph de Champlain, R.
Louis Savoie, R.
Emile Pouliot, R.
Henry-Charles Becker, M. 
Dennis McMahon, M. 
Albert-John MoKeon, M.
Henri Gouin, Q.
Olivier Moisan, Q.
J.-Ls-Honoré Fréchette, Q. 
Joseph-D. Beaudouin, Q. 
Gilbert-Arthur Lemieux, Q. 
William O’Leary, Q.

1881— Herménégilde Bouffard, Q. 
Daniel-Webster Moriarty, Q. 
Joseph-Alexandre Lafranco, Q. 
Arthur Marchand, Q.
Charles Boulay, Q.
Albert Rouleau, Q.

1882— Etienne-Olivier Corriveau, Q.
1883— Jean-Casimir Drolet, Q. 

Robert-Hughes, Q.
Laughlin McPherson, Q. 
Patrick-Sarsfield O’Ryan, Q. 
Jean-Baptiste Bélanger, R. 
Achille Thibeau, R.
Jos.-Marie-Alphonse Genest, Q.

1884— Joa.-Olivier-Edmond Verret, Q. 
Alfred-Edward Burke, Q. 
John-A. McDonald, Q.
Arthur-J. Timon, Q. 
Gédéon-Stanislas Hamel, Q. 
Thomas-S. Gibsons, M.

1886—Angus Chisholm, Q.
Pierre Plante, Q.
Joseph Laberge, Q.
Rosario Morrissette, Q.
S.-L.-J. Sirois, Rim.
J.-D. Rioux, Rim.
Thomas Marooux, Q.

1886— Chs-Fran. Kane, M.
Frs-Jn. Butler, M.
J.-B. Levasseur, Q.
Albert Côté, Q.

1887— Joseph Gignao, Q.
Alfred Bastion, M.

1888— P.-A.-R. Lagueux, Q. 
J.-L.-E.-G. Rémiliard, Q.

]
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1888— J.-E.-L. Poirier, Q. 
J'-T.-P.-O. Cloutier. 
Donald-J. Summers, Q.

1889— J.-P. Grace, M.
Henri Simard, Q.

1890— N. O’Reilly, M.
1891— S.-A. Lortie, Q.

1891— C.-N. Qariépy, Q.
1892— E. Auolair, M.

E.-P. MaoPherson, Q.
1893— -jr.-E. Roy, M.

J.-B. Paradis, Q. 
J.-A.-H. Blaquiôre, Q.

T BACHELIERS EN DROIT CANONIQUE

Messieurs Messieurs

1879— Naroisse-Alph. Lemieux, Q. 
Jean Hébert, Q. .
John Seubert, Q.

1880— Jos.-D. Beaudoin, Q.
J.-L.-H. Fréchette, Q. 
A'.-Eustaohe Maguire, Q. 
William O’Leary, Q.
G.-Benjamin Dionne, Q.

1881— Herménégilde Bouffard, Q. 
Arthur Scott, Q.
Albert Rouleau, Q.

1882— Etienne-Olivier Corriveau, Q.

1882—Jean-Casimir Drolet, Q. 
Hubert Lessard, Q. 
Patrick-Sarsfield O’Ryan, Q. 

1884—Jos,-Olivier-Edmond Verret, Q. 
John Bradley, Q. 
Alfred-Edward Burke, Q.
John-A. Macdonald, Q.
Arthur-J. Timon, Q.
Th. Mareoux, Q.

1892— E.-A. Simard, Q.
1893- J. Gignao, Q.

I

VI
INGÉNIEURS CIVILS *

Messieurs Messieurs

1889— Pietro Persian i.
Ettore Germini
Le chevalier Giuseppe Moneti. 
Sifroy-Joseph Fortin.
Urgel-Pierre Boucher.

1890— O. Aroand, avec la plue grande
diitinction.

E.-F. Fusey, avec grande distinc-

J.-L. Spénard, avec grande dit- 
tinction.

H.-J. Lefebvre, avec dittinction. 
H.-L.-M. Auolair, avec dittino- 

tion.
1891— J.-N. Giroux.

E.-K. Faribault,
C.-O. Sénéoal.

1891-A. Bonin.
1892.—J.-O. Del isle, avec grande distinc

tion, M.
P.-A. Faribault, avec distinction,

P.-E. Parent, avec distinction, M. 
1893—J.-T. Lemire, avec grande dis

tinction, M.
J.-A. Marion, avec grande dis

tinction, M.
J.-P.-M.-E. Pioher, avec grande 

distinction, M.
J. E. Canuel, avec grande dis

tinction, M. p
F.-C. Laberge, avec la plus grande 

distinction, Af.
A.-J. Pinet, M

U

M.

avec distinction.

i

'
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DÉPARTEMENT VÉTÉRINAIRE 
1er degré

ME8SIEUH8

1889—Ch. -Chamilly de Lorimier. 
George-Henry Mo 
Achille Joly.
Guillaume Alarie. 
Frédéric-Albert Duclos. 
Louis Pou Mot.
Joseph-Avila George Mount. 
Albert Dauth.
•L-D.-Marius Grothé. 
Tho's.-Edm. Leclero. 
Chs-Paoifique Dumas. ■
Ls-Alfred d'Amour. 
Chs-Aug. Sénécal.
Wolfred Neilson.

Mkssikurs

1889— Léopold-Adolphe Girard. 
Albert-Aimé Etienne. 
Viotor-Théodule Daubigny.

1890- Z. Dufresne.
E. Auolaire.
E. Milot.
J. Brunet.
A. Moffette.
C. -Z- Lepage.
L. Lapointe.
D. Généreux.
A. Guertin.
C. Brioault.

■ A

s -X2nd degré

Messieurs Messieurs

1889—Timothée Mignault. 
David-Arthur Pi 
Josenh-A. Tellier.
W.-B. Desmarteau.
Mr.-D. Durooher.
C.-L. Leduc.
N. Masson.
R.-A. Reid.
Albert Dauth. 
V.-Théodule Daubigny. 
Joa.-Albert Letieoq. 
Chs-Chamilly de Lorimier. 
Louis Pouliot.

1889— Joseph-Avila Guy.
1890— M. Grothé.

C.-P. Dumas.
T.-E. Led aire. 
A.-A. Etienne.
W. Neilson 
Ls-A. D’Amour. 
G.-1I. Mount 
L.-A, Girard.
F. -A. Duolos.
G. Alarie.

J.-A. Simard.

MÉDECIN VÉTÉRINAIRE
1891—W.-P. Neilson.

otto.

MAITRES OU LICENCIÉS
I” LICENCIÉS EN PHILOSOPHIE

Messieurs Messieurs

1893—F. Murphy, St-D.
W. McKenna, St-D.

1882—Olivier Mathieu. 
1898—E. Baril, Nie.

*
2" LICENCIÉ ÈS SCIENCES

1887—M. Salluste Duval.

V

.
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3° MAITRES ÉS ARTS

Messieurs Messieurs

1857— Thos-E. Hamel, ad eumdem 
Cyrille-E. Legaré, ad eumdem.

1858— Louis Beaudet, ad eumdem.
1859— Edouard-Michel Méthot. 

Charles-Honoré Laverdière.
1863—François Desaulniers.

Louis Dagenqjs.
Pierre Lagaoé. 
François-Ignace Paradis. 
Antoine-Nai

1882— R. P. Qodfroy Robert, O.S.C.
R. P. Charles Jolly, C.S.C.
R. P. Théophile Barré, C.S.C.
R. P. Auguste Louage, C 
R. P. Ainédéo Guy, C.S.C.
R. P. Alfred Roy, C.S.C.
R.^P^ Philéaa-Fréd. Bourgeois,

Cléôphas Gagnon.
1883— Louis Richard.

Raymond Caisse.
Télesphore Laflôohe.

1884— Jos.-Clovis K.-Laflainme.
Jos.-Edmond Marooux.

1885— Victor Huard.
Eugène Roy, ad eumdem.

1889—J.-A.-P. Lefebvre.
Athanase Biron.

1887—Olivier-E. Mathieu.X 
Edmond Paradis. )
Joseph Roy. /
P.-J. Peemans, C.$.y.
C.-Philéas Choquette.

1889— Alexandre Vaillant.
1890— R. P. J.-B. Fouoher, C.S.V 

E. Lapointe.
1891— M.Belzile, Rim 
1891—P. de Foville, P.S.S.’

J. Moyen, P.S.S.
P. Rousseau, P.S.S.
P. Sohliokling, P.S.S.
E. Roinard; P.S.S.

C.S.C.

roisse Bellemare.
Octave Audet.

1866— André Pelletier.
Irénée Douville.

1867— Antonin Nantel.
François-A.-Hubert LaRue.

1868— J.-Elie Panneton.
Isaac Gélinas.

Aohill
1871—Charles Bacon.
1874—Thomas Moreau.
1876—Charles Baillairgé.

Elzéar Couture.
1879— Emmanuel Guilbert.

Pierre Girard.
1880— François-X. Cloutier. 

Napoléon Caron.
J.-G. Carrier, C.S.C.
Jos. Séguin, C.S.V.
Magloire Legaré. 
Joseph-Delphis Meunier. 
François-Xavier Jacket.
M.-Thomas Labr 
Charles-Philippe

1881— Joseph Giguère.
Alphonse Bérard.
François-X. -Eugène Ecrei 
R. P. Auguste Dion, C.S.C.

1882— R. P. Moïse MoGarry, C.S.C.

Leclerc, 
le Vallée.

J891—A. Orban, P.S.S.
J. Charlebois,* C.S.V. 

1892 - J. Caron, Mnn.
A.-O. Papillon,
Z. Lahaye, Nie.

1893—J.-A. Tremblay, Chic.

eoque.
Richard.

Nie.

4° LICENCIÉS EN MÉDECINE

Messieurs Messieurs

1855—François-A.-Hubert Larue, 
distinction.

1863—Charles Verge, arec distinction.

?™5""î?ap0,6:)n Lavoie'aveo dietinction.ma—Damage Archambault.
I860—Romuald Gariépy, arec distinc- Oharles-Aloxandre Lesage 

r , t ... _ distinction.
Louis-J.-Alfred Simard, aeecl867—F.-X.-Edmond Héroux, arec dis- 

grande distinction. tinction.
1861—Alfred Laehaine, arec distinc- Camille Lafontaine.
1Hflq ... _ 14 Thomas-Godfrey McGrath,
1863—Charles - Antoine Delâge, arec distinction.

xt Lucien Morault.
Napoléon Dion, arec deeltnctton,1868—Solfrid-Wilbrod Lame.
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1868—Romuald Fisot, avec distinction. 1874—Louis-Napoléon Fortin, avec dis- 
Michael Ahorn, neec distinction. tinction
ilonri-Josué Martin. Jules-Nelson Fraser.
J.-Edouard Badeaux, aoee dis- Pierre-E. Lemieux.

tinction. Auguste Roes.
1M19—Jules-Guornon Lussier, avec rfte-1875—Fl.-Ch.-Tanorède Lainoureux. 

tinction.
A.-George Matte, avec distinc-

Paul-Etienne Grândbois, 
grande distinction.

Cyrille Lacombe, avec distinc-

J -Bte. Boldue, <
A. -Albert Philio

B. -Gérin Lafontaine, avec dis
tinction.

Zotiquo Rousseau.
Hubert Neileon.

1670—Edmond Gauvrcau.
Charles Gingras.
L. - J. - Laotance Archambault, 

avec grande distinction.
Alfred-Miville Dechôno, avec 

grande distinction.
Chs. Delagrave, avec distinction.
Edouard Rouleau, avec distinc-

Eueèbo Beaudry.
Joseph-Eug<xne T 
George Bolduo.
Lénndre Hamelin.
Narcisse Arthur Desjardins. 
Louis-Joseph Dostaler.

, George-D.-B. Watters.
avec distinction. 1876—Auguste Bourbonnais, avec dis

tinction
Mat.-Alf.-Arsène Falardeau. 
Alfred Paquin.
G.-Al.-Philibert Tanguay. 
André-David Lepage. 
Chs-Alphonee Dubé.

1877—Louis Crépault.
George Fréchette.
Joseph Godbout.
Adhémar Jeannette.
Charles Lespérance.
Alphonse Letellior de St-Just. 
Arthur-F. Poulin.
George S. Grégoire.

1877— Abraham Laroohelle.
1878— Patrick-Peter Delaney.

Gaspard-ll. Turoot,

J.-Adjutor Samson.
Henri Trudel, avec distinction. 
L.-U.-J.-M.-Aurèle Noël, 

distinction.
Charles-F. Couture.
L.-Oot.-Maxime Bellemare. 
Jos.-E. Bolduo.
Henri-Philippe Rouleau. 
Arthur-E.-Z. Vrincelette. 
Léon-Achille Gauvreau.
Edouard Morin.

1879— Chs-Narcisse Gauvreau, avec dis
tinction.

A.-Israël Jonoas,npec distinction.

n, avec distinc-

Wilbrod Mayrand.
Louis-Elio Beauchamp 
Napoléon Fiset.
Antoine Larue.
Edmond de Sales Laterriôre. 
George Garon.
Horace Crépault.

1871— Michael Coote.
Adolphe Lemire.
Cyrille-Emile Vaillaneourt.

1872— Joseph-Eusôbe Grondin.
Basile Desrochers.
Gustave Turcotte.
Moïse Rhoault.
Joseph-Edouard Ladrièro. 
Joseph-Benjamin Blouin.
Evans Rochette, avec distinction.

1873 —William Maguire.
1874—Edwin Turcot, avec distinction. 

Ephrem Olivier, avec distinction. 
Philippe Charest, avec distinc-

Honoré Labreoque.
Charles Clément.
Odilon Lauriault.
Charles-Nérée Beauchemin. 
Théodore-A. Talbot.
Thomas Tremblay.
Riohnrd-Ph. Alleyn.

Casgrain.

avec distinc-

Françoii-Xavior Gosselin, 
distinction.

Joseph-A. Langlois, avec distinc-

Eugène Bédard.
Pierre-H. Brassard.
Simon Grenier.
Charles-E.-A. Côté.

1880—Joseph-Hubert Jeannette, 
grande distinction, M.

Jos.-Arthur Cardinal, avec grande 
distinction, M.

Victor Sanfaçon, avec distinction. 
Ls-gtanislas-Zéphirin Giasson.

Charles-A. 
M.-R.-A.-Tancrôde Fortier

#
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1880— Narcisse-Emile Roy.
1881— William-Herménégilde Blagdon- 

Ls-Chs-Alexandre Chaussegros de

1885—Gaudiose Paradis, Q.
P. - Arthur David, avec distinc

tion, M.
1886 -N.-Gédéon 

tion, M.
L.-G.-Arthnr Delisle, M. 
Wilbrod-Ant. Hénault, M.
Arsène Lavallée, M.
J.-C. Howe, Q.
William Delaney, Q.

1887— Damase Pagé, Q.
Joseph Cinq-Mars, avec distinc-

Joseph Edge, Q.
Adjutor Couturier, Q.
Pantnléon Pelletier, Q.
George Tremblay-Bélanger, Q. 
Paul Brièrc, Q.
Louis -Roch Perreault, M. 
Jos.-A.-Théode Mayrand, M.
Naz. G ingras, Q.

1888— Joseph Poliquin, Q.
Arthur Lavoie, Q. 
P.-V.-Sosthènes Lefvançois, Q.
Ls-Edouard Schiller, M.
J.-H. Thériault, M.
Ferdinand Bélanger, M.

1889— Arthur Potvin, Q.
Eugène Maokay, M.
Pierre Trudel, avec distinction, Q. 
James-Meredith Foy, M. 
Michel-Gaudiose Giroux, Q. 
Jos.-A.-Philippe Lord, Q.

Léry.
seph-Rodolphe 
gne, M.

Chabot, avec distino-
Tranchemonta-

George-Henri Olivier, M.
Alfred Bavard, M.

1882— Gustave-Adolphe Casgrain. 
Joseph-Alphonse Marooux. 
Joseph/Valôre Côté.
le aïe Cormier, M.
Gustave Demers, M. 
Ls-Eugène-Napoléon Matte, M. 
Rodolphe-Gaspard Janeon, M.

1883— Chs-Eusèbe Lemieux, avec dis
tinction.

Emile Sirois.
George-Wm Laohaine-Jolicœur,

avec distinction.
Edmond Boulanger.
Edmond Perron.
Edmond Bastion, M. 
Félix-Gustave Lafontaine, M. 
Jos.-Wilfrid Prévost, M.
Jos.-Henri Sinclair, Q.
Etienne Gosselin, Q.

1884— Frédéric-Stanislàs Caron, Q. 
Eugène Larue, Q.
Jos.-Euolido Tremblay,

1885— Chs-Fre-Xavier Prévost, Q. 
Albert de Villers. Q.
Alphonse Lamothe, Q.

M.

Licenciés en droit
Messieurs Messieurs

1860—Cdlme-A. Morisset, r.vcc dietine- 1876—Alphonse Pouliot. 
torti o . , T 1877-Thomas - Chase Casgrain, avec
ISO 1—Lhe U rs-Stamslas Langelier, avec grande distinction.

_ »r"nrfe ‘["tinçtion. Victor - A.-E.-Benoit Livernois,
1862-Charlos - Narowe Hamel, arec avec distinction.
. ' T dl'ttno‘ion- „ , P.-V.-Amédée Robitaille,'
1865-James - George Colston, avec distinction10.0 grande distinction. Philippe-A. Malouin.
1868—Joseph Eédard, avec distinction. J.-B.-Alfred Cloutier.

Lucien Turcotte,arec grande die- Urbain Lapointe,
loin Lawrence Stafford.
1871 Charles Darveau. 1878 - R. - Maurice St - Jacques,
10l70 Ernest Ci mon. grande distinction.
1872—Hubert - Edouard - Adjutor Tur- Jules-Joseph-T. Fré 

00jte- yrande distinction.
imund James Flynu, avec dis- Horaoe-F.-X. Arohambeault,avec 

. tinctton. grande distinction.
1874-Louis Asselin, avec distinction. 1879—IMerre-Eugène Lafontaine,
1QflK Lawrence Cannon. grande distinction.
1865—Louis-Ph. Sirois, avec distinction. Thomas Chapais, avec distinction. 

Charles Langelier. Bruno Nantel, avec distinction, M.

mont, avec

1873—Ed

f
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1879—Charles-Alphonse Léveillé, M.
Joseph-Adolphe Chauret, M.

„ -wrESiis.-—
1880 L.-Ph. Pelletier, avec grande du- distinction, Q.

Hiohnrn’l'nBnn II i îr Edouard Dorion, Heti distinc-
Kichard-Tuson Henneker, M. (ion, Q

i 0nj!„iI?,!,!,°ieTu1’ °”" t'1™* François-Xavier Gosselin, Q.
! [*' "' ■ Charlos-SftndwiobCampbell, avec

°«n'a"ec S™"**- grande AUinction.
AtavanH» , * . , 1886—James - Seoretan Dunbar,Alexandre Lamirande, M. yronrf, distinction, Q.

.•nclionP° 6°” Plrent' "Ka ««orge E.-A. Jones, aoeo distinc

pîlâwr.tM0°laiïen Jos.-Bdouard Taschereau, avec
EMbert-Edouard Roy. distinction, Q.
0h‘é!ô8e™adeTe,'d°,-M8«g°Jr' NM,lir<> Olivier, avec distinc

avec grande distinction, M. tion, Q,
J°S„?,”taT8«?r0uin'“"'0 JMn* Gustave-Faribault Hamel, Q.

1881 —Arthur no»; H 1U *887—H. - H. - Achille Gervais,
1882 __Alhflrt r ... . grande distinction.

Fr,t:EMMeredith*nvec
C»«UmS0™»7M. Aa,fTo Beaadr7’ *-“«•

Z?LPMin' a0CC 9>ande rft«-1887-Ls-Ph-H. Viau.atec grande dis
tinction, M tinction, M.

Jos. - Henri - Napoléon Richard, L.-P. Bérard, M. 
avec grande dut,notion, M. Ludovic - E. Brunet, Q

Be,”°urt' Antoine-J.-T.-C. Taschereau, Q.
rZ. a f Jean-Bte Bélanger, Q.

1883 nnù fv6n”MHerSanvC"m,,au,V' C-Sam. Rioux, Q.
1883-Gllbert-M.ville Dechesne, ureclSSS-J.-Ald. Rochette,

grande distinction. tic, n.
Ernest Chouipard, avec distinc- J.-Camillo Pouliot, Q.

1889— Alexandre Taschereau, Q.
1890— G.-B. Mathieu, M.

1883— Alphonse Bernier. 
Eusèbe Belleau.

:

1881—Simon
disi

avec distinc-

Arthur -Ernest Mountain. 
Adolphe Dionne.

6",LICENCIÉS EN THÉOLOGIE

Mbssibubs Messieurs

« 1870— Rémi Faure, ooce grande distinc- 1875-Anselme

1871— Louis Gauthier,
tinction.

- Napoléon Rhéaume, 
ande distinction.

avec distine-
avec gra

avec grande dis- 1876—Edward Walker,

1872—Adrien Papineau, ooeo distinc 1877-Jean Chaieeon, avec distinction
C'ovl.; Lftflamme, avec grande *%£*** •"!"+**

1873 Thoma8°Bérûbé,«uec grande die- 'm~J°’°i!c,ion!°'"'’ ""°

Cyrille-Alfred Marois, uusc dis- '""’° ^

tinction. * "
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1879—Henry Chs Beoker, aveo 
tion, M.

Albert-John MoKeon, M.
Dennis McMahon, M.

grande distinct ù 
- Claver 

action.
Arthur Scott, avec grande dis

tinction.
1883— Patriok-Sarsfield O’Ryan,

grande distinction.
Laughlan McPherson, avec dis

tinction.
1884— Jos.-OI.-Edmond Verret. ....... .....
1885— Angus Chisholm, avec grande 1892—E. Auolair, nveo distinction, M.

distinction. H.-P. Mao Pherson, avec grande
distinction, Q.

Joseph Laberge, avec distinction.\8\)S—J.-B. Paradis, avec grande dis- 
—Joseph-E.-B. LeVasseur, avec tinction, Q.

distinction. J.-A.-H. Blaquiôre, avec dis
tinction, Q.

Messibdss

distino- 1887—Albert Côté, aoeo grande distinc
tion.

Joseph Gignao, avec distinction.
1889— Donald-James Summers, 

distinction.
Emile Poirier, avec grande dis

tinction.
Orner Cloutier, aveo grande dis

tinction.
1890— J.-C. McMillan, avec grande dis

tinction.
Henri Simard, avec grande dis

tinction.
1891— C.-N. Gariépy, aveo grande dis 

tinction.

1880—William Grant, ooec

Bes1881—Jos
«Krti

sette, arec

Pierre Plante, aveo distinction.

1886

DOCTEURS
1” DOCTEURS EN PHILOSOPHIE

Thoman-Saltafore Talamo. 1884—M. Benoit Loremelli. 
1883—M. Olivier Mathieu, ad eumdcm. 1892—M. P.-H.-A. Bernier.

2° DOCTEURS ÈS SCIENCES
1880—M. l'abbé L. Pro van cher.

3" DOCTEURS ÈS LETTRES
1857—M. Thomas-Sterry Hunt.

1857—M. Jean-Baptiste-Antoine Fer-

1867—L’hon. Piorre-J.-O. Chauveau.
1877— M. Raymond Casgrain.

Mgr Bernard O’Reilly.
1878— Son Excellence Mgr G. Conroy. 

Excellence lord Dufferin,
gouv. gén. du Canada. 

M.-H.-A. Verreau.
1880—Mgr Joseph-Sabin Raymond

L’hon. Adolphe-Basile Routhier. 
M. Alexis-Albert Lefaivre, Con.

gén. de France.
M. Lucien Brun, Prof, à l’Univ. 

Cath. de Lyon.
M. Claudio Jannet, Prof, à l’Univ. 

Cath. de Paris.
1883—Son Excellence le marquis de 

Lorno, gouverneur général du 
Canada.

1883—M. Louis-Edouard Bols.

Mgr Cyprien Tanguay.
M. Joseph-Chs. Taché.

1888—M. Louis Fréchette
M. Narcisse Faucher do Saint- 

Maurice.
M. George Stewart, Jr.
M. L.-P. Lemay.
L’hon. F.-G. Baby.
M. E. Rameau de St-Pôre.

1890 —M. l’abbé A. - H. Gosselin.
M. l’abbé E.-M. Dawson.
M. Nap. Legendre.
M. S.-E. Dawson.
L’hon. F.-G. Mar 
M. l’abbé A. Gin 
M. P. de Gazes 
M. J. Marinette.
M. A. Décollés.
M. A. Poisson.

1893—M. J.-G. Bourinot.
M. R.-F. Quigley.

Son

ohand.

;
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1853—Jean Blanchet.
Charles Frémont.
James-Arthur Sewell. 
Jean-Zéphirin Nault. 
Jean-Etienne Landry 
Alfred Jackson.

1858— Charles-Eusèbo Lemieux.
1859— François-A.-llubert Larue.
1865— -Napoléon Lavoie.

Romuald Gariépy. 
Louis-J.-Alfred Si 
Alfred Laohaîne.
Laurent Catellier.
Charles Antoine Delâge. 
Napoléon Dion.
Charles Verge.
Olivier-Alphonse Hébert.

1866— L.-Conrad QUI.
1867— David-Louis Larose.

L.-Eugène Rousseau.
1870— Edmond Héroux.

Edouard Badeaux.
Paul-Etienne Grandbois. 
Louis-Josepb-Laotanoe Aroharn-

Alfred-Miville Deohêne.
Alfred Beauohemin.

1871— Ferdinand Doherty.
Pierre-Achille-Anaolet Collot.

1872— Malcolm Quay.
Félix-Emile Dubé 
Zéphirin Gravel.
Ernest Delisle.

1873— Michel Fiset.
Louis Qauvreau.
Arthur Vallée.

1874— Samuel Pouliot.
Narcisse-Eutrope Dionne. 
Joseph-Phidime Giguère. 
Josué-Nio. Pinault.
Onésime Mazurette.
Damase Rossignol.

1875— Joseph-Philéas Boulet. 
Louis-Elzéar-Odilon Desjardins. 
Wenceslas Bilodeau.
J.-E. Turoot.
T. Lamoureux.

1876— Joseph-Côme Maranda 
Jos.-Hu.-Amb.
Hugues-Ev. Desrosiers. 
Louis-Frémont Burroughs.
J,-Fr.-Régis Latravorse. 
Patriok-G. Jennings.
Arthur-Lapthorn Smith. 
Miohel-Delphis Brochu.
Flavien-Alfred Dion.

1876— Thomas Laliberté.
1877— Joseph-Paradis Lavoie. 

L.-N.-Emile Laooursiôro.
J.-E.-Hercule Poisson. 
Antoine-Emmanuel Belleau.
G. Fréchette.

1878— Joseph-Charles Taché.
Hippolyte Sirois.
Peter Conroy.
J.-E.-Alphonso Méthot. 
Arthur-Alfred Watters.
Pierre Beaubien, ad eumdetn. 
Pierre Munro, ad eumdem. 
Jean-Philippe Rottot, ad 
Eugène-H. Trudel, ad eumdem.

Gaspard Bibaud, ad eàmdem. 
Joseph-Emery Coderre, ad eum-

Thos-E.-D’Odet d’Orsonnens, ad 
eumdem.

William-H. Hingston, adeumdem. 
Alfred T. Brosseau, ad eumdem. 
Emmanuel - P. Lachapelle 

eumdem.
Angus-C. Macdonald, ad eumdem. 
Arthur-G.-A. Ricard, ad eumdem. 
Adolphe Dagenais, ad eumdem.
J.-Alfred Laramée, ad eumdem. 
Goorge-O. Beaudry, ad eumdem. 
G.-H. Turcot.

1879— Charles M. Filiatrault. ad

Norbert Fafard, ad eumdem. 
Elzéar Berthelet, ad eumdem. 
Sévérin Lachapelle, ad eumdem. 
Salluste Duval, ad eumdem.
Azarie Brodeur, ad eumdem.
A.-A. Fouoher, ad eumdem.
L. S.-A. de la Chevrotiêre.

1880— Michael Ahern.
Jos.-Henri-Edmond Veilleux.
M. -T.-Edouard Belleau. 
Edmond-Victor Prévost. 
Louis-Clovis Mayrand.
William-Alexandre Verge. 
Jean-Félix Landry.
Louis-Antoine Géné 
Edouard-Odina Cloutier.
Flavien Dupont, M. 
Joseph-Ernest Laoaille, M. 
Damase Carrières, M.

1881— Philippe Wells.
Joseph Pelletier.
Joseph-Emile Poirier.
Aimé Trudel.
Ls-Guillaume Philéas DeBlois.

eumdem.

J.-

Matte.
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Auguste-Charles Hamel. 
François-Xavier-Arthur flabou- 

ry, M.
Joseph-Edmond Lemaître, M. 
Joseph-Eusôbe Bergeron.

1882— Albert-L.-E. Marois. 
Arthur-Etienne Hébert.
Elzéar Laberge.
Pierre-Paul-Jos

1883— Edwin Turcot.
Alfred Pinault.
Ephrem Lessard.
Salluste Roy.
Arthur DeBlois.
Chs-Henrl Simard.
Théophile Paré.
Emile Sylvain.

1886— L.-J.-Hercule Roy, M. 
fl.-N. Chabot, M.
David Marsil, M.

1887— A.-fleo.-Henri Béïque 
Frs-Jos. Langlais, Q.
Henri Marchand, Q.
Jos.-Zéph. Triganne, Q.
Ls-J.-0. Sirois, Q.
Jean-Bte Richard, M.
Chs-V.-Emmanuel Marsil, M. 
Arthur DeLisle, M.
J.-A. Daignault, M.
Ant.-Alfred Duhamel, M.
J.-D. Pagé, Q.

1888.—F.-X. Feuiltault, Q.
J.-F.-T. Savary, Q.

M,8„.îSSi:rM-
m. ' Jl'KM.Dubreu“ de Pmt-

Jérôme-David Gauthier, M. J.-S. Desjardins, M.
Jos -Octave Goyette, M. George Villeneuve, M.
Arthur Joyal, M. Camille Laviolette, M.
Joseph Leroux, M. . Jos.-Antoine Rodler, M.
Avüa - Romuald - Lemire Marso- Ls-Philippe Legendre, Q.

, Damase Larue, Q.
ioos. Çh8-Eu8èbo Lemieux, Q. Edmond Savard, Q.
1884-Jos.-Pierre DeBlois, Q. Jos.-Alb.-Ephraïm Bédard, Q

Jacques-Alfred Morin, Q. Rosaire Faquin, Q. W
Jos.-Arthur Millette, Q. Joseph-Narowse
Louis-Michel Moreau, Q. 1890—J.-A. Bédard, Q.
Loms-Elzéar Pelletier, Q. F. Bélanger, M.
Patrick Ooote, Q. O.-A. Bissonnetto, M.
George-Rosaire Motte, Q. G.-Alp. Boucher, Q.
Joseph-Julien Surprenant, M. R. Boulet, eu m lau,te, M.

P.-A. Brassard, Q.
Js-A.-O. Brodeur, M.
J.-E.-P. Chagnon, cum laude M.
T. Cormier, M.
E.-E. Costelow, Q.
C.-E. Côté, Q.
A.-Lemoine de Martigny, 

cum laude, M.
J. Dorion M.
H.-Masson Duhamel, M.
H.-0. Fortier, M.
E.-Nap.-Fugerre, M.
G.-A. Giroux, Q. ^
J. Guérard, eumma cum laude, Q. 
G.-N. Lavoie, M.
L.-Eug. Lelaidier, Q.
L.-E. LeRiohe, M.
G. -E. Lesage, M.
O.-F. Mercier, M,
C.-E. Morin, Q.
J.-N.-P. Mount, M.
A. Noël, Q.
C.-H. Plante, Q.
H. -H. Préfontaine, M.

» Q.

s. Cherrier, M.

Létourneau, M.

M.
Hormisdas Boucher, M. 
Charles-Narcisse Valin, M. 
Ernest Duval, M.
Elio Bernard, M. 
Michael-Thomas Brennan, M. 

1886—Joseph Houle, M.
Gaston Smith, M.
Louis Lepage, Q.
Siméon Grondin, Q. 
Miohaol-H. Brophy, Q.
Pierre Monat, Q.
J.-Hector Palartly, Q. 
Ls-Auguste Gagné, Q.

1886—Alfred Létourneau, Q.
Charles Collet, Q.
Alexandre Boucher, M.
J.-Napoléon Legault, M. 
A.-Anaolet Bernard, M. 
H.-Ernest Choquette, M. 
J.-Ls-Napoléon Delorme, M. 
P.-Ulderio Garneau, M.

eummo

Ls-Philippe Normand, M. 
Obs-Ovide Ostiguy, M. '
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1890—D.-E Rainville, Q.
Ch.-E. Rasooni, M.
E. Savard, Q.
E.-T.-A. Simard, 

lande, Q.
G.-H -Labreoho Smith, M.
John Steele, Q.
J.-Emile St-Hilaire, Q.
P. Synott, Q.
J.-V. Thuot, M.
C. Verge, cum lande, Q,
L-V. Vézina, eutntnU cum laude.Q. 

Le sago, avec distinction,

1892—R.-C. Laurier, avec grande dis
tinction, M.

A. Fontaine, avec grande distinc
tion, M.

J.-S.-M.
summa cum

-A. Ethier, avec grande 
distinction, M.

D.-V. Landry, 
tinction, M.

J.-A. Brie 
tion, M.

C.-O., Leblanc, avec grande dis
tinction, M.

R. Beaudry, avec grande distinc
tion, M.

F. Lefils, 
tion, M.

J. Arrault, avec grande distinc
tion, M.

E.-P. Benoit, avec distinction, M. 
L.-J. Trudeau,avec dt»finc<ton,M. 
J.-A.-E. Beaudoin, avec distinc

tion, M.
L. Bergeyin, avec distinction, M. 
J.-A. Lapierre, avec distinction^.. 
A.-J.-H. Levasseur, avec distinc

tion, M.
AV. Gauthier, avec distinction, M.

. M Gervais, avec distinction, M.

j-EAM>rayei- -

E.-TLebeli'û. r' ma Stttmdim, M.
J-D -R. Dufresne, Q h-A. Be,setle.unec

« j-ruTS-L. MM, Q.y' C B'"LnLaPîinMM'

p.'BoLtÙ"iMMion’9'

Fortier. avec dietinc- H. Qtioury, M.

Villeneuve, orec grande die- S.'LetaSf,°M.’M’

A. LâVaTl'é9'M. j!-C‘“pdeufsi

j.-S:^Tu'Q'(l888)
S. Déroute, M n J)' nook.» «
A.-H.-Bellerose, avec grande dis- g!-a‘. Coderre.'Q^'

J.-A. Blouin, Q.
S.-J. Girouard, Q.
J.-B. Delisle, Q.
C.-N. de Blois,
W. Lacroix, Q.
E.-G. Martineau, Q.

avto grande dis- 

n, avec grande distinc-

189'—C.-A.
(1806).

J.-E. Vanaese, M.
L.-J.-A. Valois, M.
Ls de Lotbiniôre Ilarwood, M. 
Chs-A. Rochon, M.
T. Caron, M.
A.-H.-N.

avec grande distine-

Bollemare, M.
C. Gariépy, avec distinction, M. 
J.-T. Dion, M.
S. McDuff, M.
N.-A. Dussault, M.
U.-J. Lalonde, M.
Ls.-A. Charlebois, avec distinc

tion, M.
S. Derome, M.
J.-C.-E. Da

1892—A.

tinction, M.
W. Morin, 

tion, M.
J.-C.-A. ,

tinction, MT 
J.-P. Gadbois, avec grande die■ 

tinction, M.

avec grande distinc-

Daigle, avec grande die- distinction, Q.
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Messieurs 

1892—P.-P. McCormick,

C.-E. Boisvert, avec distinction, Q.
E. -M.-A. Savard, <J.
F. -X.-P. Dolbeo. Q.
C.-A. Lapierre, Q.
E. Paquet, avec grande distinc

tion, Q.
J.-E.-L. Miller, Q.
A. Bédard, Q.
G. -G. Turcot, Q.
E. Chicoine, avec yrande distinc-

A. Marcotte, Q.
A. Lapointe, Q.
J.-U. Coderre, avec grande distinc-

B. -E. Lahaye, M.
J.-A. Fortin, M.

1893—J.-B. Deslauricrs, M.
J.-O.-H. Lortie, M.

, P.-A.-C. Champagne, M.
C. Cholette, M.
J.-O. Johnson, M.
L.-P. Désy, M.
J.-O. Daoust, M.
P.-P. Boulanger, Q.
E. Simard, M.
A. Gallant, M.
E. -G. Asselin. M. ,
H. Beauchemin, avec distinc

tion, M.
T. Demers, M.
J. St-Onge. M.
J. Bédard, Q.
J. Leclerc, Q.
H. Milot, avec distinction, M.
T. Gervais, M.
J. Archambault, avec distinc

tion, M.
F. -X.-J. Dorion, 

tinction, Q.
G. -E. Landry, M.
R. Giroux, avec distinction, M.
P.-H. Lesage, avec distinction, M. 
A.-E. Vary, avec distinction, M. 
L.-P.-B. Michaud, M.
J.-P. Gagnon, M.
O.-G. Ranoourt, Q.
R. Hébert, M.

MrSSIEU R8

avec distinc-1893—L. - A. Genest, M.
G. Boucher, avec distinction, M. 
A. Boucher, M.
F. Choquet, M,
A. Lespéranoe, M.
D. -A. Plouffe, M.
J.-E.-E. Brindamour. Q.
O. Bournival, M.
J.-E. Lamoureux, avec grande 

distinction, M.
, F- Dussault, ateo distinction, M. 
V. Gooffrion, avec distinction, M. 
J.-E. Mathieu, avec grande dis

tinction, Q.
H. Béland, avec distinction, M.
P. A. Larose, avec distin ction, M.
E. Roy, «oeo distinction, M.
L-A. Montpetit, aeec distinc

tion, M.
E. Montpetit, M. ■*
L.-J. Lemieux, M.
A. Riverin, avec distinction, M. 
L.-T.-N. Ouellet, M.
L. Séguin, M.
X. Beauchamp, M.
M. -P. Lambert, M.
L. Lupien, avec distinction, M 
A. Pratte, M.
J.-G.-E.-M. Deohône,

tinction, M.
J.-S. Martel, M.
J.-C. Bernard, avec distinction, M 
J.-O. Piohetto, M.
A. Duquette, M.
J-'E-Bérard, avec distinction, M. 
J.-G. Leblanc, aoeo distinction, M. 
A.-E. Gendron, avec grande dis

tinction, M.
L. -J. Tétrault, M.
R.-T. Beaudoin, M.
P. Barrette, ooec distinction, M.
J. Tremblay, avec distinction, M 
J.-A. Savoie, M.
H. Roy, M.
J .-C. Bernier,
M. -O. Routhir 

tinction, M.
L. St-Germain, M.
A. Fréchette, avec distinction, Q.

avec dis-

avec grande dis-

M. O
er, avec grande dis-

MÉDECINS VÉTÉRINAIRES
i

DOCTEURS

Mkssirübs

D. Généreux, M.
Z. Dufresne, M.

Mrssiburs

A. Caza, M. 
C. Gouin, M.
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A. Gaudry, M. 
C.-A. Desoary, M. 
E.-L. Laurier, M. 
L.-J. Tassé, M.
T. Laurin, M.

E. Jancllo, M.
J. Meldrum, M.
L. Beliale.
G. Brault.
J. Rabiot de Meslé.

5° DOCTEURS EN DROIT

1854— L’hon. Augüate-Norbert Morin. 1883—L’hon. Th.-Chaae Casgrain.
M. Jacques Crémazie.

1855— L’hon. William Badgley.
L’hon. Jean-Thomaa Taschereau. 1886—L’hon. Rodrigue Masson.
L’hon. Ulrio-Joseph Tessier. 1886—L’hon. Gédéon Ouimet.

Auguste-Eugène Aubry, ad L’hon. Michel Mathieu.
L’hon. Horace Arohambeault.
M. Alphonse Pouliot.
M. Adalbert Fontaine, 
tl. Ls-Philippe Sirois.

1887— M. D.-A. O’Sullivan.
M. Joseph-Tasoh. Frémont.
M. Ls-Alp.-Jos. Bernier.

1888— L’hon. A.-R. Angers
1889— M. Ls-Philippe Deraer.-'.

M. Honoré Gervais.
M. Eusèbo Belleau.
M. Nazaire Olivier.

1890— Son Excellence lord Stanley de 
Preston

L’hon. J.-G. Bossé.
L’hon. G. Pelletier.
L’hon. J. Larue.
L’hon. H. Cimon.
L’hon. C.-J. Gill.
L’hon. H. Taschereau.
M. E.-J. Hodgson.
M. F.-Debartzch Monk.

1884—Son Excellence le marquis de 
Lansdowno.

1857—M.
eumdem.

1864— M. George-D. Gibbs.
1865— L’hon. René-Edouard Caron. 

L’hon. John Dewey Day.
L’hon. Sir Napoléon Casault. 
M. Jean Langlois.

1870—M. James-George Colston.
1878— L’hon. C.-S.-F. Langelier. 

L’hon. Richard Alleyn.
L’hon. Edmund-James Flynn. 
M. Côme-Séraphin Cherrier. 
L’hon. Samuel-S. Monk.
L'hon. P.-J.-O. Chauveau. 
L’hon. Thomas-J.-J. Loranger. 
L’hon. Jos.-A. Chapleau.
L’hon. Louis-A. Jetté.
L’hon. J.-Alphonse Ouimet.
Son Excellence lord Dufforin.

1879— L’hon. Sir Alexandre Lacoste. 
"1880—L’hon. Sir A.-A. D’orion.

L’hon. William-C. Meredith. 
1882—L’hon. Sir Heotor-L. LaL’hon. Sir Heotor-L. Langevin. M. F.-Debartzch IV

L’hon. Chs-Chamilly de Lorimier. 1891—L’hon. II. Mercier.
L’hon. J. Blanohet. 
M. J.-R, Quigley.

L’hon. Chs-Louis Champagne.
M. Pierre-Eugène Lafontaine, M. 

1883—L’hon. Ad.-Basile Routhier.

6° DOCTEURS EN DROIT CANONIQUE

1866—S. Em. Elzéar-Alexandre Tasohe-1883—Mgr Michel-Thomas Labrenque, 
reau, ad eumdem. ad eumdem.

Albert1877—Mgr
eumdem.

1881—M. Joseph Feuiltault, ad

- André Blais, ad 1884—M. François Santi
1885—M. Achille Quadrozzi.

Mgr Elphège Gravel. 
1887—Mgr Félix Cavagnis.

f 7° DOCTEURS EN THÉOLOGIE
1852—M. Léon Gingras, ad eumdem. 1866—M. Ls-Honoré Pâquet, ad eumdem 
1863—M. Louis - Jacques Casault, ad Mgr Ls-Naz. Bégin, ad eumdem.

eumdem. 1871—M. Rémi Faure.
1866—Mgr Benjamin Pâquet,«d eumdem M. Louis Gauthier.
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1873—Mgr Joseph-Clovis Laflnmme.
1877— -M. E.-Edward jValker.
1878— M. Olivier-E. Mathieu.

M. Jean Chaisson.
M. Joseph - Alexandre

P.S S.

1882— M. Henri Gouin, ad eumdrn.
1883— Mgr Michel-Thomas Labrecqne» 

ad tumdem.
M-Ls-Adolphe Pâquet, ad eum-

M. Frédério-Louia Collin, P.S.S. IS84-M" DomTn^AB 
M. H;aointhe-F.-D. Rouiel, P. M. Quadrozzi.
Mp fiTph " ™°Phil6 Parent. Mgr Franço?”sftoüi° R7‘n'

M. jeân-AmableIrdmo.at, P.S.S.1885-1^6"^ P-ta d’Abffl"i,le’ 

M. Narcisse-Amable Troie,P.S.S. 1886—M. Josoph-E. Laberge.
M. I«a1e-Marie-Charle« Leooq, M. Angua-J. Ohliholm.

P.H.B. M. Pierre Plante.
M. Jean-Pierre Sohliokl g, P. M. Pierre-Albert Urique, P.S.S.

1887— Mgr J. Emard.
M. Jos.-E.-B. Levasseur.

1888— M. J.-N. Gignao.
M. H.-A. Scott.
M.pEwgène - Saturnin Danguy,

M. Emilerfidouard Girot, P.S.S.
1889— M. William Pôley.
1890— M “ -

Baile,

S.S.

s.s.
M. Alexis-Jules-Théod. Orban, 

P S.S.
M. Nicolas-Victor Many, P.S.S. 
Son Excellence Mgr G. Conroy. 
Mgr Michel-Edouard Méthot.
M. Pierre Roussel.

1879—M. Joseph Quinan.
M. W.-C. Becker, M.
Mgr Bernard O’Reilly.
M. Jules-Marie Delavigne, P.S.S. 
M. Jean-Baptiste Thibaud, P.S.S. 

François-Hippolyte Dupret,

gr Cyrille-Etienne Legaré,V.-G. 
M. William-Henry Grant.
M. Jos.-Nnroisse Martin, P.S.S. 
M. Paul-Napoléon Bruchési, ad 

eumdem.
1882—-M. Alphonse Lemieux,ocZ

gr J.-J. Keane, Recteur de 
l’Univ. de Washington.

Rév. Père C. Augier, O.M.I., 
Recteur de l’Univ. d’Ottawa. 

MgrO.-A. Marois, Prot. Apost., 
Vio. Gén. de Québec.

M. E. Poirier.
M. J.-O. McMillan.

1891— M. L.-H.-L. Simard.
M. J.-I.-P.-O, Cloutier.

1892— M. P. Doyle.

1881—M

eumdm.

\
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ARCHÉOLOGIE

B'ais, Mgr A.-A., E\ôque de Saint-Germain de Rimnuski :
Une poignée de porte en bois, la première que la tradition rap

porte avoir été trouvée ou Canada.
Le Metayer de Guichainville, M le Prof., New-York :

Un autographe de Melo.
Rivard, Adj., écr., avocat, Chicoutimi :

Une croix, en bois d’orignal, trouvée à Chicoutimi.

BIBLIOTHÈQUE

Académie Commerciale catholique de Montréal :
Palmarès. 1892-93.

Académie de LaRochelle :
Annales de la Société des Sciences naturelles, 1891. 

Agricultural College, Lansing, Mich. :
Bulletin, 101, 102.

Alliance Française :
Bulletin. No. 41,
Revue Bleue, 1893-94.

American Academy of Medicine, Euston, Pa. :
Bulletin, Nos. 16, 20 et 21.

American Academy of Medicine, Boston, Mass. :
Bulletin, Nos. 16 et 17.

American Geographical Society, New-York :
Bulletin, Vol. XXV, Nos 2, 3, 4, parts 

American Philosophical Society, Philadelphia :
Proceedings, Nos. 141-144.

Amherst College, Amherst, Mass :
Catalogue, 1892-93, 1893-94.

Appleton & Co.. New-York :
The New York Medical Journâl, 1893-94.

Archevêché de Montréal :
Mandements et Circulaires de l’année,
25e Anniversaire de la Consécration épiscopale de Mgr Fabre. 

Archevêché de Québec :
Mandements et Circulaires de l’année,
Sovranita temporale dei Romani Pontiflci, 15 vols,
6 voluiqps d’almanachs,
@3 autres volumes divers,
Un lot considérable de brochures, revues et journaux. 

Association Pharmaceutique de la Province de Québec :
Rapport annuel, 1892-93.

1 and 2.

k
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Baillairgé, M. le Chevalier Charles, M 8 11 G '

Baillairgé, G.-F., Joliette :
Addenda sur la famille Baillairgé 

q ■„ ■ ^listiques des diocSses du Canada.
61 g Manue7demmédIitaU™C,0mma,,deUr de Sl'G^oire :

Malte-Brun, Atlas, 1812,
Beaudet,RéVv0rM: K LéWs ^ m0dern'

Beatson, the Plains of Abraham-,- 
Begin, Mgr, Archevêque de Cyrène :

Le Médecin de la famille.
Boivin, Joseph, écr., Ass. Secrét. Provincial :

Livre d’or,
u a „.Walc(ÿî> sPeech and remarks.
Bosse, l’honorable juge Jos.-G:

271 facturas de Cour.
Boston Public Library :

Annual Report, 1893. -
Boudard, Rév. M. Herm., Chicago :

Idée du Conclave de 1677.
Bryn-Mawr College, Philadelphia :

President’s Report, 1892-93.
Bulletin Publishing Co., New York •

Statistics of Public Libraries in the United States 
Catalogue of the , A. L. A., library 
Benjamin Franklin and the Universities of Penn. 
Report on legal education.

Bureau of Ethnologie, Washington :
Annual Report, 1886-87, 1887-88,
Bibliography of the Chinookan languages,

Camper; R6v"pS':hy ^

Casault, M.Tt'ouaT" ‘angUe 9aUleu8e'

131 vols, et brochures.
Centennial Committee :
ChabautyfM^le^cïanotoe.M^r'ebeauï^Pohou^vIenne.'

La Régénération de l’Humanité,
Chicago Phylioe.MedqictiC„n,ieeSgCea;t0l0gi(,Ue' (D°" de 

Announcement, 1893-94.
Collège de l’Assomption :

Année scolaire, 1892-93.
Collège Bourget, Rigaud :

Annuaire, 1892-93.
Collège Commercial de St-Césaire, Rouville •

Année scolaire, 1892-93.
College of the Holy Cross, Worcester, Mass •

Catalogue, 1892-93.

I

and Canada,

'
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Collège Joliette :
Année scolaire, 1892-93.

Collège de Lévis :
Annuaire, 1892-93.

College of Pharmacy, Montreal :
Announcement, 1893-94.

College of Physicians and Surgeons. Columbia College, N Y 
. Circular of information, 1893-94.

Collège Ste-Anne :
Annuaire, 1892-93.

Collège de Sl-Boniface, Manitoba :
Année académique, 1892-93.

College of St Francis-Xavier, New-York :
Annual, 1892-93.

Collège St-,1 oseph, Memramcook, N. B :
Annuaire, 1892-93.

Collège St-Laurent, près Montréal •:
Année académique. 1892-93,
Bulletins 8 et 9 de la Bibliothèque et du Musée 

Collège Ste-Mnrie de Montréal:
Année académique, 1892-93.

Columbia College. New York :
President’s annual report, 1893.
University Bulletin, Nos. 7 and 8,
Catalogue, 1893-94,
Hand book of informations. 1893-94.

Commission Géologique du Canada :
Rapport annuel, tre et 2* parties. 1890-91, avec cartes, Catalogué 
ni Section One, Museum of the Geological Survey,
Catalogue of a stratigraphical collection, Columbian Exposition. 

Commissaires du Havre de Québec :
porte for the year 1893.

Connecticut Historical Society, Hartford :
Papers and Reports, 1893.

Corriveau, Rév. M. E. 0„ curé de Str-Pétronille : *
Academy Mount St-Vincent on the Hudson, N. Y ,
Simmons, the Higher education, a public duty,
Xavier Union, Report, 1887,
Série complète du Canadien des Etats-Unis,
Memorial of the Church St-François-Xavier, N. Y.,
Three Holy lives,
Neverty’s Almanac,
Notes on two Jesuits’ manuscripts.

Davis, F.-A . Editor :
Medical Bulletin, 1893-94.

De Billy, l’Hon. juge, Ls-Ad. :
Inventaire des titres de la maison de Billy (tiré à 100 exem

plaires, No. 96.)
Dofoy, M. l’abbé Henri, vicaire à la Basilique de Québec :

Jésus e' l’ouvrier, sermon. (Don de l’auteur.)
Department of Agriculture of Ontario, Toronto :

Report, 1892, ^
Department of Agriculture, Ottawa :

Rapport sur les Archives.du Canada, 1892.^
Department of Agriculture, Uniteid States :

North American Fauna, No 7.
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Département du l’Instruction Publique, Québec :

Rapport du Surintendant, lhOI-Ü'2. 1892.93,
Dionne, M Ch.-E,, Curateur du Musée Zool. U. L.

70 volumes et brochures.
Dionne, N.-E., écr„ Bibliothécaire du Parlement .Je Québec 

ChouartetRadisson.
Dominion Educational Association :

Proceedings, 1892,
Dorion, Edouard, LL. ü. :

Preuve par témoins—Thèse do Doctoral.
Dougherty, Rev. James, New York :
n , Bnoyolioal teller of Leo XIII. Study of the Holy Scripture 
Dugal, Rév. M. L.-N„ curé de Sr-Bastle, Madawaska •
Echanges înternationaux^ ^ B"d BiSh°PS °f lhB Pr°'in0* °1' n"lir“*’

Ecole de ChhurSg” dentaLi?e[dreanpCaeri'»e:nd1'11 gBt‘rrü ^

14e Circulaire annuelle, 1894.
Ecole libre de l’immaculée Conception, Paris :

Prospectus, 1892.
Ecole de Médecine et de Chirurgie de Montréjl •

Annuaire, 1893-91.
Ellis, Dr John, M. D.. N. Y. :

The fruit of the Vine.
Essex Institute, Salera, Mass. :

Henry Wheatland,
Bulletin, Vol. 24, ]*os. 7-12,

“ Vol, 2i, Nos. M2,
“ Vol. 26, Nos. 1-3,

hvanturel, Alfred érr.. M. I-. p„ St-Victor d'Alfred, Ontario :
«■-port of the Canadian Institute, Toronto. 1891-92, 1892-93 
lieporton births, marriages, deaths of the Province of Ontario,
Report of the Bureau of Mines, Ont., 1892,
Report of the Board of Health, Ont., 189’, 
transactions of the Astronomical and Physical Society of To- 

ronto, 1893,
Deport of the Minister of Education. Ont., 1893,
Deport on Schools in.Prescott and Russell Co.,
Doss. Schools of England and Germany,
Upper Canada College Report, 1892-93, *
Entomological Society of Ont.. Report, 1893,
London. Address at University College, Toronto, 1893, 
University of Toronto, Deport on llnanc *. 1893-94,
Ontario Institute for deaf and dumb, Report. 1893 
22nd Report, Education ol deaf and dumb, Belleville 
Annual Report oi the Univ. of Toronto, 1891-92 
Report of Standing Committee, Fac. of Med.. Un’iv. of Tor.,,

Evéché d!'chicSi i dUCa“°n 0f 11,6 bliM' Dra"tf0rd- 

MandemnnU et circulaires île l'année.
Evéché de Nicnlel :

Manilemenls el circulaires de l’année.
Evêché de Rimouski :
........... Mandements et ci culainis do l’année.
Evêché de ht-Hyaciuthe :

Mandements et circulaires de'l’année.

:

100 ans.

189 i,

■
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Evôchô de Sherbrooke :
Mandements et circulaires de l’année.

Evêché des Trois-Rivières :
Mandements et circulaires de l’année.

Evêché de Valleylield :
Mandements et circulaires de l’année.

Facultés catholiques de I^yon :
Assemblée générale des Evêques, 1893.

Faguy, Rév. F.-X., curé de N.-D. de Québec :
104 volumes et brochures.

Ferme expérimentale centrale, Ottawa :
Rapport, 1892.

Filteau, M. J .-O., Québec :
Un lot du journal . La Feuille d’Erable » de N. Y.

Flynn, l’Hon. E.-J., Professeur à l’Université Laval :
Guide du colon,
Carte de la Province de Québec et du Lac St-Jean,
Journal of the General Mining Association of the Province of 

Quebec, 1891-92.
Gagnon, Mgr C.-O., de l’Archevêché'de Québ 

Une histoire japonaise,
Holy Bible,
Lexicon græco-latinum, Oxford,
42 volumes et revues,
Un lot considérable de journaux divers.

Gosselin, Rév. M. Auguste, M. 8. R. G. :
Jean Nicolet. (Don de l’auteur.)

Gouvernement Fédéral, Ottawa :
The Canada Gazette, 1893-94,
Statuts du Canada, 1893. (Français et anglais),
Journaux de la Chambre des Communes, Vol. 26,

" . “ “ “ Vol. 27,
Documents de la session, Nos. 1-10,
Journaux du Sénat, Vol. 27,
Recensement 1890-91, Vols. 1 et 2,
Cartes—Travaux Publics—1892-93.

Gouvernement du Manitoba :
Statutes, 1893, 1894.

Gouvernement de Québec :
Gazette Oflicielle, 1893-94,
Statuts de Québec, 1894.

Grand, M. E.-Daniel, archiviste de Montpellier:
Ouverture d’un cours de Paléographie,
Rapport sur les archives municipales de Montpellier, 1891.

Grant, Sir James, Ottawa :
Discours sur le budget,
Speech on the Address.

Hamel, Mgr T.-E., du Séminaire de Québec :
5 volumes.

Harvard University, Cambridge, Mass :
Catalogue, 1893-94,
Annual Report,
Bulletin, Nos. 57, 58.

Herlf, Dr R. Von, New York :
Potash in agriculture,
Potash and paying crops,
Farmers’ Guide.

1
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Historical and Piiilosophioui Sociely ol Ohio 
Report, 1893.

Hoffmann, Bros A Co , Milwaukie :
H„ir Ca‘holic Directory. June 1893.
Hoffmann, G.-Chrislian, Esq. :

Cata6ugrvey0f SnCti0n 0ne °r lhe of the Geological

Hôpital-Général de Québec :
Souvenir des fêtes du 2e centenaire do la fondation.

Inconnu :
Cause du Rév. J. F. Ponsardin,
Beaubien. Lois civiles du Bus Canada, 
b autres volumes.

Jolm Hopkin’s University :
Bibliographie Hopkinsiensis. Parts 2 nnd 3,
VnuSn of John Hopkin’s Hospital, 1893-94,
30 Theses et travaux divers.

Kentucky School of Medicine, Louisville :
Register and Circular, 1893-94.

Kingsford. William. LL. D., F. R. S. C:
History of Canada, vol. 6th. 
in memoriam. Sir Daniel Wilson,
Letters relating to the American revolutionary 

rnn«mmfe!'ileni.a^i Proceedings at Niagara and Toronto. 
Laflamme. Mgr .1 -C.-K., Recteur de l’Université :

Consecration de Mgr Paul-S.» Laroaue,
Le Star, 1893, 1
7 brochures.

Legrelle, M. A., Paris:
A0U6dH'auteur reSl“m8nl de Charlt5 11 l'“r Louis XIV. 

Le Métayer de Guichalnvil o, M. le ProLNew York :
Le Soudier M H. Pabrishttrte'' UwS’ l893'

Revue des Livres, 1893-94.
Manitoba Medical College, Winnipeg :

Annual announcement, 1893 94.
Marcou, M Jules, Boston :

Carte de l’Amérique dite de Louis XIV,
Panama. (Don de l’auteur.)

Marmette. M. Jos.. Ass.-Archiviste nu Canada :
^Rapport sur les Archives. 1892.

Marois, MgrC.-A., l'rot Api,si., Vic.-Oénéral :
Acta Leonis XIU, Vol. IJ......
4 Encycliques de LéôK XllI,
Historié della Marina Ponlillcia, Allas,

MÆ‘.™.Sli^viu de Mgr
117 brochures,
Un lot de gravures.

Martin. Mrs Victoria-W.. New York :
The Humanitarian, vols. 1 et 2 

Massachusetts Institute of Technology, Boston •
Annual Catalogue, 1893-91,

%*
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:

,c.t

:



— 72 —

Mathieu, Rév. M. Ol.-E., du Séminaire de Québec :
12 volumes,
Un lot de journaux et de revues.

McGauran, Dr Geo.. New York :
Entomological materia medica,
Stanton, 70 cases of intubation,
4th Report St. Joseph day Nursery, N. Y.

McGill University, Montréal ;
Annual convocation,
Annual Report of the Governors, Principal, 4c., 1893, 
Calendar, College and University, 1893-94,
Calendar, Fac. of Medicine. 1893-94.

McMaster University, Woodstock, Toronto :
Calendar, 1893 94.

Memonides Library, New York :
Report, 1893.

Mercantile Library of New York :
Annual Report, 1892-93.

Mercantile Library Association, San Francisco :
41st Annual Report,

Meteorological service of Canada :
Monthly weather report, 1893-94.

Michigan State Agricultural College -Experimental Station : w 
Bulletins 103-110. *

Ministre des Beaux Arts, Paris :
Missouri Medica|XCoMe9 numéros de la Chalcographie du Louvre.

Announcement, 1892-93.
Myrand, M. Ernest :
xr a- i William phips devant Quebec. (Don de l’auteur.) 
National Medical College, Columbia University ;

Announcement. 1892-93.
National University, Washington :

Medical and Dental Department, 1893-94.
Natural History Society of Montréal :

The Canadian Record of Science, 1893-94.
New England Life Insurance Co., Boston :

Female life. Mortuary experiments.
New York State Library, Albany :

Bulletin New York State Museum, Vol. Ill, No 11 
Regents Bulletin—Extension, No. 5,
New York State Library. 74th Report.

Oliver, Chs-A., M. D., Philadelphia :
3rd Annual Report of the Ophthalmological Department 

ristowo,
Comparative action of hydrobromates,
Comparative actions of two sulphates,
A new series of Berlin wools. (Don de l’auteur.)

Ontario Department of Agriculture, Toronto :
24th Report of the Entomological Society of Ontario 

Ottawa Field Naturalist Club •
Ottawa Field Naturalist, 1893-94,

Pâquet, Rév. M. L.-A., du Séminaire de Québec,
Comment, in S. Thomam, de creatione. (Don de Pauteur.i 

Piquet, M. I abbé L.-H., du Séminaire de Québec :
Chapot. Vie de la Vén. Marie de l’Incarnation.
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Paradis, M. l’abbé Edmond, du Séminaire de Québec :
pianingto^Semiimry^PennlngttinfN0!;11 ExP08ilion'

Petit 8émSregde°MoSnSî7 H6Vi6W' V#L VI> No'1

n L 0a distribution des prix, 1893.
Petit Séminaire Ste-Marie de Monnoir :

Année académique, 1892-93 
Petit Séminaire de Saint-Pé, France :

1 Annuaire, 20e année, 1894.
Procure des Missions d’Afrique:

_ Mission d’Afrique, 1893-94.
Providence Atheneum, Providence, R I •

Report, 1893.
Purdue University, Lafayette, Indiana :

Annual Register, 1893-94.
Rhode Island Historical Society •
Bomll,rdTE„gènë,éCCr0:dS °fBh°de l8'and’ Vo1' '■

The young man in business.
Rouleau , Rév. M. T.-G., Principal Ecole Normale Laval :

Catéchisme des lots scolaires. (Don de l’auteur I 
Roy, Joseph-Edm., écr., N. P., M. S. R G ■ 
d ineltre8.d“ Rév- Père P-X Duplessis.

Y 0^u,aL2yti^,X®U.8g93n8 °f “inbUrgh :
St. Charles College, Maryland ;

Scolastic year, 1892-93.
St. Duntan’s College, Charlottetown, P. E. I. : 
c. m Prospectus and course of studies,' 1893-94 
St. Rrancis-Xavier College, Antigonisli, N S •

Calendar, 1893-94.
St. Louis University, St. Louis Mo. :

Catalogue, 1892-93.
8l' LOUi8tota1ogueCf893g.e9iWaShingl0n UniïertiW «• Louis Mo. :

- *&• Viateur’s College, Kankakee, Ill. :
Catalogue 1892-93.

Séminaire de Chicoutimi :
Annuaire, 1892-93.

Séminaire des Missions Etrangères de Paris •
Compte rendu de 1893.

Séminaire de Nicolet :
Année académique, 1892-93.

Séminaire de Rimouski :
Annuaire, 1892-93.

Séminaire de St-Hyacinthe :
Année académique, 1892-93,

Séminaire de Sherbrooke :
Annuaire, 1892-93.

Séminaire des Trois-Rivières :
Année académique, 1892-93.

Smithsonian Institution, Washington :
Annual Report, Board of Regents, 1891 
Langley. Internal work of the wind,
Miscellaneous collections, Vol. 36, et complément du Vol. 34.

J.
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Société Royale du Canada :

Compte rendu et Mémoires, Vol. XI.
Stone, Geo.-F., Secret. Board of Trade, Chicago :

Annual Report, 1893, Trade and Commerce, Chicago, 
Superintendant of Education, Halifax, N. 8. :

Annual Reports on Public Schools.
Sylvain, M. L.-P., Ottawa :

16 brochures de l'Exposition de Chicago,
Supplément annuel, 1894, du Catalogue de la Bibliothèque du 

Parlement Fédéral.

Ui

Ui

Syracuse University :
22nd Annual, 1892-93.

Taché, Mgr Alex., Archevêque de St-Boniface, Manitoba :
Une page de l'histoire des Ecoles du Manitoba.

Taschereau, Son Eminence le Cardinal, Arch, de Québec :
Pailloux, Monographie du Temple de Salomon 

Tessier-Laplanle, Rév. M. F.-X , Vie. à St-Jean-Baptiste :
Notice sur la Propagation de la Foi,
Un lot de brochures.

Têtu, Mgr Henri, de l'Archevêché de Québec :
Deux volumes du Courrier des Etais- Unis.

Toronto Public Library :
Annual Report, 1893.

Trinity University, Toronto :
Abridged Catalogue, 1894.

U. 8., Coast and Geodetic Survey, Washington 
Report, 1891, 2nd part,
Bulletin. Nos. 26-30. 
partment of Agriculture, Washington 
The Prairie ground squirrels.

U. 8. National Museum, Washington :
Smithsonian Report, 1891,
Proceedings, Vol. 15,
Bulletin, Nos. 44-46.

Universidad de Buenos Ayres :
Anales de la Universidad. Tome 7.

Université de Torino :
Annuario, 1893-94.

Université Catholique de Louvain 
Annuaire, 1894,
Thèses de la Faculté de Théologie, Nos. 647-653,
Thèses de la Faculté de Philosophie et Lettres, Nos. 25 et 25 bis, 
Lecoutere, l’Archontat athénien,
Couche, Alf., Querelle des Investitures.

Université Royale de Norvège, Christiania 
Aarsberetning, 1891-92, 1892-93,
Daae, Symbolœ,
Kjerulf, Bergarter.

Université d’Ottawa :
Aperçu du plan d’étude,
Calendrier, 1893-94.

University of Illinois, Urbana, Champaign Co., III.
Catalogue, 1892-93.

University of Michigan, Ann Arbor :
Calendar, 1893-94.

University of Mount Allison College, Sackville, N. B. :
Calendar and Catalogue, 1893.
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Universily of Ottawa :

Calendar, 1893-94,
Faculty of Law, 1894,
Faculty of Arts, 1894,
Annual examinations, 1893.

University of the State ef New York, Albany :
Regents Report, 1891, 1892,
State Library Bulletin, Legislation, No. 4,
N. Y. State Library Report, 1891-92,
N. Y. State Museum Reports, 1892, 1893.

University of Toronto :
Calendar, 1893-94.

University of Virginia, Charlotteville, Va. :
Catalogue, 1893-94.

Ursulines de Blois, Pensionnat :
Vie J.® J1 Vén- Marie de l’Incarnation, par une Religieuse Ursu-

Ursulines des Trois-Rivières :
In Memoriam (Gr. Vie. Caron),
Circulaire No. 3,

... , . Mémorial des Noces d’or de Mgr Laflèche.
Victoria University, Toronto :

Calendar, 1893-94.
Volta Bureau, Washington :

Bell, Speech tones,
... , Histories of American Schools for the deaf.
Wesleyan Theological College, Montreal :

Calendar, 1894-95.

BOTANIQUE
Garneau, M. A., étudiant à la faculté des arts :

Deux échantillons de bois d’Australie 
Labrecque, M. A., étudiant en médecine :
Pouliot, de dtiïrmenl a"°rmale'

Echantillon de pin résineux de Géorgie. (

CABINET DE PHYSIQUE
Fortin, M. 8., ingénieur électricien :

Un rhéostat à résistance variable,
Une dynamo à excitation dérivée d’un demi kilowatt 
Un modèle d’alternateur à excitation étrangère ’
Une lampe électrique à semi-incandescence,
(Tous ces appareils ont été construits par M, Fortin lui-même.)

ETHNOLOGIE
Casgram, Rév. M. Rpné, chapelain du Couvent de Bellevue •

Une épée trouvée sur le champ de bataille des plaines d’Abra- 
famiilePd0 SHiery"1* conquôte» et conservée dans

Rousseau, M. le capitaine, du Oiler 
Un parasol chinois.

t
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MINÉRALOGIE ET GÉOLOGIE
1

Ga

HaAheru, M. le Dr M.-J., professeur à l'Université :
Une très riche collection des fossiles de Québec et de ses envi

rons.
Belisle, M. A., du Département des Terres de la Couronne :

Un fragment d’orthoceras, carrières de St-Al ban,
Un cristal bipyriamidé de calcite, carrières de St-Al ban.

Boucher, M. l'abbé A , curé de la Pointe-aux-Trembles :
Plusieurs fossiles siluriens et quaternaires.

Carbray, M. T., étudiant :
Fougère fossile de Sydney, C. B.,
Dent fossile, Caroline du Sud.

Carry, demoiselle G.-E . JBrookline. Mass. :
Minerai argentifère de Buttes, Mont.

Grant, M. Chs-C., 223, Boy St., Hamilton :
Une très belle collection nommée de fossiles de la formation 

Niagara.
Grenier, M. le Dr, Ste-Ursule :

Une collection des minerais de sa localité.
Hamel, Mgr T.-E., V. G. :

Anthracite et quartz du Nord-Ouest.
Latôrrière, M. E. de S., Eboulements :

Un échantillon de bitume de Trinidad.
Lavergne, M. J„ écr., avocat, Arthabaskavllle :

Magnifique échantillon de calcaire fossilifère, trouvé sur les bords 
de la rivière Nicolet, à Arthabaska.

Masson, l’honorable H., Terrebonne:
Echantillon de pizolites ferrugineuses, formation accidentelle. 

Ouellet, M. l’abbé P., curé du Lac Noir :
Un échantillon de fer chrômé.

Hô

La

y

Lal

Le

MoiNUMISMATIQUE

Bélanger, M. Octave, Nouvelle-Orléans :
Un billet de $5 des Etats Confédérés, 1862, State of Louisiana, 

Baton-Rouge.
Boilard, Rév. M. A., du Séminaire de Québec :

Une sapèqiïe japonaise.
Bouchard, Rév. M. A., curé de N.-D. de la Garde :

Un jeton américain, 1838 : « Am I not a man and a brother ? i 1 
Bouflard, Rév. M. H., curé de Metgermette :

Un sou de George III d'Angleterre, 1814.
Casault, Rév. M. Ed., curé de 'St-Alban :

11 sous de banques du Canada.
Casgralti, Rév. M. René, chapelain du Couvent de Bellevue :

Une croix en mosaïque et deux médailles de piété.
Faguy, Rév. F. X., curé de,'N.TD. de Québec :

Un liard de France. 1760. trouvé dans son jardin.
Fontaine Adalbert, professeur, à l’Université Laval :

Un sou de Pierre II, empereur du Brésil, 1869,
Un 5 centimes de Victor-Emanuel II, Italie,
Un jeton, St. Leon Mineral Water Company.

Gagnon, Rév. M. F.-C . du Séminaire de Québec :
Un 2 réaux d’Espagne, Charles III, 1774.

Nai
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Galerneau, Rév. M. J.-E., curé de St-Paul de Mbntminÿ :

Un 10 réis, 1830, de Marie II du Portugal.
Hamel, Mgr T.-E., du Séminaire de Québec :

Un marck, 1873,
Deux 10 pfennings, 1876 et 1893,
Deux 50 centimes de Belgique.

Hôtel-Dieu de Québec, les Dames Religieuses de l’« :
Un jeton, George 111 d'Angleterre, 1768.

Lagacé, M. Joseph, de Uaplan :
27 pièces du Canada,

1 11 de Terreneuve,
5 “ des Etats-Unis,
2 “ de Guernesey,

* de Jersey,
• du Brésil,

3 “ de Belgique,
' de la Guyanne Anglaise,

1 “ d’Irlande,
4 “ de France,
2 “ d’Espagne,
1 “ de la République Argentine.

Laflamme, Mgr J.-G.-K., Recteur Université Laval :
Un 10 kreutzer, et un kreutzer d’Autriche,
Un 5 cents américain, 1833,
Un pfenning de Prusse,
2 médailles du 50e anniversaire de prêtrise de Léon XIII,
Une médaille d’argent de Lord Stanley.

Le Metayer de Guichainvllle, M. le Prof., Bibliothécaire du Catholic Club 
of New York :

Une médaillé de bronze romaine, Aurélien, (270-175),
Un 5 parus de Turquie, 1293 de l’hégire,
Un certain^nombre de reçus de taxes des Indiens de l’Amérique

Morisset, Rév. M. AIL, du Séminaire de Québec :
Deux 2 contins du Pérou,
Un sou du Danemark.

Naud, Rév. M. D.-O., curé de St-8évérin :
Un sou de Charles-Félix, roi des Deux-Slciles.

O’Leary, Rév. M. P., du Séminaire de Québec :
Un 10 soldi de Pie IX,
Un jeton, eau de St-Léon, 1892.

Paré, Rév. M. AIL, du Séminaire de Québec :
Un i florin d’Autriche, 1858.

Roubaud, M., Hôtel de l’Hermitage, Lourdes :
73 médailles de piété,
2 jetons français,
1 pièce maure.

Ronssel, Rév. M. P., du Séminaire de Québec :
Un cent des Etats-Unis, « Nona constollatis,» 1785.

Roy, M. l’abbé Charles-Joseph, ecclésiastique de Sherbrooke 
Un 20 réis de Pierre II, Brésil, 1869,
Un penni d’Alexandre III, de Finlande, 1881,
Un i skilling de Christian VII du Danemark,
Trois billets (Hit, $2 et $10) de la banque modèle du Séminaire 
de Sherbrooke.

Tessier, Cyrille, écr., N. P., Québec :
Une médaille, Y. M. C. A.,

y
iy î

i

:

:

1893, Québec.
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Tremblay, dame Virginie, du Sault Montmorency 
Une pièce américaine.

ZOOLOGIE
Letellier, M. Allyre, Québec :

Deux arachnides rares,
4 autres invertébrés.

Paré, Rév. M. Alf., du Séminaire de Québec :
Deux chrysomèles du Brésil.

Savard, M. Abrm., Québec :
Un goéland,
Une belette,
Un geai du Canada,
Un pic.

Turbide, M. Télesph., du Rocher aux Oiseaux : 
8 œufs de palmipèdes.

\
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Gradués de ^université
PENDANT L’ANNÉE 1893-94

A
DOCTEURS EN THÉOLOGIE

Rév. J.-M. Quinan, V. G. 
P.-C. Lefebvre, G. 8. G. 
P.-J. Girard, 0.8. G.
J.-B. Paradis.
L.-E. Nadeau.

DOCTEURS EN DROIT

L'honorable A. Chauveau. 
M. O.-B. Dorion.

DOCTEURS EN MÉDECINE

MM. Art. Lefebvre, M. 
le. Laviolette, M.
G. Bacon, Q.
E. -R. Larue, if.
M.-H. Couture, M.
L.-A. Laoombe, M.
J.-B. Servais, if.
L.-Z. Lajoie, if.
F. Schiller, M.

Denis, if.
J.-E. Couture, M.
R.-J.-N. Dazé, if.
J.-J. Prume, eum laude, M.
J.-E. Lafontaine, M.
L.-H.-G. Boisseau, if.
F.-X. Renaud, eum laude, M.
F.-X.-L. de Martigny, eum laude, If..
A. Nadeau, lumma eum laude, if.
B. Milot, if.
J.-T.-A. Gauthier, M.
J.-C. Marquis, eum laude. Q.
V.-A. Vélin a, eum laude, Q.
P.-D. Tardif Q.
J.-D. Brousseau, Q.
Fred. Boulanger, tumma eum laude, Q. 
J.-T. Dussault, tumma eum laude, Q. 
J.-E. Blondin, Q.
F.-N. Belleau, if.
J.-O. Beauchamp, if.
J.-N. Aubin, eum laude, M.
F.-X.-P. Goyette, if.
J.-B. Archambault, JC
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MM. Ï.-C.-C. Charon, M.
J.-W.-Legris Lavergne, M.
H. Fréchette, summa eüm laude, M.
J.-E. Robillard, At. (
6.-A.-H. Dufresne, summalcum laude, At. 
J.-D. Véiina, summa cum laude, At.
H.-0. Joyal, At.
N. Be lie marre, At.
J. Côté, At.
F. de B. B 
A. Girard, «.
V.-J. Bourdeau, cum laude, M. 
II.St-Germain, At.
J.-A. Rouleau, At.
J. -À. Pineau, if.
J. Baohand, M.
J.-E. Dubé, summa cum laude, M.
J.-D. Salvail, cum laude, M.
U. Jacques, cum laude, At.
A. Trudeau, cum laude, M.
A. Asselin, M.
J.-B.-W. Y von, M.
Z. Malo, if.
O. -G. Duhamel, M.
H. Valois, M.
L.-A. Lessard, summa cum laude, Q.
J,-D. Roberge, summa cum laude, M. 
L.-F.-A. Ouellet, M.
J.-P. Hinault dit Deschatelets, M.
J.-P. Ouimet, Af.
N. Lambert, cum laude, M.
L.-J.-N. Fiset, summa cum laude, Q.
J.-E. St-Germain, Q.
G. Gagnon, Q.

eron, M.erge

\

DOCTEURS EN MÉDECINE VÉTÉRINAIRE

MM. Louis-P.-H. Lorrain. 
Wolfred Nelson. 
John Duohàne. 
Maro-Alb. Piohé. 
Angus Caia.
Ad. Dufresne. 
Z.-Alf. Janelle.
G. Allard.
Nai. Leoours.
A. Etienne.
H. Guy.

DOCTEUR ÈS SCIENCES

M. A. Matthew, Q.
■:>

LICENCIÉS EN DROIT

:
MM. Louis Loranger, Af. ;

J.-A. Lamarohe, M.
A. Lane, summa cum Iquds, Q.

;
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LICENCIÉS EN PHILOSOPHIE

MM. D.-F Morrison, cum laude.
E.-C.-K. Laflamme, summa cum laude. 
P. Beaudry, cum laude, St-Hyac.

BACHELIER EN THÉOLOGIEi
M. G.-L. Gauthier, if.

BACHELIERS EN DROIT

MM. Niap. Garoeau, M.
J .-Ouimet, Af.
A. Rousseau, AT.
A. Archambault, M. 
R.-T. Beaudoin, Af. 
J. Chevalier, Af.
J.-M.-A. Derneault, Af.. 
R. Dumouchel, AT. :
A. Vanier, Af.
J.-R.-F. Be 
J.-A. Foisy, Af.
A. Bonin, Af.
G. -A. Marsan, M. 
M.-H.-A. Plante, Af 
J.-A. Lamarche, Af. 
Tano. Pagnuelo, M.
Ls Loranger, M.
W. Mount, Af.
J.-A. Drouin, Af.
P.-V. Chaloult, Q.
C.-P. Beaubien, M. 
J.-B.-B, Prévost, M.
P. Trudel, M.
B. Benoit, M.
H. -F. Smith, Q.
C. -E. Gosselin, Q. 
Hector Verret, Q.
E. Merissi, M.
J.-C Vermet, M.
J. Lesage, Jlf.
O.-A. Goyette, M.
Job. Sylvestre, Af.
Ern. Vézina, Q.
C. Lamothe, M.
A. Bazin, M.
A. Tourigny, M.
J.-L. Deoarie, Af.
M. -J. Morrison, Q. 
O.-A. Pariseault, Q.
D. -L.-E, Rousseau, Q.

audry, M.

BACHELIERS EN MÉDECINE

MM. D. Bernier, Q. 
P.-D. Tercilf, Q. 
C.-M. Pomerat, M,

6



1
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3
MM. J.-B. Richard, M.

T.-C.-C. Charon, M.
J.-E. Robillard, M.
F. de B. Bergeron, M.
V.-J. Bourdeau, M. (92)
A. Luoior, Q.
J.-W. LegrisLavergne, M.
J.-P. Pinault dit Deschatelets, M. 
A. Girard. M.
A. Lebul. M.
J.-F.-E. Roy, Q.
J.-G.-U. Archambault, Q.
L.-E.-A. Claveau, Q.
J.-J. Pinault. Q.
L. -O. Gauthier, Q.
C.-O. Samson, Q.

Bédard, Q.
M. -A. Morisset, Q.
A. Hurtubise, M.

I

I

s.

*
BACHELIERS ES ARTS

MM. M.-A. Bernard, Ste-T. 
J.-O. Mousseau, Bour. 
P. Constantineau.
A. Gosselin, Jéa.
A.P 
J. A
A.-J. Boisvert, 3-R.
A. Comtois, Sher.
A.-E. Paquette, Sher. 
L.-J. K <eni g, Lév.
V.-H. Chevrette, St-If.
O. Desautols, Mon.
Z. Nepveu,
J.-A. Poirie
S. Gendreau, M.
H. Lennon, M„
F.-X. Massiootte, M.
F.-II. Pelletior, Ste-A. 
II.-F. Paradis, Lévis.
J. Laverty, Jê».
Ed. Brossard, Jéa.
A'. Gagnon, Jéa.
P. Lacoste, Jéa.
J. Brisset, Jéa.
A. Brodeur, Jéa.
J. Ferron, Jéa.
J. Sincennes, Jéa.
J. Paradis, Q.
F. -E. Coulombe, Q. 
J.-L. -K. Laflamme, Q. 
J.-A. -S. Lapointe, Q.
J. -A. Dion, Q.
J.-L. Leoloro, Q.
J. -A. Trudel, Q.
J.-M. Reardon, Q.
J.-C. Gélinas, 3-R.
T. Giroux, 3-It.
J. -0. Ayotte, 3-J?.

api II on, 
.-P. Mc

Nie.
Cabe, Sher.

I
Ste-T. 
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MM. A. Genier, Jol.
A. Bourque, Jol.

BACHELIERS ÈS LETTRES

MM. II Desohambault, Su-T.
L. Derome, M.
J. Foiay, Ait.
J.-A.-O. Ethier, M.
J.-A. Beaulieu, Ste-T. 
P.-G.-II. Beaudry, St-B. 
E. Groulx, Su-T.
0. Paré, An.
J. Delorme, St-L.
J. Leclerc, M.
C. -E. Deguiae, Bour.
A. Simard, Chic.
M. Trudeau, M.
R. Tremblay, J it.
A. Richard, Jéa.
W. Kiernan, Jéa.
R. Baby, Jéa.
D. Seera, Jéa.
A. Bélanger, Jol.
C. Amiot, Jol.
E. Fiaet, Rim.
J. Mouaaeau, Rim.
E. Beaudet, Q.
A. Godbout, Q..

ù

[fl
j.

BACHELIERS ÊS SCIENCES ;;
I

MM. H, Lafleur, Bour.
W. Lamy, Sher.
J. Lesage 
A. Quelle 
J.-B. Dupuie, Aaa.
E. Rousseau,
J. Roy, Rim.
J.-E.-A. Primeau, M. 
J.-D.-A. Mercier, Q. 
G.-A. Tascher
G. Touohette, M.
R. Fontaine, Nie. 
L.-E.-A. Parrot, Q.
H. LaRue, Q.
J.-F. Daniel, Jol. 
J.-J. Pageau. Ste-An. 
J.-G.-E. Cartier, Nie. 
J. Poissant, Af.
J.-T. Loranger, Jéa.

, Jéa. 
et, Rim.

1Nie.

reau, Jéa.

r,.

A. Bélangei 
C. Amiot, Jéa. 
A. Garneau, Q. 
V. Martin, Q. 
G. Poliqnin, Q.
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BACHELIERS EN MÉDECINE VÉTÉRINAIRE

MM;nIP.-W. Held. .
Ern.-Pierre Maroil. 
P.-K. Maurice.
A. Laurin.
A u g. Dionne. 
.I.-A.-A. Lefebvre. 
P. Corbeil.
J.-A. Lalande.
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1

PRIX ET MEDAILLES

décernés à la fin de l’année académique 1893-94

V-
FACULTÉ DE THÉOLOGIE

Lieux théologiques

1er prix.—B. Laflamme.
2d “ A. Poulin et P. Morrison, ex æquo.

Droit Canon et théologie morue (traités généraux)

1er prix.—B. Laflamme.
** F. Morrison.2d

Histoire ecclésiastique

Prix.—B. Laflamme.

Ecriture sainte

Prix—A. Roy.

Théologie morale (cours supérieur)

1er prix.—P. Côté.
2d “ A. Roy.

;

Théologie dogmatique (de oreatione)

1er prix,—J.-E. Grandbois.
2d “ A. Roy et P. Côté, ex æquo.

Théologie dogmatique (de Incarnations)

1er prix.—P. Côté.
2d “ J.-E. Grandbois.

FACULTÉ DE DROIT 

MÉDAILLE CHAPLEAU

Eu Droit oiTil, médaille d'argent, M J.-A. Lane,

■___
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MÉDAILLES’ TESSIER

Médailles fondées par les héritiers de l’honorable Juge 
à encourager le travail] habituel dans la faculté de Droit, 
tout le cours d’études.

Tessier, et destinées 
t, à Québec, pendant

Médaille d’argent, M.J.-A.Lane. 
Médaille de bronze, M. H. Verre t.

FACULTÉ DE MÉDECINE 

PRIX MORÉIN

— 1er prix.—M. A. Boisvert.
2d “ —M. B. Parrot.

— 1er prix.—MM. J. Pinault etE. Bernier, ex æquo.
2d —MM. B. Lelaidier et A. Claveau, ex «quo.

1ère année.

2de année.

3ôme année.—1er prix.—M A. Rousseau.
2d “ —M. J. Richard.

4ôme année.—1er prix.—MM. F. Boulanger et L. Fiset, ex sequo. 
,2d “ -M. V.Vézina.

FACULTÉ DES ARTS

PRIX CHAPLEAU

Prix donnés aux deux meilleures compositions de philosophie faites par les 
élèves de première année, dans un concours spécial.

1er prix. —M. J.-M. Reardon.
2d •• —M. R. Guimont.

PRIX DE MATHÉMATIQUES

Prix accordé à la meilleure oompo«ition faite dans un concours spécial par 
les élèves de première année de philosophie.

Prix : M. R. Guimont.

d

A
J.
J.
L.
J.PRIX DE LANGUE FRANÇAISE E.
E.

Prix accordé à l'élève qui a donné les meilleures compositions françaises de 
l’année en rhétorique.

R.
J.
J.

Médaille de vermeil : M. A. Cannon. S."%
J.-

i
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PBIX DU PRINCE DE GALLES 

(depuis qu'il n’est plu. attacha uu Bacualaurdat ôs Art..) 

RHÉTORIQUE

Messieurs

1873— Alfred Cloutier, Q.
1874— Joseph Lemaître, N.
1875— Alphonse Lemieux, Q.
1876— Achille Routhier, Q.
1877— Gilbert Miville, S.-A.
1878— Gaudiose Brousseau, Q.
1879— Alphonse Bernier, L.
1880— L.-M. Gérin, N.
1881— William-J. Kelly, S.-L.
1882— Louis Fortier, Q.
1883— Thomas Lefebvre, Q.

Messieurs

1884— Napoléon Laflamme, Q,
1885— Adalbert Guillot, Q.
1886— Pierre Bouffard, Q.
1887— Elias Roy, L.
1888— Aurèlo Nadeau, L.
1889— Albert Dorais, Nie.
1890— D. Lolanne, Mont.
1891— Louis Boyer, Mont.
1892— Ernest Nadeau, Lévis.
1893— E. Lapointe, Rim.
1894 —A. Cannon, Q.

*

PHILOSOPHIE

Messieurs

1875— Ls-Félix Pinault, R.
1876— Félix Landry, Q.
1877— Henri Gouin, Q.
1878— Alphonse Corriveau. N.
1879— Philippe Bérubé, R.
1880— Edouard Baril, N.
1881— Ovide Cdté, R.
1882— Théodule Blais, Q.
1883— Clovis Arsenault, Q.
1884— Ernest Devoy, N.

Messieurs

1885— Eugène Gélinas, N.
1886— Joseph Guérard. Q.
1887— John McGrath, Univ.
1888— Pierre Bouffard, Q.
1889— Elias Roy, L.
1890— Hermann Pelletier,
1891— Oscar Dorais. Nie. 
Î22Ï—Kmile Langlais. S.-A.
1893— J. Pageau, S.-A.
1894— F. Coulombe, Q.

S.-A.

RHÉTORIQUE

Messieurs

A. Cannon, Q%—prix. 
J.-A. Gauthier, St-L. 
J.-E. Chapleau, L.
L. Drummond, M.
J.-E. Dubé, L.
E. Bélanger, Sto-A.
E. Dulao, L.
R. Ilurteau, M.
J. Stapleton, M.
J. Desoaries, M.
S. Bélanger, Ste-A.
J.-E. Sirois, Rim.

■? -e Messieurs

A. Daveluy, N.
S. Mignault, St-L.
* D. McCarthy, Mon.
* C. Tessier, N.
* L. Guilbert, T.-R.
* A. Ferron, T.-R.
* A. Gingras, Mon.
* O. Leduc, Mon.
* E. Huot, Mon.
* G. Drouin, Ste-T.
* A. Fortier, Ste-T.

\ .»*
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5 PHILOSOPHIE

MESSIEURS Messieurs
i

F. Cou tombe, Q.— Prix. 
II. Lesieur, N.
J. Hallé, L.
H. St-Aubin, J.
E. Aubrie, J.
S. Lapointe, Q.
J. Paradis, Q.
J. Léonard, Rim.
N. Dion, Q.
A. Gaudet, N.
* A. Descoteaux, N.
* G. Robiohaud, M.
* H. Toussignant, C.
* P. Geoffrion, As.
* J. Lamoureux, M.
* A. Boutin, L.
* U. Dupras, M.
* E.Guertin, N.

* G. Michaud, Ste-A.
* P. Hébert, N.
* A. Létourneau, L.
* A. Poirier, J.
* 0. Maynard, Mon.
* J. Bergeron, C.
* A. Archambault, M.
* B. Rainville, N.
* G. Cimou, C.
* G. Beaudoin, M.
* H. Bégin, Sher.
* H. Grandbois.
* E. Brassard, As.
* N. Tanguay, Mon.
* A. Couillard, Rim.
* A. Clément, St-L.
* N. Caron, Ste-A.
* J.-C. Gélinas, T.-R.
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ASSOCIATION UNIVERSITAIRE

RÈGLEMENTS

Titre I

rciM^

p“^ de ro—; >« W*
nnAnnt,IV' Les °^cie.rs de l'Association Universitaire sont les suivants ■ 
nrfSa1 ?’unOU p U9ieur9 P^aidents honoraires, un ou plusieurs vice- 
rtlvjv'°tS h°n.°raires',un. président actif (qui doit êlre un professeur),

ï.fSsEPrïï;^“=“=“»élèves ‘ b donl deux professeurs, et trois élèves élus par les

Art yr,'~L® bureau, composé comme susdit, a la police des assemblées 
tout OÙ besoii Py a” 'eUrS d6oislons et représente l’Association par-

les élèves

1

2

J

Titre II I)âœfiai;;ts$i; iss ;pr^iderd.'deux^cp'prèslden^et^un secrôta?re^*reC^0UP "“"l'

e^enléVL^,^8 des. 800iélés médicales et légales (le directeur 

artistique seront élus par tous les élèves actuels.

un

1OFFICIERS, 1893-94
Painm.—Son Eminence le cardinal Taschereau, Visiteur de l’Université 
Président actif.—U Recteur de l’Université "
Présidents honoraires.—L’Han C.-P.-S. Langelier et D> Eus. Lemieux.

* »
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Flynn et Dr Alf-Simard-
2« Vice-président actif.—M. B. Blondin.
Secrétaire-trésorier.—M. E. Morin.
Bureau de direction.—Le président actif, les deux vice-présidents et le 

M ît hh?‘net?riMr ,Lde dr?i,1)',Xdeux Professeurs nommés par le hecteur. 
Ml abbé Ü.-E Mathieu et le Dr Catellier ; trois élèves élus parles élèves, 
MM. A. Lane, A. Pelletier et E. Saint-Germain.

Société scientifique, littéraire et artistique V

Directeur.—M. l’abbé E. Nadeau, professeur 
Président.—M. A. Lane.
1er Vice-président.—M A. Dufiv sno.
2e Vice-président.—M. E. Gyr.
Secrétaire.—M. Ferd. Roy.

Société légale

Directeur. M. Adalbert Fontaine, professeur. 
Président— M. F. Smith.
1er Vice-Président — M. O. Vachon.
2e Vice-Président.—M. H. Boisvert. 
Secrétaire.—M. Ferd. Roy.

cl

T
ai
P<

esSociété médicale

Directeur.—M. le L)r Vallée, professeur. 
Président.— M. E. Bolduc.
1er Vice-Président.—M. Art. Rousseau.
2e Vice-Président.—M. J Richard, 
Secrétaire.—M. Alf. Morisset.

!

m
pa

lai
eu
noA part les réunions ordinaires, l’association a donné 

publiques dans le cours de l’hiver. En voici les sujet?:

Société scientifique, littéraire et artistique

ï L‘-s lrois jours de fa vie d’un québecquois. »
M. C.-N.-T. Nesbitt.— i Ths D’Arcy McGee. »

six conférences éti
en

pli
dé
rai
leu

Société légale
inl
noiM. A. L'me.—« Utilité de la connaissance des lois. » éta

Société médicale
cet

(\ Æ' L(’ssarif-—* tjQ médecin, son rôle dans la société. »
*■ "■ M-’Dechénes.—i De la procréation des sexes à volonté. •

M. U. M-Dechénes.—t Les plantes médecinales de nos jardins de fleurs. qui

A
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181
...
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ANNÉE ACADÉMIQUE 1893-94

Séance de clôture à Québec, 21 juin 1894

I

Allocution du Recteur

Sous prétexte que nos ancêtres connaissaient moins la physique et la 
niiHiHAiï» n<T’ qUlls J?,8 S0UPS?”nait pas l’existence du téléphone

' aSSsSEHrEEES
pendant des siècles, dans les nuages épais de l’ignorance ?

j^sssars «sursis ia»v:.“s-Ti. n&t'J: s r.r»“ *
ment i™emJl0nlle,rS qu0 "°9 arrières-grands-pères ignoraient complète
ment les mystères de ce qu’on appelle les sciences modernes Pour eux 
pas de machine à vapeur pas de phonographe ; ils ne soupçonnaient 
même pas la bicyclette. Mais n allons pas conclure de là qu’ils ne travail- 
»Yn°0re "?nS qu’ils étaient ignorants. Non, les études chez 

eux élamnt en grand honneur. Ils travaillaient certainement plus que 
nous, mais leurs recherches restaient circonscrites dans un cadre ni iis
e„r0r!L LaUr science flail moins ihmdue, mais, en revanche, elle gagnait 
en profondeur ce qui lui manquait en surface. ■ 6 6

M.°™ s“u™ux leurs aises que nous, les recherches scienliliques qui 
°I!î,?Pé?l? e'îlent au bien-être matériel étaient reléguées à l’arriére 

plan. C était les travaux de spéculation pure, dont le but immédiat est de

prasssrœtsrsryssrssleurs préférences. Aussi, s’il y eut alors moins de chimistes et de physi- 
île,ïïque,de no® J0"'’8' a- l’art de guérir fut exposé quelquefois à être 
réglemente par des principes de convenances, ou à subir la prétendue 
influence des astres, les penseurs, dans le sens propre du mot, furent 
r8!™1*' et les œuvres qu’ils ont laissées, les principes qu’ils ont 
établis survivront probablement à un bon nombre de ces théories dites 
scientifiques, qui font i engouement des demi-savants modernes.

Bien plus, l’examen môme superficiel du mouvement de la pensée à 
cette époque nous fuit voir le soin particulier qu’on mettait alors à favo
riser de toutes maniérés les hautes études On ne reculait devant aucun 
sacrifice, quand il s agissait de faciliter le travail de l’étudiant 
Jopper les connaissances humaines, en perfectionnant surtout l’intellig 
qui en est la base et le point de départ, tel fut le but invariable

P 1
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poursuivirent l’Eglise d’abord, et plus tard les rois et les princes. Et 
cetie extension intellectuelle, on la voulait aussi large que possible. On 

V tenait à ouvrir toutes grandes les portes du savoir, pour le roturier comme 
pour le nobje, pour le pauvre comme pour le riche.

C'est à cette époque en effet qu’apparaisseht ces écoles remarquables, à 
qui fut donné le nom d’universités, précisément à raison de l’universalité 
de leur enseignement. vous savez avec quelle largesse furent dotées 
ces magnifiques institutions ; vous savez sur quelles bases solides furent 
établis ces grands mohuments de l’éducation. A tel point que plusieurs 
parmi eux ont pu traverser sans encombre les tempêtes des temps 
dernes. Ils fleurissent encôrp dé nos jours, grilce aux anciens réglements

aux legs généreux qui leur 
bienfaits se sont perpétués

jusqu’à nous, pour atteindre plus tard nos arrières-petils-neveux.
De nos jours, on a créé et on crée encore des universités. Malheureu

sement, plusieurs parmi elles, faites avec précipitation et sans dotation 
suffisante, sont bien exposées à n’avoir d’universitaire que l’étiquette, et 
à ne cacher sous l’ambition du titre que lexvide et la pauvreté d’une 
besoigneuse réalité.

L’université a essentiellement pour mission je développement des tra
vaux intellectuels dans toutes les directions possibles. Elle manque son 
but principal si elle restreint son enseignement. Théologie, philosophie, 
sciences pures et appliquées, médecine, droit, beaux-arts, rien ne lui 
échappe. Et cela non pas seulement " dans leurs parties é’émentaires, 
mais encore et surtout dans les sphères les plus élevées. A d’autres 
écoles est d wolu le rôle d'enseigner les éléments ; à elle de planer dans 
les sphères supérieures de la science. L’enseignement universitaire est 
comme un fleuve fécond, qui, s’échappant des plus hauts sommets, se 
répand de tous les côtés, par mille canaux divers, et va distribuer partout 
la richesse et la fraîcheur de ses eaux.

Cependant, qu’arrive-t-ii trop souvent? Par suite de circonstances 
incontrôlables, le haut enseignement se trouve resserré, j’allais dire 
étouffé, dans des cadres mesquins et indignes de lui. Tel est l’esprit de 
notre temps, qu’on pense avoir été jusqu’aux limites du possible, quand 
on a pourvu au stricte nécessaire. La raison on est un peu à cette hâte 
qu’on a de vivre pmr son compte. Quelquefois, malheureusement, c’est 
une nécessité qui s’impose. Dans tous les cas, le résultat immédiat est 
aussi facile à constater qu’il était aisé à prévoir. Il suffira que les univer
sités, ces sources nées du grand savoir, nous donnent des avocats, des 
médecins et des notaires acceptables, pour que tout le monde soit satis
fait. L’université seule en gémira, elle qui voudrait faire plus, elle qui 
sent en elle-même une vocation plus haute, mais à qui l’apathie générale 
coupe les ailes.

Oui, son désir le plus vif serait d'aller au delà. Elle sait qu’on ne 
devrait pas borner ainsi sa mission ; qu’à côté des limites étroites de 
l’enseignemmt médical et legal tel qu’on l’exige pour l’entrée des profes
sions libérales, s’étend à perte de vue un champ tout couvert de riches 
moissons, qui n’atlendent que le passage d’une main avide pour la rem
plir. Elle voudrait diriger dans ce sens les ressources dont elle dispose, 
mais à peine y a-t-elle fait un pas qu’elle se voit seule. Parmi ceux que, 
dans sa naïveté, elle prenait pour de fidèles alliés, un grand nombre 
paraissent redouter de trop apprendre et, une fois les études profession
nelles finies, ils ont déjà touché ce qui sera à jamais pour eux \'ultima 
Ihule des connaissances ; trop heureux s’il gardent encore jusqu’à la fin 
le mince bagige acquis au cours do leurs premières études.

Voilà le rôle qu’on tend à attribuer aux universités modernes, surtout 
dans notre pays. A part d’honorables exceptions que vous connaissez

qu’ils ont religieusement conservés, grâces 
arrivèrent des siècles durant, et dont les 1
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g^TSrstis&^rs s%tisr.issculture intellectuelle est telle que l'on se demandé 
unira par nous conduire.
ét,î^S ™us,dli,re ici ,tou‘16 f™d de ma pensée. Ce ne 6ont pas les 
nitSmeVtiMf”»!1’te!'^ q? °” 68 lalt "“amtenant, qui assureront à noire 
nationalité le rôle qu elle doit jouer parmi les peuples plus ou moins amis 
qui nous entourent, et cela sous peine de disparaître! La richesse elle! 
môme sera impuissante A nous donner celte prépondérance qui fait le 
rêve de tous. Non, Messieurs, ni l'aristocratie de la richesse, ni celle du 
S " , permettent-aujourd’hui de dominer ses semblables. Dans le 
! K ht™ 70"1, ,01î * i“iprSné l’égalité de tous les hommes, que 

les badauds < qUe9 6‘ 68 hochete dorès n’ont Plus d’influence que4

-n?™',88™,'10?.0 16 levif qui nous permetjA de remuer les masses à 
notre guise î—-lies caractères fortement trompés, des intelligences suné- 
rieures, fortifiées par lous les avantages que donnent des connaissances 
2“ et étendues : voilà ce qu’il nous fout. C’est avec ce puissant
près4^^Péu

autres*, e^son^hèure^^njujours sure d'arriverU e"e 8 raiS°" deS 

noüniô^ ^ conclure au rôle capital des véritables universités chez un 
peuple, surtout s il est petit comme le nôtre, il n’y a qu’un pas Du 
moment qu’une nation instruite, quelle qu’elle soit, prend nécessaire- 

lo-prépondérance sur une autre qui ne l'est pas ou l’est moins le 
“t0US 6St ‘J0 p.ou,s8er vers l’instruction sous toutes ses iormes, et 
Writable palrToUsme erg'e d’Un6 conviclion Pr°f»“de. Voilà le 

n'jf/j'1 phaq™ a""6® de brillantes démonstrations nationales. On pro- 
bZmfi iî r discours ; quelquefois même on couronne le tout par un 
banquet où 1 on boit aux gloires passées, aux grands hommes du présent 
nom* espérances de 1 avenir. Certes, je suis loin de blâmer ce que l'on 
pourrait appeler des explosions nécessaire!* de patriotisme. 4 
comme autant de soupapes par où se dégage le tron-Dlein du rh

avec anxiété où cela

Ce sont 
auvinisme 

trop. Mais en réalité.
plus puissent. |»os hommes dû jour, s’ils sont 

■ s ®n tenir sûr eés flots d’encens qu’on leur prodi
gue une fois pâr année. Ils savent .qu’ils ne sont que trop exuosés à 
û!,ïïei" rude™e"110 tondemain lesk^mpiiments de la veille. Quant à nos 

m ave“ir’ Peut-étre leur, en reviendra-t-il comme un regain 
.mnfiala m °,?la T se|;vlra '“'“K1 qu'à rendre plus lamentable le
ré,umT„r6^la1,“2d si on ,,,y prend pas garde-Bn

intellectuelle ? Il faudrait pourtant-arriver à ne plus lui marchander le

omit H«îrf »CÔtéâS°” 1I^Pa®nce bienfaisante assez grande, pour qu’il sechoseP de P?us que

Ë °"
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Permettez-nous, à nous professeurs de l’Université Laval, d’en voir la 
garantie dans ses paroles de nos saints livres : « Nolile Iknere, pusillus 
grex, qwa complacuit Palri vestro dure vobis regnum. * Nous ne faisons 
qu’un vœux : c’cst que ce royaume n’arrive pas trop tard pour les cana- 
diens-français.

Durant l’année qui vient de s’écouler, l’Université Laval, touiours 
fidèle à la mission qui lui ont imposée ses fondateurs, a continué, dans 
toute la mesure de ses forces, de travailler à cette partie du champ de la 
haute éducation qui a été jusqu'ici confiée à ses soins.

La Providence, qui aime à éprouver ses serviteurs, nous a ménagé, dans 
ce lapse de temps, des pertes bien douloureuses. La mort est venue 
frapper à coupe redoublés dans nos rangs et nous a enlevé quatre prt ' 
seurs, dont trois dans la faculté de Médecine et un dans la faculté 
Droit. /

La mort deyM. Adalbert Fontaine, titulaire de la chaire de Droit romain, 
nous a été particulièrement sensible. L’Université fondait sur ses talents 
solides, sa conduite irréprochable et son zèle infatigable à l’égard des 
élèves les plus belles et les légitimes espérances. Tout ce brillant écha
faudage de prévisions humaines s’est malheureusement écroulé le jour où 

y Dieu Ytrappelé à lui. Je laisse à l’un de mes collègues, M. le Notaire 
L.-P. Sirois, professeur de Droit administratif, à vous faire l’éloge du 
regretté défunt.

Dans la faculté de Médecine, le Dr A. Deblois est disparu avant môme 
de commencer sa carrière de 
déjà à la chaire des Maladies

ofes-
de

professeur, Nommé depuis plusieurs années 
de la peau, il s’était surtout appliqué à 
mces médicales oui devait faire l’objet de

son enseignement." Les nombreuses . 
laissées, sa riche bibliothèque, composée en très grande partie d’ouvrages 
spéciaux et de grande valeur, tout nous montre avec quel soin conscien
cieux il se préparait à sa besogne future. Ces faits sont pour nous autant de 
raisons de regretter qu’il n’ait pas été à môme de faire bénéficier les élèves 
du fruit de ses travaux, travaux qu’il poursuivait • depuis de longues 
années et qu'il avait môme commencés dans les hôpitaux de Paris.

Quelques mois après, le Dr P. Wells, professeur titulaire de Matière 
médicale, après des années d’une maladie qui ne pardonne pas, laissait 
également nos rangs, pour aller recevoir au ciel la récompense d’une 
longue vie de travail et de sacrifice. Voici comment VEvénement en 
parlait le lendemain de sa mort. Cet article a été reproduit par l’Union 
Médicale de mai dernier.

Nous enregistrons avec un pénible regret la mort de l’un des vétérans 
de la Faculté de Médecine de l’Université Laval à Québec, et sans con
tredit l’un des plus éminents praticiens : le Dr Philippe Wells.

i Le Dr Wells était le compagnon d’études et le Çamarade de classe du 
Dr J .-G. Taché, le professeur de physiologie à la met^e facultévIls étaient 
restés étroitement unis durant leur vie par des liens d’amitié, et, coïnci
dence assez singulière, ces deux hommes d’élite ont été couchés au 
tombeau le môme jour.

411 fût un temps que l’ancienne génération se rappelle encore, où il n’y 
eut pas à Québec de médecin plus populaire que le regretté défunt. On 
l’aimait à cause de ses belles qualités personnelles et on l’estimait encore 
davantage pour sa science profonde, rarement mise en défaut. Le docteur 
Wells a possédé jusqu’à ses dernières années—alors qu’une maladie 
incurable le contraignit à prendre sa retraite—l’une des plus belles clien
tèles. Il faut dire aussi qu’il fut l’homme par excellence du dévouement 
et qu’il faisait bénéficier également de ses soins éclairés tous ceux qui 
avaient recours à ses lumières, riches ou pauvres.

< La carrière du docteur Wells a été une des carrières les plus labo-

itions a
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lesoonUeraient^au'^emeedesâpUauif^Ma*“ Tombfe“8e clientèle, il
aeaBr fis&sarisi

‘^"Bife^WgaaSSa m6me te™PS qu'l, donnait,"à
, Nona^^qu'un1moTà^*"™ «‘^me année., 

c est que le docteur \^oiis » tou ion ra imi<iUw ‘ainte? Paro*es de sympathie
ses collègues de h faculté de Médecine Charaé d’8 haute .68time parmi 
ment ingrate de renseignement médicale tos IlLl 06 parl,e es8entielle-

Udodè^rTeds vLbÆé Vraiement WuisaWe3 °Dt t°Uj°Ura ,roUïé
m’écoutent en ce moment ne Z^oniLTomm11"1 “r™" des é»ves qui 
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pas. Espérons qu’au lieu de voir dans leurs parchemins des brevets de 
science complète, ils n'y liront au contraire que de simples certificats 
d’études bien commencées. . , . _ „.

Pour la première fois, depuis Ubfoiïdalion de 1 Université, la Faculté 
des Arts a conféré celte année, apre^ examen, le diplôme de licencié en 
Philosophie. Dans le cours de l’année dernière, le Conseil universitaire 
avait adopté un règlement spécial relatif à cet examen. Ce règlement 
arrivait à son heure, puisque des candidats se sont immédiatement pré
sentés. Les élèves du collège de Saint-Dunstan, de Charlottetown, 
agrégé à l'Université Laval, ont battu la marche, et, dans le cours de 
l'automne dernier, M. P. Beaudry, étudiant en droit à Montréal, ancien 
élève du Séminaire de Saint-Hyacinthe, est venu passer son examen ici 
même, devant la faculté. Quel bel exemple pour les étudiants de pre
mière année, soit en Droit, soit en Médecine, à qui les loisirs ne font pas 
défaut. Pourquoi ne pas ravir à la flânerie des promenades plus ou moins 
hygiéniques, aux longues séances des comités de la pipe, quelques heures 
par semaine, pour les consacrer à revoir leur philosophie, à raffermir leurs 
convictions et à compléter ainsi leur culture intellectuelle ? Sans compter 
que le diplôme de licencié en philosophie est un superbe couronnement a 
un bon cours d’études et en assure puissamment le résultat.

Deux élèves de première année, dans la Faculté de Théologie, MM. 
Laflamme et Morrison, ont subi dernièrement le môme examen avec grand 
succès. L’élan est donc donné ; nous aurons désormais tous les ans une 
ample moissonne ce côté, pour arriver dans un avenir très rapproché, 
espérons-le, au Doctorat, la plus élevée-de toutes les couronnes acadé
miques. ,

Nous avons, dans le cours de Vannée dernière, distribué 75 diplômes dans 
la faculté de Médecine, 55 dans la faculté de Droit, 5 dans la faculté de 
Théologie et 72 dans la Faculté des Arts. C’est une augmentation sensible 
sur le nombre des années précédentes.

ipit des chiffres respectables que nous donne une telle statistique, 
de chose, d’après un journal français de cette ville, ne répond pas 

encore aux besoins de notre société ; du moins on laisse délicatement 
entendre1 que les choses ne se font pas ici, à l'Université Laval, comme 
elles devraient se faire.

Grâce à la libéralité d’un de nos millionnaires anglais, toujours d après 
le même journal, on va ouvrir à Québec une nouvelle faculté de Droit et 
une nouvelle Faculté des Arts. Les meilleurs professeurs seront engagés 
(lie! et, ajoute la gazette, . Québec n’aura bientôt rien à envier à Toronto 
pi à Montréal, car l'enseignement y sera donné dans ses formes les plus 
élevées, i

Nous saluons de grand cœur cette faculté-sœur. Il y a place pour toutes 
les bonnes volontés dans la vaste carrière de l’enseignement supérieur. 
D’ailleurs la môme faculté qui doit commencer ses cours à l’automne, 
n’en est pas à son-coup d’essai. Elle a déjà existé ; des cours y ont été 
donnés autrefois par d’excellents professeurs. Le manque d'élèves est la 
seule cause qui l’ait forcée un jour à suspendre son enseignement.

Mais pour nous faire une idée plus exacte de l’opportunité qu il y a 
d’ouvrir ces nouvelles chaires, il ne sera pas inutile de jeter un coup- 
d’œil sur le nombre des élèves en Droit de notre province.

Bon an mal an, cinquante élèves au'plus son admis à l’étude du Droit 
par année ; soit 150 pour les trois années que durent les études légales.

En dé 
cet état

Québec et deux à Montréal. Chacune d’elles pouvait donc espérer 
nablement une moyenne de 50 élèves. Désormais, elles^devront ne^compter
professeur. ^Evidemment, dans ces conditions, il nous sera plus facile, à

ison-
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nous gens de Laval de réaliser ce qui au çlire du journal nous fait encore 
aelaut, « 1 enseignement dans ses formes les plus élèves. • Si les élèves 
manquent au professeurs, les loisirs au moins tie leur manqueront pas.

Tout de même, ces « formes les plus élevés de l’enseignement » nous 
rendent rêveurs, nous les hommes du métier. Veut-on parler simplement 
des cours a donner aux élèves qui viennent autour des chaires universi
taires apprendre les premiers éléments du droit ; ou bien s’agit-il de cours 
transcendenlaux. destinés exclusivement à une peigné* d’auditeurs choi
sis ? L avenir seul nous le dira, car la pensée du donateur ne se dégage pas 
très nette de la phraséologie du journal. Nous opinons cependant pour la 
seconde alternative, puisqu'on nous dit qu’une foià les professeurs enqaqés, 
« Québec n aura plus rien à envier à Toronto ni à Montréal. » Gomme les 
cours ordinaires de droit se donnaient déjà ici, nous devons nous attendre 
à des cours de 1 ordre transcendental. Qui sait cependant si la perfection 
dont il s agit ici ne consistera pas tout d’abord dans le fait que l’ensei
gnement sera donné en anglais peut-être, mais surtout pour le compte 
d une institution anglaise. Est-ce que, pour quelques-uns de nos con- 
rêves6?8 Cel en8C12nemenl ne réaliserait pas ipso facto l’idéal de leurs

à corn b 1er Sles°\ i de s *q ue* la tn ort" en®tei^"e™enl’ •’Université a dù songer
M ,Je ne surprendra i^rsonne en disant qu’êîre8profeTseur à l’Université 

n est pas une position qui assure d’emblée la fortune, ni même une 
honnête aisance. Depuis sa fondation, l’Université, à son grand regret, 
n a jamais été à même de donner à ses professeurs un salaire qui fût à la 
hauteur des services qu elle leur demandait, bans doute, occuper une 
chaire dans une Faculté est toujours un honneur. Mais, dans notre siècle 
essentiellement pratique et positif, s’il est encore vrai de dire que l’homme 
ne vit pas seulement de pain, il est aussi vrai d’afïirmer que son mehu 
de chaque jour ne peut pas &e composer exclusivement de titres et d’hon
neurs. Aussi l’Université se voibelle obligée, chaque fois qu’il s’agit de 
nommer de nouveaux professeurs, de demander des services onéreux et 
de n offrir en retour qu’une rétribution insuflisante. Dans ces conditions, 
il n est pus étonnant qu’elle ne trouve pas à toutes les portes où elle va 
frapper 1 accueil qu’elle osait espérer. D'autant plus que pour assurer la 
régulante de ses cours, son rêve serait que ses professeurs fussent tou
jours à leur poste, sans se voir exposés à être dérangés par les exigences 
de la politique ou des autres misères de chaque jour 

tieureusemenl, jusqu'à ce jour, l’Université a toujours trouvé assez 
d hommes de haute valeur et d’inaltérable dévouement pour l’aider'à 
mener son œuvre à bonne lin. Celte année encore son appel a été entendu, 
et,en ajoutant les noms de l’honorable juge A. Chauveau et de M. N. Ollivier 
au personnel delà faculté de Droit, et ceux des docteursE.-T.-A. Simard, 
F. Coote et H. Fortier à celui de la faculté de Médecine, elle se flatte 
d avoir fait pour son enseignement de précieuses recrues. Elle a la certi
tude de trouver chez ces nouveaux collaborateurs une science profonde, 
jointe a un zèle infatigable pour le progrès des élèves. D’ailleurs, 
1 exemple de nos vétérans de l’enseignement est trop éclatant en ce sens, 
borateu^6 * ne sera Pas fidèlement suivi par leurs nouveaux colla-

Mon dernier mot sera donc comme une parole d’espérance. Espérance 
dans les hommes, dans ceux qui aiment vraiement leur pays et qui en 
attendent la prospérité du seul côté d’où elle peut nous arriver. A ceux- 
là qui sont persuades que notre avenir, notre influence comme nation, 
dépend de la haute éducation intellectuelle que nous donnerons à notre 
jeunesse, nous leur demanderons une large part de leurs sympathies, le 
secours bienveillant de leur appui dans la grande œuvre que nous avons

■5. 1
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reprise et que nous avons jusqu’ici poursuivie avec constance, en dépit 
d’obstacles toujours renaissants.

Ces sympathies ne seront pas de trop. Elles nous aiderons à fermer 
les oreilles à ces paroles blessantes qu’on nous adresse quelquefois et 
dont je vous donnais un exemple'il y a un instant. Elle nous aidero 
croire que, malgré ce qu’on pourrait dire et imprimer, par malveillance 
ou par légèreté, le sentiment public reste toujours avec nous.

Espérance en Dieu surtout, qui ne permettra pas que tant de labeurs 
restent sans résultat. Espérance en Dieu, qui voit les choses humaines 
de plus loin que nous, parcequ’il les voit de plus haut. Oui, espérance 
en ce Dieu tout puissant qui Sait toujours arriver à ses fins par des voies 
que nous pouvons deviner quelquefois, mais qui, le plus souvent, échap
pent à nos étroits calculs. Quoiqu’il arrive, n’oublions jamais que c’est 
lui qui a dit ces paroles que je citais plus haut : « Ne craignez pas, cher 
petit troupeau, car mon Père s’est plu à vous donner un royaume, i

ent

nt fi

),

ii
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1-Joseph-Charles Taché

J’ai été prié de dire quelques mots sur M. Taché, ancien Sous-Ministre 
de l’Agriculture et des Statistiques à Ottawa et un des quatre professeurs 
que la mort a ravis à l’Université Laval cette année.

C’est un hommage et une justice que l’Université veut rendre à la 
mémoire de cet homme distingué, qui figure depuis trente-trois ans sur 
la liste de sas professeurs, bien qu’il n’ait pas enseigné de facto. En effet, 
si M. lâché n’est jamais monté dans la chaire professorale, il n’en a pas 
moifis mérité, à bien d’autres titres, la vive et perpétuelle,reconnaissance 
de l’Université : il a été l’un de ses plus insignes bienfaiteurs.

Je n’entrepiendrai pas de faire la biographie de M. Taché : les journaux, 
qui ont été unanimes dans le tribut d’éloges qu'ils lui ont décerné, vien
nent d’entrer à ce sujet dans des détails qui sont présents à la mémoire de 
tous. Je me contenterai d’appuyer sur les côtés saillants de son caractère, 
qui serviront, peut-être à le faire apprécier davantage.

Josbph-Charlks Taché, et non pas Jean-Charlbs Taché, comme il est 
généralement nommé, était de bonne race. Les noms les plus anciens, 
qui figurent aux premières pages de notre histoire et dont tous ceux qui 
le peuvent sont fiers de se réclamer, comptent parmi ceux de ses ancêtres. 
11 n’a pas certes dégénéré ; lui, ainsi que son noble et vénérable frère, Mgr 
’Archevêque de Saint-Boniface, ont toujours brillé- par leur ardent et sin
cère patriotisme, par un dévouement à toute épreuve, et par une fidélité 
héroïque à ce qu’ils ont cru être la cause du bien, la cause nationale, la 
cause chrétienne.

D’une nature ardente, d’un caractère très énergique, d'une conscience 
très timorée au point de vue des principes, Joseph-Charles Taché étudiait 
les questions qui se rencontraient sur sa route avec une telle conscience 
de sa droiture qu’il adhérait de toutes les forces de son âme au parti qu’il 
embrassait. Aussi, sa conviction une fois arrêtée, il souffrait peu la 
contradiction, et, dans la lutte qui pouvait résulter de celle-ci, ce n'était 
pas chose aisée que d’échapper à son étreinte, car il était d’autdnt plus 
terrible jouteur qu’il était plus convaincu.

f
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Se trouver le cimetière de la bourgade, tombeau où, pendant des siècles 
peut-être, les Hurons enterrèrent leurs morts.

Quand on connaît les idées superstitieuses de nos anciens sauvages du 
Canada, et l’espèce de culte religieux avec lequel ils prenaient soin 
des ossements de leurs ancêtres, on comprend que la découverte d’un 
cimetière entier était celle d’une mine archéologique, dont l’inventaire, 
au point de vue des peuplades huronnes, devait amener des trésors de 
renseignements analogues à ceux que les fouilles de l’emplacement de 
Troie ont produits de nos jours, toute proportion gardée.

L’exploitation de ces richesses ethnologiques était bien la propriété de 
M. Taché, car c’était le fruit de ses recherches personnelles. Il était allô 
dans la forêt, accompagné seulement de quelques manœuvres dont le 
vigueur physique seule était utilisable par lui. Ceux«ci, après avoir abattu 
des arbres de près de deux cents ans d’existence, après avoir creusé six 
et huit^pieds sans avoir rien trouvé, se faisaient un scrup le de continuer 
un-duvrage qui leur semblait une dépense inutile. I| fallut, pour les faire 
continuer, cette parole de M. Taché : « Creusez toujours jusqu’à 
je vous dise d’arrêter; qu’est-ce que cela vous fait? Vous serez payés 
tout de même, i—Ils creusèrent donc jusqu’à dix pieds d’abord, puis 
jusqu’à quinze et vingt, et, à leur grand ébahissement, mirent au jour 
les trésors tant cherchés.—Certes c'était bien la propriété de M. Taché, 
et ce sont ces richesses dont il a voulu faire bénéiicier les musées de 
l’Université Laval. -

Il s’était réservé d’étudier plus tard et de classer tous ces matériaux si 
précieux : pour cela il avait demandé qu’on ne vint pas à y toucher, ni à 
les déranger, désir qui a été scrupuleusement respecté jusqu’ici. M. Taché 
avait toujours espéré venir terminer ses jpurs à Québec, et il devait alors 
travailler à un grand ouvrage sur la nation huronne, fondé sur le résul
tat de ses fouilles, lesquelles du reste il se proposait 
Malheureusement les infirmités survenues dans la vieillesse jointes au 
besoin constant qu’on avait de ses lumières dans le Département d’où il 
avait été obligé de prendre sa retraite, l’ont retenu dans sa petite chambre 
île l’Hôpital d'Ottawa, où il résida jusqu’à ses derniers moments.—Je 
crains bien qu’il n’ait pas même laissé de notes sur ce musée, et qu’il ait 
emporté avec lui dans le silence de ln tombe le résultat de son expérience 
et de ses longues éludes sur ce sujet si intéressant.—Je ne serais p 
même surpris que l’emplacement de la bourgade d’ihonatiria ne fût 
redécouvrir par quelque nouvel érudit. Les rares notns et indications qui 
se trouvent dans le musée ne seraient intelligibles que pour lui, ou ne 
contiennent que les noms de quelques donateurs de ses amis, à qui il 
devait certains spécimens.

Mais le Musée H

ce que

Ê

de continuer.

as
à

n’en a pas moins une valèur considérable par 
authenticité, par le prix qu’il a coûté à son généreux donateur et par 

son mérite intrinsèque. Aussi crois-je être bien fondé à dire que, en 
outre de la compétence du Dr Joseph-Charles Taché, la considération de 
sa loyale générosité a été une des causes déterminantes qui l’ont fait 
nommer professeur titulaire de l’Université, bien qu’on n’eût que peu 
d’espérance qu’il fil jamais son cours.

Qu’il me soit per nis de signaler encore la fameuse médaille raris
sime « Kebeca liberate i de Louis XIV, que M. Taché se procura avec * 
beaucoup de peine, sur laquelle un des premiers numismates de Montréal 
avait jeté des yeux de convoitise ardente, mais dont il a fait très gentiment 
son deuil quand il a su que M. Taché en enrichissait le musée numisma
tique de l’Université Laval.

On vient de voir un exemple du désintéressement de Joseph-Charles 
-aché. J'en citerai un autre, qui se rattache indirectement à notre œuvre, 
mais qui achèvera de peîhdre celui dont nous pleurons la perte. Tout le

son
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« J.-G. Taché,
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formulé» . »iPv?àb d ne p°â9e ren'Wà une demande aussi noblement 
â«?n mv« ‘ T» lr°UrqU01 Mgr 7angl,ay a dédié son dvre » l’Eglise et n Tr 1 f ■ ’ pour l|ue le nom de M- Taché parût au commen
cement du Dictionnaire sans Iroisser son illustre ami, ni blesser la déli 
catessedesa susceptibilité, il a publié sa généalogie comnfôte d!ns le" 
pays, en donnnnl celle-ci comme modèle que chacun pût imiter 

Joseph-Charles Taché n'a jamais perdu une minute de son temps

fut perdue Grâce à une heureuse mémoire, il se lit ainsi dans sa l “te

Sîïïi™îî^^a5fî^4!;,^^ ÏÏÏÏSÆîr &ES2t
idees astronomiques seraient admises par tous. De même en fait de 
construction navale, on a beaucoup parlé de son vaisseau à trois quilles ■ 
mais je crois qu'à cet égard on a été injuste envers lui, et que le sarcasme 
plus ou moms envieux d'adversaires politiques ou iutres a eu phls de 
part que la stricte vérité dans l'appréciation qu'on en a faite La ten- 
da”‘]î ™Ref“ Paradoxale de ses affirmations a pu aussi faire juger d'une
Snd^ni f n ° * e.ue8 as?er.llons 1UI étaie"1 loin d’élre dénuées de 
fondement. Quoi qu il en soit de ces petites taches (il y en a tant qui en 
ont de plus grandes), il n en restera pas moins à Joseph-Charles Taché 
d avoir été un des hommes les plus érudits de notre pays.

Dans ses fonctions de Sous-Ministre de l’Agriculture et des Statistiques
de6|a maniércî! * a,U,! 6 on. ”ti Pourra 86 défendre d’attacher sonlom 
de la manière la plus honorable: je veux parler du recensement de la 
Puissance du Canada de 1871. D a donné à ce travail, par les tableaux 
statistiques qu il ena déduits, un caraclèrc de précision et d’utilité géné
rale qui ne pourra pas être dépassé. Je ne crois pas me tromper en
ressenl?de son absence!60™86™6”1' aU1Ue' " n'a pU prendre part’sVst
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main à mi grand ouvrage sur cette question difficile. 8

xfEEHBBEsFHB
aEBSSEBsESSES 
ssSS-SSSii?, «.C0ïs0ience lJe orols q» il y en a peu qui aient ce souci 
nrna.rharày éï‘l Provarhiale. A Ottawa, on l'appelait le Père des 
r haîdi de ™?me .que Madame Ta=hé en était la Itère Au reste sa
“e°cmea„neutlS0US Un6 f°U,e def— E“ voioi6deutUeZpe,e9s:

x W0ur,~(i,/était ,e j°ur de l'an,—au moment où le Dr allait se mettre 
manger’“’“.T ins’’ dUiiPaflUVre f'appeàsa porleel lui demande à

«^ÆJtntssSiassrï^wswsa £îss.*ï,‘æs mm;
aiptT^aMsaiSK!
, premier.—« Non, non, dit le généraux M. Taché descender tm» at 
Se! * gagner le rivage : vous avez des femmes, des enfants, des fa
milles qui vous attendent et qui ont besoin de vous. Moi je descendrai
■on rr ar° 18 V!a',Uaine - T™9 Purent échapper au naufrage e

qSLd d arriva* au rivaVel '!mati0nS qU‘ “cueillirent le . bon Domeur .

Après une telle vie, rien de surprenent que Joseph-Charles Tachi ait 
n „ am0rlSanSt.rouble; "-U"1 de lois les secoure de la religion 
s« r»rSléia™K un9res|g“ati°u parfaite le sacriüce de ses travaux et de 
sa carrière ici bas. Il a eu la consolation et le bonheur, a sa mort d’avoir 
à son chevet Mgr Duhimel, son Archevêque, qui se rendit auprès de lui 
aussitôt qu il apprit que la On approchait. Sa Grandeur fit elle-même les 
prières des agonisants, auxquelles le mourant répondit avec la ferveur

et à ses umts, 1“ plus solide de toutes les consolations, celte qui s’appuie
attend a^^Mnauceïrfc^mpeïsede^son'ju'le^'uge'! ^°n 8‘ ”dèl8' qui

Thos-E, Hamel,

! »
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III
V

Adalbert Fontaine

Monseigneur le Recteur, Mesdames et Messieurs,

La Faculté île Droit est la seule faculté de VUniversité Laval qui exige 
«les candidats au doctorat une thèse imprimée sur une partie de rensei
gnement. A cette thèse, il faut ajouter un certain nombre de propositions 
et subir un examen oral de trois heures pendant lequel le candidat doit 
réfuter toutes les objections qui lui sont faites et repondre à toutes les 
questions qui lui sont posées sur son travail.

M. d.-G. Colston, le premier, affronta l'épreuve en 1870. II fut proclamé 
docteur après un des plus brillants examens. Et c’est au moment où 
tout semblait sourire à ce jeune professeur que la mort vint le frapper à 
l’Age de trente-trois ans, et briser les plus riches espérances.

Longtemps, lé bel exemple donné par M. Colston resta sans imitateur 
Quinze années s’écoulèrent pendant lesquelles bien des jeunes gens 
brillèrent dans les études légales, obtinrent les degrés de bachelier et de 
licencié sans qu’aucun n'osa briguer le doctorat. L’épreuve paraissait à 
tous une barrière infranchissable. ’

11 était réservé à M. Adalbert Fontaine de donner un nouvel essor aux 
fortes études légales, de secouer l’apathie et de tracer la route à suivre.

En décembre 1885, l’Université Laval, après un examen sérieux, lui 
décernait à son tour le titre de docteur en droit.

Cette fois la route était définitivement ouverte ; plusieurs y entrèrent à 
sa suite. Et s’il m’était permis d’évoquer ici un souvenir personnel, je 
dirais que si j’ai aujourd’hui l’ijonneur d’occuper une chaire dans cotte 
université, je le dois indirectement à M. Fontaine.

Les quelques minutes mises à ma disposition no me permettent pas, 
Messieurs, de vous faire ici un panégyrique de M. Fontaine. 'D’ailleurs 
un court exposé dn cette1 vie, si pleine de promesse, si bien remplie et si 
prématurément brisée sera peut être le meilleur éloge que je puisse 
décerner à celui que nous regrettons, et la plus éloquente leçon que je 
puisse donner à la jeunesse studieuse qui m’écoute.

Adalbert Fontaine est né à Saint-Jacques de l’Achigan d’une famille 
d’agriculteur. Entré au S minaire de Québec en 1870, à l’dge de douze 
ans, il se distingua de suite, commf dans tout le reste de son cours clas
sique, pa 
devoirs. I

\

X

sique, par son amour du travail ët s
devoirs. Il en sortit en 1878 avec ! w ___ _________ _
il le devait encore plus p->ut êtr*\ à~son énergie et à son application 
constante qu’ù ses talents '»t à ses facilités. Il co 
frères de classe, —e. v. «ue.
Joseph Beaudoin, Arthur Marchand

I ét sa ponctualité à accomplir tous ses 
le degré de bachelier ès arts. Ce succè-i

ses latents '*t a ses tacilités. Il comptait parmi ses con- 
Mgr C.-O. Gagnon, les abbés L-A. Pàquet, Arthur Scott, 

Joseph Beaudoin, Arthur Marchand ei l’honorable James Pendergast. 
Conquérir et garder un rang honorable au milieu de ces talents distingués 
n’était pas d^jà une tâche facile.

Modestie, travail, énergie, amour du devoir, toutes ces qualités qui 
avaient marqué sa vie d’écolier et qui peuvent résumer toute sa carrière 
le suivirent à l’Université Laval où il fit son cours de droit.

Sans fortune et sans protecteur, il connut des jours pénibles Son stu"e 
de trois ans pendant lequel il nvah h pourvoir "lui-même à ses dépenses, 
fut une lutte de tous les jours dont les difficultées et les tristesses ne peu
vent être comprises que par ceux qui les ont connues.

Admis au barreau en 1881, il eût bientôt des jours meilleurs. On le vit 
faire du journalisme pour remplir ses heures de loisir. Mais le droit fut 
toujours l’objet principal de son élude et de ses ambitions.
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Ses talents serieux, son sens légal, son caractère sans tache,'la probité 

et la dignité de sa conduite, tout cela joint à des amités solides qu’il sut 
se créer et conserver attirèrent vite sur lui l’attention du barreau et du 
public et lui valurent d’entrer dans une excellente société légale.

M. Fontaine exerçait sa profession depuis quatre ans quant il publia 
sa thèse « Le domicile >. Son travail était un exposé net des principes sur 
cette matière et sa soutenance devant tout la faculté fut un succès réel.

Deux ans p’us tard il était nommé professeur agrégé de l’Université 
Laval et chargé de remplacer le professeur titulaire au cours de droit 
romain,\

Leux qui ont étudié le droit ont une idée des difficultés qu’offre l’étude 
de la legislation romaine et des patientes recherches qu’elle exige M 
Fontaine y mit cependant tant de soips, tant de dévouement, il consacra 
à son cours tant de veilles et de fràvail ^ue dès la première année il 
prouva qu’il était maître de sa matière. Si stolen qu’etftl892 il mérita 
d être nommé professeur titulaire. La faculté de droit le choisit en môme 
temps comme son secrétaire. .Æ

O’-est donc en pleine marche ascendante qu’il fut frappé en novembre 
dernier. Son cours était prêt pour le lendemain, ses notes rédigées, quand 
la maladie 1 arrêta tout à coup, et quelques jours après, lui qui n’avait 
jamais laissé une tûchotà demi faite, abandonna, à peine commencée la 
grande tâche de sa vie. , ’

Sa famille, ses amis et l’Université sentiront longtemps sa perle.
Les élèves surtout n’oublieront pas de sitôt son souvenir II leur était 

profondément sympathique parcequ’ll leur était entièrement dévoué 11 
avait entrepris de rapprocher les élèves des professeurs, d’établir entre 
eux des relations plus étroites de confiance et de sympathie. C’est pour 
réaliser cette id^e que fut fondée l’Association universitaire à laquelle 11 
contribua si largement. Aussi, en le choisissant pour directeur de la 
société legale de cette association, les élèves ne firent-ils que lui témoi
gner leur légitime réconnaissance pour les services qu’il leur avait 
rendus.

M. Fontaine était un fervent chrétien. Habitué dès son bas âge è ne 
rien négliger de ses devoirs religieux, il les accomplissait sans ostentation 
mais aussi sans fausse honte. Homme de principe avant tout il ne tran 
eigeait pas avec ce qu’il croyait être son devoir. Aussi lorsque vint pour 
lui le moment de dire un dernier adieu à sa famille, de quitter les tiens 
quant il lui fallut renoncer à ses projets d’avenir, fit-il généreusement son 
sacrnice.

M. Fontaine est mort dans toute la vigueur de l’âge au moment où il 
commençait à jouir de la vie, 4 recueillir le fruit de ses labeurs au mo
ment ou il pouvait envisager l’avenir avec confiance et compter sur une 
carrière honorable et utile. En brisant ces espérances, Dieu a voulu 
donner encore un exemple de la fragilité des projets humains.

Je ne saurais mieux terminer ces quelques "remarques qu’en citant les 
paroles prononcées par Mgr Hamel sur la tombe de l’un des plus brillants 
professeurs de cette Université, moissonné comme M. Fontaine au début 
de sa carrière.

X

I Jeunes gens qui m’écoutez et qui vous promettez sans doute de lon
gues années, ne soyez pas sourds 4 la voix qui sort de ce tombeau Je 
veux fixer votre attention sur le spectacle aussi consolant qu’instructif nue 
vous présente la courte carrière de votre jeune professeur. Sa vie a été 
exemplaire, mais jusque dans sa mort prématurée, il continue de vous 
donner la plus importante leçon : la science de bien mourir. Marchez 
donc comme lui avec une constance inébranlable dans le sentier étroit de 
1 honneur et de la vertu chrétienne, pratiquez sans respect humain

t fl
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religion avec une foi éclairée et convaincue, et vous pourrez rendre des 
services signalés à votre pays, et vous laisserez comme lui un nom hono
rable et un souvenir cher et sans tache. »

L. P. SI ROIS.

IV

Discours de M. A. LANE, Licencié en Droit

Monseigneur le Recteur, Messieurs les Professeurs, Mesdames, 
Messieurs,

Le spectacle de la réunion de ce soir sera inoubliable pour nous, et le 
souvenir que nous en garderons remplira l’une des pages les plus intéres
santes de notre jeunesse. La nombreuse assemblée que je vois autour de 
moi, les personnages distingues qui ont daigné nous honorer de leur pré- 
sence.ce soir, prouvent surabondamment Ique les étudiants de cette cité 
ont encore leur place dans l'esprit et le cœur de notre bonne population, 
et que l’Université Lavai de Québec n’a rien perdu de son ancienne 
popularité

Bien des fois déjà durant le cours de nos études universitaires, nous 
nous sommes réunis dans cette salle ; tantôt pour entendre de savantes 
conférences, tantôt pour goûter ensemble les charmes de la plus douce 
gaieté. Mais aujourd’hui, faut-il le dire? nous éprouvons quelque chose 
d’inaccoutumé, nous sentons notre cœur plus agité battre avec plus de 
force.

C’est que le temps est venu de dire- adieu à cette vie d’étudiant que 
que nous aimons tant, la seule, peut-être, où le plaisir sache réellement 
s a'iier au travail ; ,c’est que pour nous le moment est arrivé de nous 
séparer de professeurs dévoués, d’amis auxquels nous attachaient les liens 
les plus doux et les plus forts. Ah! elle est bien dure l’heure de la sépa
ration, tout autant qu’elle est grave et solennelle.

Arrivés au moment du départ définitif, nous jetons, comme instinctive
ment, un coup-d’œil v rs lu passé. Comme la plupart des périodes de 
1 existence humaine, la vie d’étudiant à deux faces. L’une grave et 
sévère ; l'autre gaie et riante. Nous n'oublierons jamais la première, et 
nous nous souviendrons toujours de la seconde.

Pendant les quelques années que nous avons passées dans cette insti
tution, nous avons travaillé à acquérir la science et les principes qui nous 
serviront de guides intellectuels dans la voie que la Providence nous a 
indiquée comme la nôtre. Nous avons gravi dans la mesure de nos forces, 
les sommets de la science et de la vérité ; nous y avons acquis, je l'espère, 
le moyen de travailler efficacement au service des nobles causes, et de 
faire notre part de bien sur le théâtre de la vie.

Voilà le côté sérieux de notre vie d'étudiant ; mais de quels termes me 
servirai-je pour vous parler de nos joies ? En parler, n’est-ce pas aborder 
un chapitre inutile ? Vous la connaissez cette gai té des Ecoles. La nôtre, 
dit-on, a été quelqueiois assez bruyante pour prouver à tous que nous 
n’occupions pas tous nos loisirs à broyer du noir, et que la mélancolie 
n’était pas notre fait: Je ne parlerai pas davantage de ces petites escar
mouches, essuyées à de rares intervalles. C'était le jeu de la guerre, et 
d’ailleurs que sont ces petites contrariétés jetées ainsi sur le chemin des

i
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jeunes ? Un plaisir de plus, une variante à nos récréations, voilà tout. 
On oublie l’épine, n’est-ce pas ? quànd le rameau porte une rose.

Tout ce temps est vécu maintenant. L’époque où la gaîté insouciante 
avait une large part de notre vie est passée. A l’heure actuelle, la réalité 
se présente devant nous avec son cortège d’incertitudes et d’anxiétés. 
L'horizon s’élargit, et, rendus au point culminant de notre jeunesse, nous 
jetons par delà les monts un regard interrogateur et inquiet. Qu’y a-t-il- 
là-bas devant nous ? Certes les illusions du collège sont disparues ; les 
espérances, elles, sont restées ; ces espérances qui dorent notre vie et dont 
nous traînons jusqu’au tombeau la longue chaîne trop souvent brisée.

Cependant, nous n’oublions pas que, quelle que soit notre vie, nous 
avons tous un rôle important à jouer ; et je ne crois pas me tromper en 
disant que celui du jeune homme instruit à une importance spéciale. La 
religion, la patrie, tout lui demandent sa part de services et d’énergie. Il 
peut tout, car il est fort. Il espère tout, car il est jeune.

Dans ce siècle dont le progrès est tant vanté, les ruines sont malheu
reusement trop nombreuses autour de nous. Et je crois que, s’il fallait 
établir une proportion, faire un calcul, nous constaterions malheureuse
ment que les ruines intellectuelles et morales tiennent plus de place que 
les ruines matérielles. Si le monde n’est pas toujours ce qu’il devrait 
être, c’est que la jeunesse a failli à sa tâche. Les idées saines et droites 
de nos pères se font de plus en plus rares. On dirait que les nobles et 
généreuses traditions du passé pâlissent. On en est arrivé à saluer bien 
bas, comme une chose extraordinaire, la virilité, la force de caractère des 
des hommes d’autrefois. Sur la scène de la vie, on est assez porté à se 
contenter d’un simple décor qui croule de lui-même quand on vient à le 
secouer un peu rudement. L’hypocrisie, le mensonge, souvent l’irréligion, 
le's sont malheureusement les éléments au sein desquels s’agite une 
partie de la société contemporaine. N’est-il pas vrai qu’il est urgent de 
réagir, et n’avais-je pas raison de dire que le rôle du jeune homme dans 
ces circonstances est de la plus haute importance, et qu’une lourde res
ponsabilité lui incombe.

Pour être à la hauteur de cette tâche, il nous faut utiliser chaque ins
tant ; il nous faut lutter et nous débarasser pour toujours de cette torpeur 
qui semble envahir la jeunesse. En un mot, il faut l’étude, le travail. Le 
travail, c’est la grande loi de l’humanité. Voilà ce qui trempe le 
1ère ; voilà ce qui fait le soldat, ce qui fait l’homme : l’homme à la hau
teur de ses devoirs et capable de défendre les intérêts de l’Eglise et de la 
patrie.

De môme qu’une famille s’illustre par la gloire de ses membres, de 
même une nation n’est vraiement grande que par les hommes qu’ell 
produits. Tous les savants, tous les citoyens éminents qui font la gloire 
de cette Université et l’orgueil de notre race se sont élevés à leur position 
par le travail. Ça été la principale source de leur supériorité, et le 
principe de leurs succès.

Nous nous rappelerons que nous avons été, nous aussi, élèves de culte 
glorieuse institution, placée comme un phare lumineux à la tête de l'ins
truction en ce pays. Et si quelqu’un d’entre nous peut un jour apporter 
un nouveau rayon de gloire à celte Université, es sera une grande joie 
pour nos cœurs, et une récompense plus que suffisante pour tous nos 
efforts.

8i nous pouvons plus lard être utiles à la cause de la vérité et de la 
justice, nous le devrons à cette pléiade de professeurs distingués, dont la 

• science profonde est reconnue et au dévouement desquels notre gratitude 
se fait un devoir de rendre publiquement hommage. Leurs nobles paroles, 
leur vaste savoir, ont fait croître en nous, avec l’amour de la science, un 
dévouement sans borne et une reconnaissance inaltérable.

j
carac-
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J
Nous saurons profiter de leur exemple et travailler de toutes nos forces 

au triomphe de la justice, au maintienne nos institutions et de nos droits. 
Et si, un jour, ce qu’à Dieu ne plaise, le dernier soleil doit luire sur nos 
libertés religieuses et nationales, ce jour-là, j’en suis sûr, les échos répé
teront les derniers accents que les élèves de l’Université Laval auront 
prononcés pour la défense de notre religion et de notre nationalité

î

v

Réponse de M. N. Ollivier, agrégé à la Faculté de Droit.

Messieurs,

Probablement en vertu de la coutume de charger des besognes agréa-
de répondre, au nom deblés le Benjamin de la famille, on m’a prié 

l’Université, à votre représentant, M. Lane.
L’Université, Messieurs, ne suurait être insensible à vos bonnes paroles 

d’adieu, à vos protestations de dévouement et de reconnaissance. Cette 
reconnaissance et ce dévouement, l’Université y compte et elle en a 
besoin. Elle compte sur vous pour la défendre contre les attaques aux
quelles elle ne manquera probablement pas d’ôtre en butte dans l’avenir 
comm* elle l’a été dans le pasîé. El. elle compte encore plus sur votre 
conduite que sur vos discours pour défendre la doctrine et les principes 
qu’elle vous a enseignés.

M. Lane, parlant en votre nom, nous assure que vous n’avez plus la 
moindre illusion sur le monde et sur l'avenir, que vous avez laissé tout 
cela sur les bancs du collège et que vous avez, dans tous les cas, achevé
d’en faire table rase durant votre vie universitaire. Je veux le croire.....
sans oublier toutefois que le propre de l’illusion c’est d’ôtre inconsciente 
et que ceux qui ont des illusions n’en auraient plus, s’ils le savaient.

Mais passons et admettons que la réalité de la vie ne vous ménage 
aucune surprise ; admettons que vous vous faites une idée exacte de tout 
ce que vous allez avoir à rencontrer, y compris la corruption du monde 
et la méchanceté des hommes publics, et môme des ennuis d î cette position 
affreuse qui consiste pour le médecin à attendre les patients, et pour 
l’avocat et le notaire à attendre les clients. Mais si vous n'avez plus 
d’illusions, vous avez au moins fait, M. Lane l’admet, vous avez fait, 
chacun de votre côté et chacun à votre manière, vos rêves de jeunesse, 
rêves d’ambition et d’avenir.

Permettez-moi de vous le dire, Messieurs, et vous me pardonnerez cet avis 
en vous souvenant que je ne vous parle pas en mon nom, mais au nom de 
l’Université qui compte maintenant près de son demi-siècle d’expérience, 
permettez-moi de vous le dire, le seul moyen de réaliser ces rêves que 
vous avez caressés, c’est de ne plus rêver.

Oui, pour arriver à faire et h être quelque chose, il n’y a qu’un moyen : 
ce moyen, M. Lane l’a indiqué dans un-style dont je le félicite et par 
l’exemple qu’il a donné jusqu’ici, ce dont je le félicite davantage; ce 
moyen, vous le connaissez, c'est le travail.

M. Lane a raison de dire que le travail trempe le caractère. Rien de 
si vrai. Les esprits courageux au travail sont toujours des caractères

;:
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forts, bien trempés, pendant que les paresseux sont invariablement des 
caractères flasques et des cœurs mous.

Dire que le travail est la première condition du succès, c’est répéter 
une vérité banale, mais une de ces vérités qui ne sont devenues banales 
qu’à force d’être vraies.

Soyez donc des travailleurs, si vous voulez arriver à quelq 
On peut travailler et n’arriver à rien, bien que ce soit rare. M 
peut, reniarquez-le, on ne peut arriver à quelque chose sans travailler.

« On a dit, écrivait Mgr Dupanloup, que le génie est une longue 
patience : ce qui est incontestable, c’est que la longue patience est 
nécessaire au génie ; le talent, sans les labeurs persévérants, pourra bien 
jeter quelque lueur, quelque flamme, mais n’arrivera jamais à rien d’écla- 
tant, de durable. Ce qu’on peut, au contraire, en marchant constamment 
vers le môme but, en faisant chaque jour un pas dans le môme sillon, est 
incroyable. »

Le grand évêque d’Orléans a dit bien des choses admirables sur l’édu
cation, je ne crois pas qu’il ait jamais proclamé une vérité plus féconde 
ou plus encourageante.

Ne vous ôtes vous jamais senti pris d’un sentiment subit de respect et 
d’admiration envers un jeune homme que vous ne connaissiez môme pas, 
à ce simple mot : c’est un travailleur? Qu’y a-t-il de plus beau qu’un 
homme qui consacre au travail et à l’étude toutes les forces do son intel-

ue chose, 
ais on ne
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ligence ? surtout, ajouterai-je, s’il est obligé de compenser par ses efforts 
et son labeur, ce que la nature lui a refusé en facilité. Et par contre, 
quel spectacle attristant que la déperdition de tant de beaux talents, 
l’inutilité de tant d’existences qui auraient pu être si fertiles en bien pour 
la famille, pour l’Eglise et pour le pays !

Mais vous, Messieurs, qui ôtes dans la bonne voie, quel champ immense 
est ouvert a votre exploration I Le droit et la médecine sont deux sciences 
par elles-mêmes d’une attraction incomparable, tant par l’apostolat que 
leur pratique comporte, que par les jouissances intellectuelles que leur 
étude procure. Elles ont en outre, pour le travailleur, un autre côté admi
rable. c’est au’elles se lient très bien, c’est ou’elles s'harmonisant. nni-fniin-

-toutes les autres branches du savoir humain : philosophie, his
toire, littérature, économie politique et sociale, etc. »

Toutes ces choses, Messieurs, vous n’avez,—disons mieux,—nous 
n’avons jusqu’ici fait que les effleurer. Car l'éducation n.’est pas l’œuvre 
de la jeunesse, c’est l’œuvre de toute la vie. Vous avez ici posé des 
bases. A vous maintenant de construire l’édifice. Je crois avec vops 
que la base est solide et que l’enseignement que vous avez reçu dans 
cette maison peut avantageusement soutenir la comparaison avec celui de 
n’importe quelle institution dans ce pays.

C’est pourquoi les éloges que vous avez adressés aux avocats et aux 
médecins distingués qui ont été vos professeurs, et aux hommes éminents 
que l’Université Laval a le bonheur d’avoir à sfr tête,ces éloges, je les ratifie. 
Et c’est mon droit puisqu’ils ne peuvent s’appliquer à moi qui n’appar
tiens à cette institution que d’hier, comme c’est aussi mon devoir puisque 
c’est à ces mômes hommes que, moi aussi,—et j’espère ne jamais l’oublier 
—je dois le peu que je suis.

Maintenant, Messieurs, avec les regrets bien naturels à une mère qui 
se sépare de ses enfants, mais aussi avec le légitime orgueil qu’elle 
éprouve en songeant qu’elle a fait de ses enfants des hommes capables 
de soutenir les luttes de la vie et d’en affronter les orages, l’Université 
Laval vous fait ses adieux.

Elle vous remercie de vos bonnes paroles et de la satisfaction que vous 
lui avez toujours donnée et elle vous souhaite, en retour, tout le succès 
que méritent le travail et la bonne conduite.

mei

-
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Esquisse biographique de M. JÉROME DEMERS, prêtre, 
vicaire-général du diocèse de Québec et ancien Supérieur du 
Séminaire de Québec.

EXTRAIT U’UNE CO.VFÉRBKCE DOKMÉE A l’umIVERSITÉ LAVAL, LE 28 FÉVRIER 

1894, PAR M. N.-E. DIONNB.

ÏSS3SS2SÏSB
T,StmviL<LUr m,6moire 'a Pe‘;le école du Frère Paciflque du Plessis aux 

h ’lu1. °erle du.Père Le Jeune à Québec, la fondation du 
a Notre-Darap-des-Anges, au confluent de la rivière Saint- 

qS'aux pelits sauvagal L’enseignement n'était jusque là destiné

des.Jésuites Ouvrit bientôt : ce Dit le premier foyer des 
lettres et des sciences, et pendant un siècle et demi, la jeunesse cana-
loutes les° vertus. 8088 ,0rmée d8ns celte asile d« ltt Piété et de

cher,esJésnuittesP0Ur,eS ™ra"‘S: CeUX"14 ™™a"‘ leur cours^affquè

d ou sont sortis tant de prêtres et d’évêques éminents.
a±Tl*in qUr serai.1 aPPelé 6 faire l’histoire de l’éducation en Canada
catholique Mfai^MTpéd^catrice de^a'jetmessa'Quant’avTrôle de PEtaT

il pourrait se résumer facilement en quelques pages '
eniii™'eaUM0 SAnéeS ,aPrès 1“ ruuquèlu, les Jésuites durent fermer leur 
collège, et le Séminaire de Québec se vit par le fait dans l’obligation de 
nm“menëënOOUM 0,assl(fua à f8 élèves. Il importait de comble/les vides 
i r»n n Â5“à Ve? rangs du clergé. Par un concours de circonstances tout 
nrSref r?Xf e.”î'e ’ 8 .Bé™lullon française jeta sur nos rivages quarante 
bon nni ^rsviiio perséaat1011' Cet appoint constitua une ère de bénédic
tion pour 1 Eglise canadienne. Hommes selon le cœur de Dieu a nôtres

H*véS' *1* 86 dévouèrent 4 ‘eûtes les nobles causes, entre autres 
a celte de 1 enseignement, et partout où ils mirent' le pied, ils y laissé- 
rent 1 empreinte des plus belles vertus sacerdotales. ^

Le dix-huitième siècle allait bientôt expirer. La»Franoe avait dit un 
dernier adieu à sa petite colonie qu’elle avait aimée peut-être, mais 
rj' tr,™.1' Jam?ls 84‘ée. Livré à ses propres forces, le peuple cana
dien devait s unir dans une pensée commune, en travaillant & l’éducation
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de ses enfants pour en faire des hommes capables de le défendre à toute 
occasion, dans la presse, au barreau, au sein des assemblées délibé
rantes. Les evéques.comprirent'que l’avenir du pays reposait sur la 
lormatmn religieuse de cette jeunesse exubérante de sève et de vitalité, 
et ils Jonderent le collège de Nicolel. Ce.jour là Mgr Defaut mit en terre 
une graine precieuse que devait faire fructifier l’illustre évêque Plessis le 
plus grand des Canadiens.

Le Séminaire de Québec, séparé pour toujours de la maison-mère de 
Fans, pouvait se suffire à lui-môme, quant au recrutement de son person
nel. Les derniers représentants du séminaire des Missions étrangères 
étaient tour à tour disparus, et l’élément canadien, remplissant les vides, 
allait donner à la vieille institution de Mgr de Laval un cachet purement 
national. C est à cette époque qu’apparut cette belle et noble figure de

années ErKïïi* toBtaüüR SqSSSÜ da"5 ’‘P6™1™6 Cin,,Uante 
Avant de monter en cette chaire j’ai essayé, messieurs, de reconstituer 

6 V® 2e de documents les diverses phases de la vie de cet homme si vite 
°.u.V“é'. J ai compris qu’il serait inutile de chercher ce qui n’existait pas, 
et j ai du m adresser a quelques uns des rares suivivants de cette époque déjà 
lointaine. « A mon avis, dit l’un d’eux, il est bien difficile de faire une 
conférence qui intéresse sur le digne Monsieur Jérôme Demers. A cette 
époque de son existence, tous les prêtres du Séminaire vivaient dans la 

A ÀX n avaienl 9ue peu de rapports avec le reste du clergé, n’ont été 
mêlés à aucune de ces grandes questions qui mettent au jour la valeur et 
les mérites d’un homme... » -»

Un deuxième correspondant m’apportait dans le même temps une note 
plus encourageante : «De tous les professeurs et directeurs que j’ai eu 
1 avantage d’avoir au Séminaire de Québec, Monsieur le grand-vicaire 
bemers, dit-il, est bien assurément celui dont j’aime le plus à me rappe
ler le souvenir. M. Holmes et M. Louis-Jacques Gasault sont bien aussi 
deux noms qu’on ne peut oublier quand ou a eu, comme moi, le bonheur 
d avoir pouf professeur et l’honneur d’être confrère de pareils amis de la 
science et de la jeunesse studieuse. Ma is plus qu’eux encore M. Demers 
occupe une place imporiante dans ma mémoire. C’est que ce n’était pas 
homme ordinaire, M. Demers, même parmi les hommes distingués de son 
temps, et on peut dire en toute vérité que pendant longtemps, surtout après 
la mort du grand évêque Plessis, M. Demers fut l’homme du Canada, celui 
auquel personne n’auroit voulu contester la première place. C’était la 
gloire non seulement du Séminaire de Quebec au service duquel il a 
passé sa vie et dont il semblait être l’incarnation, mais aussi de tout le 
pays, dont il était comme le phare lumineux. » '

Voyons, messieurs, si un tel éloge cadre bien avec la yérité des faits.

***

M. Jérôme Demers naquit à Saint-Nicolas, le premier août 1774. Son 
père était un respectable cultivateur qui se montra d'une fidélité sans 
bornes au gouvernement britannique, lors de l’invasion américaine D 
laillit même s attirer un bien mauvais parti pour son loyalisme. Arnold 
ayant oui dire qu il faisait du zèle et méditait un coup d’éclat à la tête dé 
ses comparoissiens, envoya un peloton de miliciens pour l’arrêter Mais 
les habitants accoururent en toute hèle, avec leurs armes, et s’opposèrent 
à celle invasion, li en résulta des scènes de violence dont le souvenir

entou-



—112 —
/

Séminaire, ses parentsQuand le jeune Demers fut en âge d’entrer 
croyant trouver en lui un sujet' destiné à l’état ecclésiastique, I envoyèrent 
étudier à Québec. Le séminariste arriva clopin-clopant mais sans en
combre jusqu’à la cinquième. Mais ici il fit une pause qui ne s’explique 
que difficilement, quand on constate que plus tard il donna des preuves 
non équivoques de sa facilité à apprendre. Toujours est-il qu’il se trouva 
si bien en cinquième qu'il no semblait plus vouloir en sortir. Les uns 
disent qu'il y passa deux ans, d'autres, trois ans. Quoiqu'il en soit, il 
dut interrompre son cours au Séminaire pour tenter le sort ailleurs. 11 
prit le chemin de Montréal, où l’un de ses oncles, M. Jean Demers, prêtre 
récollet, le dernier des récollets, tenait une école à proximité de l’église 
de ces bons pères. Le Père Louis—c’était son nom en religion—était un 
homme très bien doué-dorl instruit et même un peu médecin à ses heures. 
11 prit son élève à tâqhe, et il réussit avec un peu de persévérance à lui 
donner une excellente éducation classique. M. Bossu, plus tard prêtre 
du Séminaire de Québec, se chargea de lui enseigner les sciences.

Son cours terminé. M. Demers étudia pendant quelque temps l’arpen
tage sous M. Jeremiah McCarthy. Mais la Providence, qui avait ses des
seins sur ce jeune homme si estimable à tous égards, lui souilla qu’il 
faisait fausse route et il entra presque aussitôt au grand Séminaire de 
Québec. 11 y fut reçu à bras ouverts, et d’autant mieux accueilli que le 
besoin de régents devenait de plus en plus impérieux. Le personel diri
geant et enseignant ne se composait, à la vérité, que de neuf ou dix 
prêtres et ecclésiastiques, mais les évêques disposaient des séminaristes 
aussitôt après leur ordination, pour les envoyer dans les missions ou les 

de sorte que la question des régents était à recommencer tous

M Demers fut donc chargé de classe, en môme temps qu’il suivait les 
cours théologiques. Et le 24 août 1798, il recevait des mains de Mgr 
Denaut Ponction sacerdotale. Le Séminaire obtint facilement le privilège 
de garder un sujet aussi précieux. Le 11 août de l’année suivante, il y 
était agrégé, et le 10 août 1802, M. Demers était déjà directeur du petit 
Séminaire. A dater de là jusqu’en 1849, il remplit les diverses charges 
de la maison ; il fut supérieur pondant dix-huit ans, de 1815 à 1821, de 
1824 à 1830, et de 1836 à 1842; procureur neuf ans, en 1805, de 1810 à 
1815 de 1821 à 1824; directeur du Petit Séminaire six ans, en 1802 et 
1803^ et de 1806 à 1810 ; enlin directeur du Grand Séminaire en 180t.

En 1849, Monsieur Demers, âgé de soixante-quinze ans, dut à raison 
de ses inOrmitès se condamner à un repos plus cruel que ses inlirmités 
elles-mêmes. La machine était usée, mais l’àme n’était pas complète
ment abattue ; elle était de trop bonne trempe. Les soulfrances physiques 
ne semblaient pas exercer sur son esprit un empire absolu ; des hémor
rhagies périodiques qui auraient pu influer sur son tempérament le trou
vaient parfaitement résigné ; il en parlait dans ses lettres comme par ma
nière d'acquit, sans se plaindre. ..............................

M Demers ne fut plus bientôt que l’ombre de lui-méme. Le chêne 
robuste courbait la tête devant le travail désorganisateur des 
C’était un soleil couchant, mais un soleil qui avait illuminé le pays pen
dant la moitié d’un siècle.

vicariats, 
les ans.

ans.

***

Pour mieux apprécier cet homme et se faire une idée plus juste do la 
somme de travail qu’il s’est imposé, de l'intelligence qu'il déploya dans 
l’enseignement, et par conséquent de la reconnaissance que lui doivent 
les lettres et surtout les sciences dans le pays, il faut se transporter à
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l’^poquB ou il remplit avec tant (l’Anergie, de constance el de gloire, les 
charges de professeur, de directeur, de procureur et de supérieur du Sémi- 
nsire de Quebec. Tout était à créer ; la difficulté et souvent l’impossibi
lité de communiquer avec la France, lors des guerres de l’Empire surtout 
amenèrent une pénurie sérieuse de livres classiques et d’instruments dé 
physique les plus indispensables. Il est bien vrai que l’imprimerie exis- 
tait en Canada. Mais depuis 1764, câte de son apparition, jusqu’en 1820. 
elle navait lourni aux instituteurs que l'arithmétique de Boulhillier une 
géographie composée expressément pour les élèves du Petit Séminaire de 
Québec, et un petit catéchisme, réédition de celui du diocèse de Sens. La 
ville de Montréal avait vu imprimer une grammaire française pour servir 
d introduction a la grammaire latine, une arithmémétique et une géogra
phie en miniature composées par Bibaud. C’était tout. Il fallait compter 
pour le reste sur la bonne volonté des professeurs et des élèves

Le mode d’enseignement suivi au Petit Séminaire était basé’sur celui
du collège Louis-ie-Grand, dirigé par les Jésuites en France. Aux trois 
classes de grammaire dites suprema, media, intima, succédaient les huma
nités,humamores hileræ, qui correspondaient à nos deux classes de 
troisième et de seconde. L’élève passait ensuite en rhétorique, et de là 
en philosophie, classe qui durait doux ans. Tout le cours pouvait être 
parcouru en sept ans. F

M. [Jemers se mil donc en frais de suppléer à la disette de livres qui se

avait fait autant pour les élèves de son école presbytérale. Il composa 
expressément pour eux un traité de mathématiques d’après la méthode 
de baun, un traité d’architecture et d’autres manuels scientifiques qui 
sont restes inédits. M. Demers fit davantage ; il composa des livres et 
î les confia à 1 impression, afin qu’ils pussent servir non seulement aux 
elèves de son Séminaire, mais encore à Nicolet et à Sainte-Anne, où l’on 
vivait d expédients. L’œuvre capitale de M. Demers est un beau grand 
traité de philosophie en lutin, imprimé en 1835, sous le titre de : Instilu- 
Uones plulosophicœ ad usum sludiosæ juvenlulis C’est un in-octavo de 
quatre cents pages, dont les cinquante dernières sont consacrées à un 
traité des preuves de la Heligiun révélée, extrait d’un cours élémentaire 
de philosophie à 1 usage des collèges, imprimé à Lyon en 1823. La 
Philosophie de Lyon, publiée pour la première fois en 1782, servit de 
base a 1 enseignement des collèges et des Séminaires sous la Restau
ra*1011/ die résumait toute la philosophie de Descartes, y compris les

j.' De,mer8 composa, en outre, des manuels de physique, d’astronomie 
et d architecture, mais U n y apporta pas le même degré de travail que 
daus le premier. Cela se comprend d’autant mieux que M. Deniers 
n ignorait pas que « la philosophie est la science dans laquelle toutes les 
autres sont renfermées, * suivant l’expression de Bossuet. En effet il y 

e des mathématiques qui se donne pour objet les divers 
.... .. , , . mr et s’applique à en établir la légitimité. II y

a la philosophie de la grammaire, qui rend compte des règles auxquelles 
sont soumises les langues ; il y a la philosophie de l’histoire, qui cherche 
à expliquer le développement des institutions d’un peuple, la suite des 
événements d une grande époque, la marche de l’humanité à travers les 
siècles : c est 1 œuvre de saint Augustin dans la Cité de Dieu, de Bossuet 
dans son Discours sur l'histoire universelle, de Montesquieu dans les 
Considerations sur la grandeur et la décadence des Romains; il y a 
jusqu à une philosophie des beaux arls, qui remonte au principe môme 
du beau et en détermine les conditions essentielles.

a la

8
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En ces temps-là l’étude c|e l’architecture jouissait d’une forte vogue. 
Les évôques le voulait ainsi, afin que les curés eussent l’avantage de 
présider eux-mêmes aux plans comme aux constructions des presbytères, 
des sacristies et des églises. $1. Deniers très versé dans cet art, était 
consulté à chaque fois qu’il s’agissait d’élever un temple à Dieu. Que 
l’on compulse les registres paroissiaux, et l’on y verra figurer librement 
son nom.

M. Demers s’occupait aussi de l’ornementation des églises • il voyait à 
I eur procurer des tableaux, des chemins de croix. Il fut môme l’un de ceux 
qui contribuèrent le plus à l’acquisition de ces toiles superbes que M. 
l’abbé Desjardins, ancien chapelain des Ursufines, retourné dans 
pays, envoyait au Canada pour des prix minimes.

• M- Demers favorisa l’étude de la peinture et de la sculpture parmi les 
Canadiens, et plusieurs de nos meilleurs artistes lui ont dû leur avenir 
dans ce champ inexploré jusqu’alors.

M. Demers ne négligeait donc aucune occasion de rendre service à ses 
compatriotes et surtout au clergé pendant qu’au Séminaire il remplissait 
toujours avec la môme ardeur et le môme dévouement les fonctions aux
quelles l’appelait la confiance de ses collègues. Qu’il fut supérieur, pro
cureur, directeur ou simplement professeur, il apportait le môme zèle à 
1 ensemble de l’œuvre. L’éducateur n’est réellement fidèle à sa mission, 
que lorsqu’il est toujours prêt à faire ce qui lui est demandé en vue du 
bien général. C’est un des moyens les plus efficaces de travailler à la 
gloire de Dieu et au salut des âmes. Si au lieu de vivre dans son atmos
phère propre, il sait s'élever jusqu’à l’horizon d’ensemble, il arrivera 
qu’au moment où l’œuvre éprouve un besoin qui la met en souffrance et 
réclame un secours exceptionnel, il comprendra que son devoir est de 
s’y prêter spontanément et de grand cœur. L’éducation en effet est une 
œuvre collective et complexe : elle exige un concours d’aptitudes diverses 
et une foule d'actions de détails convergeant toutes à ce but suprême de 
la formation d’un jeune chrétien. Cette convergence, cette réduction de 
toutes les forces à l’unité de direction, est donc de plus haute importance 
que la perfection des devoirs particuliers.

C’est dans ce sens que l’on peut dire que M. Demers fut comme l’incar
nation du Séminaire. Il en a été l’âme, la vie. C’est ce vénérable éduca
teur qui lui a imprimé ce nouvel et généreux essor d’où est sortie l’Uni
versité Laval.

son

i1

Ecoutons un de ses élèves :
' M* Demers a été mon professeur de philosophie pendant deux ans, et 

comme tous les anciens élèves de ce professeur émérite, j’ai conservé pour 
lui les plus aimés de mes souvenirs. C’est que M. Demers n’était pas un 
professeur ordinaire. On admirait en lui l’homme de génie et le savant, 
un puits de science, comme l’a appelé M Chauveau. Il savait se faire 
craindre et respecter ; il y avait tant de dignité et d’autorité dans tous 
ses procédés, surtout qu>md il parlait du Séminaire et de la règle Mais 
surtout on l’aimait, car on voyait qu’il nous aimait, joignant toujours 
1 agréable à l’utile. Grand avec les grands et humble avec les petits, 
mais avec tous l’homme supérieur au commun des hommes ».
. Ce témoignage n’est pas entaché d’exagération. M. Demers avait la 

reputation bien mérité d’un savant hors ligne. Les cultivateurs l’appe
laient i l’homme qui lit dans les astres ». Personne aussi ne s’est avisé 
de lui contester sa science, non plus que sa sagesse. La science il l’avait 
acquise à force de travail ; la sagesse il l’avait puisée à la source, à 
J aide de méditations prolongées, par une réflexion assidue. Il avait 
I esprit philosophique, et quand on a cet esprit allié A la foi religieuse, on 
marche dans la lumière e*. avec sécurité. M. Demers cherchait la vérité 
flans ses études, il s'en pénétrait dans de profondes contemplations,
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L’autorité de Ni. Domers so-tit aussi sentir dans des circonstnncns où 
1 on constate encore mieux qu’il était né pour le commandement. On 
notait pas alors organisé comme à l’heure présente pour éteindre les 
incendies. Les gens de bonne volonté offraient bien le concours de leurs 
bras, mais si l’harmonie s’écartait des rangs, «la besogne se réduisait à 
de laibles resu Hais. Souvent M. Demers se mit a la tête des volontaires, 
et il était beau de voir comme ils obéissaient à sa voix de stentor.

Un extérieur grave ei modeste, une démarche digne et imposante pré
venaient tout d abord en sa faveur. " Une forte tôle couverte de cheveux 
clairs et grisonnants, solidement assise sur un buste d’une carrure bien 
proportionnée, attirait sur lui tous les regards, et l’on disait en le voyant : 
' yoùà un homme qui n’est pas ordinaire ». Il y avait en lui l’étoffe d’un 
prince de l Eglise. Aussi eût-il été évôque de Québec, s’il l'eût voulu. Deux 
lois il refusa la mitre, à la mort de Mgr Plessis et à la monde Mgr Panel 
Dans les deux circonstances il venait en tête de la liste des promotions 
ba nomination comme coadjuteur de Mgr Panel eut été beaucoup plus 
populaire que celle de Mgr Signai, mais il fallut compter avec ses répu
gnances pour les honneurs épiscopaux, et avec son affection pour un 
Séminaire dont il était le principal ornement. Le clergé en masse désirait 
M. Demers, et si le choix lui eût été abandonné, le vénérable Supérieur 

W du Séminaire de Québec eût été acclamé. Plusieurs prêtres du diocèse 
sollicitèrent vainement leur confrère d’accéder à un vœu aussi unanime- 
ment manifeste. Quelques-uns se voyant frustrés dans leur espoir ne se 
génèrent point de lui en exprimer franchement leur regret et même leur 
mecontement. L’un d’eux, son ami intime, lui adressa une lettre de blâme 
en des termes assez sévères. '

. Comment oser vous dire, lui écrivait le curé Painchaud, que je suis 
fâche contre vous, et fâché h ce point que si ce n’était pour un suiet 
incompatible avec la rancune, je craindrais en vérité de m’oublier envers 
vous. ( omment, avec tant de zèle pour la religion, avez-vous pu préférer 
votre repos a la gloire du Seigneur '( Pourquoi ne vous êtes-vous pas 
sacrifiéi pour nous, pour le bonheur spirituel et même temporel de notre 
patrie ? L on vous dira que votre refus obstiné, couvert du manteau de 
la modestie, vous méritera peut-être plus de louanges devant les hommes 
que de récompenses devant Dieu. Votre excuse, c’est-à-dire votre pré- 
taiioue incapacité ne saurait jamais en imposer qu’à ceux qui ne vous 
connaîtraient pas pour le premier homme du clergé, et où sont ceux-là ? 
La fatale conséquence de votre refus est incalculable. Vous eussiez été 
I idole ilu bon clergé canadien, l’un des meilleurs du monde. Vous 
n Ignorez pas oue les Canadiens ne font bien que lorsqu’ils ont confiance 
dans leur chef, et c est une vérité nationale à laquelle on ne fait peut-
êire pas assez d’attention......  H lez de mon sermon et de mes idé.s tant
qu il vous plaira, je n’en croirai pas moins avoir bien mérité de mon pava 
en vous les adressant ; car, quoique simple matelot dans la Barque du 
seigneur, je me vois obligé, non seulement de travailler au poste qu’on 
m a assigne, mais encore d'avertir mes officiers supérieurs de ce que je 
vois au-deia capable de nuire ou de servir à la cause commune » (1)
• u,meI,S réP°ndil lrès froidement qu’il était indigne de l’épiscopat et 
incapable d en su, porter le fardeau. Puis, s’élevant contre l’immixtion 
publique et olhcielle du clergé dans le choix des évêques, il ajoutait :

« Sehm moi, tout ce que pourraient faire de bons prêtres serait de 
désigner â i évêque et à son coadjuteur quelques sujets remarquables par 
leur piété, leur régularité, leur savoir-vivre, leur zèle et leurs talents Je 
voudrais que ces sujets fussent jeunes, et je regretterais pour

i
I

:

,
■,

coadjuteur

(1) Lettre de M. C.-F. Painchaud, supérieur du collège de Sainte-Anne.
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celui qui aurait plus de cinquante-cinq ans. Je l'aimerais mieux entre 
Irente-six el quarante-cinq ans.......

trop les suites d une mauvaise suggestion. Autre aveu qu’il faut que je 
f"880- Je ne condamnerais pas un jeune prêtre vraiment qualifié 

pour 1 épiscopat et qui sentirait ses forces, si je le voyais s'aider à se faire 
milre. sur,la lôLe- Je ne voudrais pas cependant parler de la 

sorte a toute espèce de personnes, car il pourrait s’<.-n trouver qui pren
draient des suggestions du démon pour des inspirations du Saint-Esprit 

«Je vous conseille de désigner les «leux sujets dont vous me parlez 
a Monsmgneur ; U pourrait les placer de manière à être utiles par la suite 
Je ne désire point les connaître aiin de ne pas être exposé à la tentation 
de les indiquer moi-môme. Vous allez m’accuser d’être dans une indif
férence criminelle sur cet article. Vous vous trompez, personne ne 
s occupe plus ne cet objet que moi. Mais tout en m’en occupant, je 
rappelle que la Providence ne m’a point chargé de ce soin .

fc-n terminant sa lettre, M. Demers fait de nouveau connaître 
gnancts pour l'épiscopal.
iArrihî«dkI:1, jÜlai- obli86 J’°Pler enlre 'a plus belle mitre et la plus 
terrible hémorrtiagie possible, je ne balancerais pas un seul instant à 
donner la préférence a la maladie corporelle. (I)

Pourtant quel digne successeur il eût fait de Mgr Plessis, ce prêtre 
vertueux, instruit dans toutes les sciences, excellent casuiste, propre à 
tomes les charges, mite «ux aflaires, travailleur infatigable. Ce fut sua 
humilité profonde qui le détourna d’accepter la lourde charge nu’on 
voulait lui imposer. ° 1

U était tout imprégné de ce texte de l’Evangile qui dit : Ama nesciri 
el vro niliito reputari Je laisse de nouveau la parole à l’un de 
correspondants : r

. M. Demers, dit-il. a toujours voulu être oublié, car ce saint ot véné- 
rgble prêtre était I humilité môme. Toute sa vieil a travaillé pour la 
gloire du Séminaire el l'honneur de son pays sous l’œil de Dieu seul 
dont II se regardait comme un vil instrument auquel on ne devait nas 
lairo attention. Il ne parlait jamais do ce qu’il avait fait d'important, et il 
ne se servait que bien rarement de la particule J». Bien mal reçu aurait fié 
ce.ui qui eut osé lui faire un compliment. Mgr Baiilargeon et M. le grand 
vicaire liai loux l’apprirent un jour à leurs dépens, lorsqu’ils étaient tous 
deux employés comme chapelains à l'église de Saint-Bocb. ils «V,lient 
appris que il. Demers venait d’être nommé coadjuteur de Québëc. et ils 
s empressèrent de monter au Séminaire pour le saluer en celle qualité 
M. Demers les pria bien poliment de lui laisser la paix, en leur disant 
qu'ils avaient pris trop de peine.

C’est aussi par humilité que M. Demers ne voulut jamais consentir à 
laisser prendre son portrail. Le peintre Plamondon avait réussi cepen
dant a lixer ses traits sur une toile, mais quelques cnnées plus tard, M 

rîv ! . 1 suPér,eur du Séminaire, détruisit cette peinture, disant
qu il fallait respecter la volonté de M. Demers.

Le Séminaire et le public lettré comptaient beaucoup sur les nombreux 
manuscrits que M. Demers léguerait à sa mort Grande fût la surprise 
quand on apprit qu’il n’avait rien laissé Un jour, dans les dernières 
années de sa vie, il avait ordonné à un domestique de tout jeter 
Nouveau trait de son humilité !

On peut dir ) que son désir d’être ignoré après sa mort 
sa vie a été écouté au ciel, car il est étonnant de constater

ses répu-

:

au feu.

comme pendant 
que tout ce

(I) Lettre de M. J. Demote à M. O,-F. Paincbaud.en date du 18 février 1826.
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qui touche à cet homme-là a péri ou est tombé dans le gouffre de l’oubli. 
Ainsi Mgr Cyrille Légaré avait pour écrire sa biographie, réussi à colliger 
des matériaux assez précieux, entre autrëàune lettre pleine d’intérôt de 
Louis-Joseph Papineau : tout fut brûlé dans l’inccndie du Grand sémi
naire, en 1865.

Quand M. Demers est mort, sa disparition aurait dû causer un deuil 
public et provoquer au milieu de la population un immense cri de doü- 
Jeur. Il n’en fut rien cependant. Aussitôt après que la triste nouvelle 
fut rendue publique, M. Joseph Auclair, alors curé de Québec, s’empressa 
d’offrir à M. Casault l’usage de la cathédrale pour les funérailles d’un 
homme aussi éminent, afin de donner au public l’avantage de pouvoir y 
assister. < Hélas ! dit M. Casault, la chapelle du Séminaire sera assez 
grande. M Demers est moit Iron vieux, il est déjà oublié ». M. Casault 
eut raison, la chapelle suffit à l’affluence peu considérable des assistants, 
mais ceux-là^e recrutaient parmi l’élite de la société.

***

Tel qu’un bon aïeul confiné dans ses terres et qui veille sur la prospé
rité et lelionheur des siens, M. Demers étendait sa bienveillante protec
tion non seulement à ses élèves mais encore à toute la jeunesse du pays. 
Ses élèves 1 il ne les perdait pas de vue après leur sortie du Séminaire ; il 
s’intéressait à leur sort et trouvait mille façons de les encourager. S’il 
entendait dire que l’un d’eux émergeait au dessus delà foule des aspirants 
au succès, il ne se contenait pas de joie, tant son cœur brûlait de charité 
pour le prochain. Si dans ses courses à travers les campagnes, durant 
les vacances, il apprenait qu’un enfant de talents plus qu’ordinaires souf
frait de ne pouvoir s’instruire, faute de ressources, il l’envoyait chercher, 
1 interrogeait, se consultait avec ses parents, afin de lui ouvrir les portes 
du Séminaire. Combien de jeunes gens lui ont dû ainsi leur éducation et 
leur avenir. Je n’en citerai qu’un exemple, peu connu, je crois.

Un jour, M. Louis Gingras, supérieur du Séminaire de Québec, 
d’un prêtre du diocèse la lettre suivante •

Monsieur le Supérieur,

Un petit enfant, né de parents peu fortunés, se trouvait condamné à 
passer sa vie dans l’ignorance des sciences humaines, et à occuper une 
des positions les plus humbles de la société. Un jour, un prêtre véné
rable, digne de vivre éternellenv nt dans la mémoire d’une foule d’homm 
éminents dans es

toutes les professions de la société canadienne, qu’il a 
instruit avec une capacité et une constance dignes des plus grands 
éloges; un prêtre que la Providence conserve encore pour la gloire de la 
maison qu’il a tant honorée par ses travaux, rencontra ce petit enfant 
dans une petite ile et lui offrit de le faire instruire gratuitement. Ce petit 
enfant accepta cette offre bienveillante qui lui donnait l’inappréciable 
avantage de faire un cours complet d’études. Ceci se passait dans 
l’automne de 1814.

Ce prêtre vénérable et bienfaisant, c’était M. le grand-vicaire Jérôme 
Demers. Ce petit enfant c’était moi, aujourd’hui élevé à la sublime 

dUjSacerdoce.jPar suite ue cet acte de bienfaisance, et par l’infinie

(Signé) Alexis Mailloux, Ptr« 

(I) Cette lettre a été publiée dans VAbeUlo, vol. XI, N° 20.
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Certes M. Demerà opérait une belle œuvre en travaillant au recrute
ment du clergé. Car y a-t-il quelque chose de plus consolant pour 
catholique, qu il soit prêtre ou laïc, que de pouvoir dire: « Un tel prêtre 
me doit son éducation, son sacerdoce I. N’est-il pas comme un bouclier 
sur sa tête; debout chaque matin à l’autel ne lui sert-il pas de paraton
nerre contre les orages de la vie?

Mais M Demers a travaillé à une œuvre beaucoup plus considérable, 
et a laquelle son nom restera éternellement attaché ; car sans son con- 

re, elle n’eut peut-être jamais réussi. Voici comment.
Le 28 décembre 1826, les citoyens de Kamouraska, réunis au piesby- 

tere de M. Varin, leur curé, avaient résolu de demander à Mgr Panel la 
permission de construire chez eux un collège. Les motifs qui les enga- 
geaient à prendre une détermination aussi sérieùse, relevaient de plusieurs 
chefs, et surtout du manque de collège dans le bas du fleuve où la popu
lation allait toujours grossissante. Les trois seules paroisses de Kamou
raska, Rivière-Ouelle et Sainte-Anne, formaient un noyau de 10 828 
âmes. Kamouraska y figurait pour près de la moitié. On rencontrait en 
outre dans cette paroisse l’influence des familles, des hommes de profes
sion, un site superbe et un climat réputé salubre. Cette paroisse pouvait 
donc se présenter à l’évêque avec les meilleures chances de réussite.

Mais il arriva que deux autres paroisses voulurent aussi posséder ce 
collège dont on augurait de si belles espérances pour l’avenir de la 
jeunesse dans ce coin du pays. La Rivière-Ouelle se mit sur les rangs 
avec de bons gages de succès. N’avait-on pas un peu raison de compter 
sur 1 appui de Mgr Panet qui venait de quitter la cure de la flivière- 
Ouejle après y avoir passé près de cinquante années tie sa vie? Sainte- 

fin entra aussi dans la lice, mais avec des per-pectives peu 
rassurantes, car c’était la moins populeuse, la moins riche et la moins 
influente des trois paroisses..

La lutte eut lieu ; elle fut ardente, presque passionnée. Du défaut 
d entente pouvait résulter la ruine de l’entreprise projetée.

Après beaucoup de pourparlers, dè correspondances avec l’autorité 
ecclésiastique, qui hésitait non sans raison devant ces tiraillements en 
tous sens, le curé de Sainte-Anne, M. Charles-François Painchaud, crut 
que le meilleur parti serait de monter à Québec et d’y mettre en j°u l’in
fluence de ses amis personnels, au nombre desquels M Jérôme Demers 
comptait comme le plus sincère et le plus dévoué. M. Painchaud. s’étant 
consulté avec lui et avec M. Viau, vicaire général, ils résolurent de ren
contrer Mgr Panel à sa chambre et de solliciter son choix en faveur de 
la paroisse de Sainte-Anne. M. Painchaud porta la parole. 11 lit un exposé 
des raisons qui militaient pour sa paroisse ; ses motifs étaient honora
bles, tout à la gloire de la religion. Avant de terminer l’entrevue, M. 
Painchaud déclara que si son plaidoyer manquait de force, il accepterait 
de grand cœur le choix de Kamouraska ou de tout autre endroit conve
nable et débourserait même £200 pour le nouveau collège. Ce désinté
ressement plut à l’évêque et lui valut l’appui décisif de M. Demers.

Cependant Mgr Panet ne voulut pas encore se prononcer ce jour-là. La 
prudence lui commandait d’attendre des développements nouveaux dans 
une affaire qui était à ses débuts, et où il y avait tant d’intérêts à ménager.

Au sortir de l’audience, M. Demers prenant M. Painchaud par le bras, 
lui dit avec chaleur : « Il vous faut çommcncer immédiatement à bâtir ; 
le succès est là ». Si M. Painchaud eût mieux compiis la portée de cette 
parole, il se fût^vité bien des chagrins et des inquiétudes, car M. Demers 
venait de lui souffler le secret de la réussite certaine. Il est vrai que ce 
conseil, quoique émanaot d’un homme de haute valeur, ne comportait 
aucune approbation épiscopale, et comment sans elle se lancer dans de

"?•
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rarf-illes dépenses ? M. Painchnud ignorait que, grâce aux instances de 
M. Uemers, cette approbation ne fui serait pas refusée

Quelques jours plus lard Mgr Panel écrivit â M. Painchaud lui décla
rant qu il donnerait la préférence h laparoisse qui se mettrait en frais de 
construction sans uvoir besoin de s'adresserà la Législature ou au clergé 
. Bâtissez avec vos deniers, lui disait Sa Grandeur, et je vous donnerai 
mon appui, i C’rst ainsi en effet que Nicole! et Saint-Hyacinthe avait 
débuté. Les curés Brassard et Girouard avaient consacré toutes Purs 
ressources à fonder leur collège, et la Providence vint -ensuite à leur 
secours.

NJ. Painchaud voulait 
épiscopale assez vague

quelque chose de plus formel que celte lettre 
au fond, bien que fort encourageante. C’est 

pourquoi il retourna à Québec. bi"n déterminé cette fois de réussir ou de 
tout abandonner. Jl courut chez l’évêque, et il lui déclara qu’il ne com
mencerait à construire un collège que lorsqu'il aurait obtenu une 
approbation écrite du plan dépose sur sa table Mgr Panet s’v refusa 
catégoriquement. I J

U restait une dernière ressourcé et M. Painchaud eut la sage inspira
tion de 1 utiliser M. Uemers n’avait pas cessé, depuis son entrevue avec 
1 evêque d engager le curé de Sainte-Anne à pousser activement les 
travaux du collège. Persisterait-il à entretenir la môme opinion devant 
Je refus de 1 évêque d’en approuver le plan? M. Painchaud alia donc 
consulter M Deniers, apres lui avoir fait part du résultat de sa démarche 
auprès de I évêque, » Allons chez Monseigneur,» s’écrit M Demers, Mgr 
Panel hésita longtemps, mais il finit par se rendre. Prenant sa plume il 
écrivit en toutes lettres, cêjpmots:

Vue et approuvé le plan du collège de Sainte-Anne ci-dessus.
Québec, 16 février 1817.

f B. G. Evêque de Québec.

M. Demers avait fait pencher la balance du côté de Sainte-Anne 
L amitié avait produit ce résultat, au moment môme où l’œuvre de M. 
Painchaud était le plus sérieusement menacée.

M. Demers continua__ ... toujours à s’occuper du collège de Sainte-Anne,
comme s ii eût été s en. G est lui qui donna le devis des travaux. Aucun 
détail ne lui échappait: «les croisés auront telle dimension; vous divi
serez les étages de telle manière : ici, la salle d’études, là le dortoir, le 
réleetoire.» La question financière ne le préoccupait pas moins. Le 16 
décembre 1828, il écrivait à M. Painchaud une lettre remplie de sollicitude 
pour le nouvel établissement. Ecoutons la voix de ce noble ami de 
l éducation :

» Dans ce bas monde on est toujours prêt à s'extasier à la vue de cer
taines entreprises. S’agit-il de faire le plus petit sacrifice, chacun se 
retire en arrière, en disant comme un certain vieillard auquel un petit 
écolier présentait la bourse en faisant la quête de la congrégation le huit 
de ce mois : «.Te donne assez. »

«Tout est contre voug cette année: la mauvaise récolte, la pénurie 
d argent, la stagnation du commerce, etc. Autre malheur pour vous 
M. Lelièvre a abandonné sa cure. Il s’est'retiré chez lui pour vivre plus 
tranquillement. Il parait qu’il ne s’est pas adressé à Monseigneur pour 
avoir le tiers de sou revenu ecclésiastique. De là vous devez conclure 
qu il vous faut vous condamner â toute espèce de privations. J’ai entendu 
quelquefois des prêtres critiquer la mesquinerie du Séminaire sur certains 
articles : ils croyaient avoir raison, pareequ’ils ne savaient pas que le 
Séminaire ne peut se soutenir que par la plus grande économie.

« Il en sera de même de vrtre établissement. Il vous faudra, pour le 
soutenir, boursil er du matin jtu soir, et par conséquent ménager et

\
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rsassr^iBKx1 0 à ou 11 ™us en venir ; car rappelez-vous bien que la bittisse
8ille"é l?enîr.rî"en C0Inparai80n Ue 06 1“'M ™us *«<"» bour-
entraprise^de cette ZlltZ''Z7ooZZ7&fhUi' da"9 

veut consolider l’œuvre.
toute

^ner partout, si l’on

la presse, ear il fuyait ,«* bruit, Lobant que le bien ne fait' pas de bruh 
L ne ois cependant il se départit de celte règle, lout en ayant la précau- 
Li ni.hHr0, ÿ,r°bj'r s™s ! V0lle de l’anonymat. Mais ce fut en vain car
-A r^rnlsartiuies
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maniéré de prononcer certaines diphtongues, il est assez probable qu’au- 
cun conlradicleur n eut surgidans la foule. L’autorité de M Maguîre 
miü? 9îa -i lVa‘i Vls,té fa"8’ et mè[ne H y avait fait un séjour de sixmois. Là il y avait entendu à la chambre les députés Lafitte^ Mauguin
^Ber’ ?“1la"s les chaires sacrées les plus célèbres prédicateurs de "à 
mUt-luimère. Mais 1 auteur du Manuel avait commis l’imprudence d’écrire 
la phrase suivante : . L articulation vicieuse de lu diphtongue ai si 
fréquente chez nous, don attirer l’attention sérieuse de l’instituteur’ ou
immense^sponsa'bUite'envers ses^Tcums eMa^sodété^. ^ ^ d'll'le

laj^u^ -

qu’à Pariée,lerse°prononçait*comrne'fteQuM)ec^arl'CU*ier ““ ™di’ la"dia

Cette querelle dite grammaticale donna lieu à une série d’articles au 
cours desquels M. Demers critiqua plusieurs théories du Manuel On 
i“nt' longuement de part et d'autre sur la valeur de certains néolo
gismes, sur la propos de mettre l’article devant des noms de lieux 
comme Trois-Rivières, Détroit, CapSinté, Trois-Pi-toles, Châtiau-Bicher’ 
Doit-on dire : i ,le vais aux Trois-Rivières ou à Trois-Rivières ■ je reviens 
du Détroit ou de Détroit.. M. Demers voulait l’article. M. Maguin tenait 
a la preposition, comme règle générale. Qui avait raison ? g 

■ I 9““ 'lu 1 e” M; Corners écrivit une dizaine d'articles savamment 
élaborés, et M. Maguire de son côté, montra une grande ardeur à la 
répliqué. Il va de soi que dans une discussion de cette nature faite à 
grand renfort de dictionnaires, depuis Trévoux iusou’à Nnëi «» chanooi le public fut bien empêché de décorer lequeTdes deuTéerivalsVemuffi 
es honneurs. Peut-être eût-il pu dire : .Si |’un a raison.l’àülren’anàs 

tort.. Mais aujouril hui, grâce aux développements qui se sont opérésPeii 
philologie, ion pourrait se prononcer plus sûrement. M. Maguh-e était 
un puriste, mais il exagérait sa thèse. C’est ainsi qu’il aurait voulu faire 
table rase de certains mots, inconnus il est vrai à l'Académie mais nue 
I u3age Plrml nous 8 consacrés. M. Demers n'entendait pas de celte

(l) Lettre de M. J. Demers à M. Paiuehnnd, on date du 16 déoo&bre 1828.
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lrage une langue à la dérive.

***

moiiral6 alltre 0lrc0nsta.nce M- Demers éprouva une terrible tentation

^S^éSa8S?sga
h=eesseebesooptraire à une telle innovation, et quand bien môme la Législature
J”™,' W mdr0red66légirérer dnf ie sens pr°P°sé’ u “’était pas à propos 
quelle lent Ce mémoire semble avoir été rédigé pir Mgr Lartigue ■
neme6S Pr0lendant<iu'i| fut dressé en collaboration par MM. les abbés 
Demers et furgeon, et par l'avocat A.-H. Hamel. Quoiqu’il en soit M 
P,™18 Sli- monlra .l'lln dss lllus hostiles au bill des fabriques ; il ouvrit 
mole ? 11 8011 “Sllleur aml M- Hainehau I, et môme il lui fournit des
matériaux pour 1 engager à se jeter dans l’arène

. bavez-vous pourquoi, disait-il on veut changer le mode de l’élection
électon et à 'ifred lp?urqUa°' “ voudrai|; admoUre les notables 4 cette 
election et a la reddition des comptes des fabriques ? Ce n’est noint
duTemnorJïïe8 “r™,!86 de “V1"’'1 s’est glissé piques abus dans la régie 
lu temporel des fabnques dans certaines paroisses ; ce sont là de ces
- è™ou t),u^t de ces niaiseries dont on s’occupe fort peu. Mais on 
à sé1môLrCdê’tlUmer 68 hab‘^nts do Obaque paroisse et de chaque comté
duinnfareux-mS:?:61  ̂' °° "» *

f._‘n!in VnUtub80lUme,nt meltro à exécution un système que l’on s’est 
formé. De la je conclus que l’on fera son possible pour admettre les 
notables a 1 election des marguiliiers et à la reddition des comptes de 
fabriques, fallut-il pour parvenir à ce but employer la médisancePei les 

nlrocos- Uaas la moment actuel. Il sertit bon de 
dévoiler pat des écrits souvent réitérés le projet des meneurs
( tencp0 <Ui an établissement 4 soutenir  Il faut donc'dë'ïa pru-
V nW " raodera‘lo“ et la pins grande réserve dans vos réponses 

Le n est que sur les papiers publics qu'il faut faire entendre P 
reclamations...... (1).

°” l0.voit l,’ar la r,n de sa Inure, M. Demers engageait M Pain- 
rteHsAmi,r' p1?S,laV°Ur'iauX 00Dtre 16 P'°jeKles meneur, 
f»ilt nmf J-, ludli dalla 10 1,111 de s’assurer de ce qui pourrait être 
fa b ri a car dsn fif' ° °k0“? que r°tt môdiuil contre la lécurilé des 

? fallait, alosolumont en venir 4 des concessions, quelle en 
serait la nature ou la portée ? Ne pourrait-on 4

êtres
nau-Xsauver

Dans

se con-

ses justes

De son

pas proposer un plan 

(1) Letter de M. Demers à M Palnohaud, eu date du 10 mars 1881.
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isis?sssssdissemenl du clergé qui voyait là une tentative contre sa liberté PP 
rh!l,'dDotraerS aïaU lou,i“ur5 continué sa correspondance avec M Pain

;tfy=ïraECBE3r---sun Irï 6 ûr-“e d’>ier' écri'’ait'il » son ami Vous y trouverez 
un écrit signé La Raison dont on fait le plus grand éloge à OuéhAe

5 J Krqtr.a isx£. îîïx ^°u^,rguil-
^ rest°ni0e <îhV1Ve La Paison’ viv“ NJ vive Joseph Saint-M “

Le ^scours de^’ami^eNson étard1d',U[iff forced'd^nnPaénei^ie™P,traor'

l’année dernière,000.1»’présidentw“tEt

m.i»3uiaMtC^

Pa™3F?prP?d°^^^emporpTcMl)ni. 8n qUeSli°n- Vive P‘ule- du no^l

Cet auteur n'était autre que M. PaiaCtaud lui-même m.i il r.„. , 
croire, n avait pas encore jugé opportun d'en informer M. Demers.

Mais

avoua

s'est

(1) Lettre de M Demers à M. Patnehaud, du 27 décembre 1881.
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Pardonnez, MM., si j’associe si souvent les noms de MM. Demers et Pain- 
chaud dans ces pages imparfaites. L’amitié qui les a unis si étroitement 
durant leur vie, méritait bien une mention spéciale ; cette vie qu’ils ont 
rendue si utile et si respectable, ils l’ont parcourue en môme temps, 
vivant dans une union presque fraternelle Honneur à leur mémoire ! -

•%

***

Nous sommes arrivés à la dernière phise de la vie de M. Demers. A 
75 ans, il dut abandonner sa vie active d’autrefois, laissant à ses collègues 
le soin de continuer son œuvre. Ayant vécu comme un saint, sa mort 
fut celle du juste. Le jour même de sa mort, le 17 mai 1853, 1q Journal 
de (Juèbec faisait ainsi son éloge :

• Il y a onze mois à peine, la mort'enlevait au Séminaire do Québec un
de ses membres, le regretté M. Holmes; aujourd’hui nous avons la douleur 
d’annoncer le décès de M. Jérome Demers, grand-vicaire de l’archidiocèse 
et ancien supérieur de «cette maison. Il a rendu son dernier soupir le 17 
mai, à 8 heures 20 minutes du soir, dans la 79e année de son âge. après 
une maladie ou plutôt une agonie de dix jours..........  *

• Le clergé et la société entière comptent dans leurs rangs une foule de
ses anciens élèves qui ont toujours conservé pour lui la plus profonde 
estime. Nous ne doutons point que la nouvell^e sa mort ne leur cause la 
plus grande affliction ; car en même temps qt|il leur faisait part de sa 
science, il gagnait leur affection par la douceur de son caractère. Sévère 
envers lui-méme, rigide observateur de la règle, il savait la faire observer 
par la seule influence de son exemple et de son autorité.........

« C’est au milieu de ses nombreuses occupations qu’il a rédigé une 
quantité prodigieuse d’écrits pour l’usage de ses élèves du Grand et du 

o Petit Séminaire. Son traité de physique et de chimie serait sans doute 
aujourd’hui en arrière des connaissances actuelles ; mais ce n’était pas 
moins dans son temps un résumé complet et Adèle de ce que la science 
possédait alors. On ne se figure point les difficultés qu’il eut à remonter 
pour approfondir une science dans laquelle il fut à peu près son unique 
mal re, à une époque où les instruments de physique n’existaient pour le 
Canada que dans des livres très rares. La belle collection d’instruments 
de fabrique européenne que possède aujourd’hui le Séminaire a remplacé 
ceux que M. Darners avait fiits et souvent imaginés, afin que s&S'Chers 
élèves ne fussent pas privés des avantages que prouve toujours une suite 
régulière d’expériences.

« Ses talents supérieurs joints à une constitution robuste qui lui per
mettait un travail prolongé, le mirent en état d’approfondir, outre les 
sciences naturedes, les mathématiques, la philo;ophie et la théologie. Il 
n’a pas peu contribué à répandre en Canada le goût de la belle architec
ture, et le grand nombre d’églises au plan et à la décoration desquelles il 
a prêté le secours de ses conseils, attestent par leur élégance et leur 
régularité combien son goût était sur et éclairé. La sculpture et la pein
ture lui doivent aussi plusieurs de nos meilleurs artistes qu’il a encou
ragés et assistés.

« Modèle de toutes les vertus ecclésiastiques, il a joui constamment de 
la confiance des fidèles, du clergé et de nos vénérables prélats. Les pre
miers recouraient en foule à son ministère ; le clergé le regardait comme 
un père et le consultait comme un oracle ; depuis le 7 juin 1825. M. 
Demers n’a cessé d’être honoré du titre de vicaire général. A la mort de 
Mgr Plessis et à celle de Mgr Panel, les suffrages unanimes du peuple et 
du clergé le désignèrent comme coadjuteur, mais sa modestie opposa 
toujours un obstacle invincible à son élévition sur le siège épiscopal.

<:
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■ Dans las dernlte années, on ne pouvait s'empêcher d’admirer la 
p etc ol le zile de ce vénérable vieillard qui se trainail péniblement

£:=sssîjï!i“t
rasS"sta„9tse™:,e9,-EgH:rmS' " "j0ignitaulanl P“‘P**™»

«nh.nH.J1 raPPf8, encore avec quelle éloquence il faisait autrefois

profonde qui savait s accommoder à la portée des moins savants. 
r^mf-ü0” du v.én“rahl1? M- Jérôme Demers passera donc à la postérité 
parmi ceux que le Canada peut se glorifier d’avoir produits et parmi ceux

■*>

« M. Demers est un de ces hommes dont la vie n’a été qu’un bienfait 
AMfl!inïet 'iet ?U1’ tJOUVanl bnlIer sur le théâtre du monde par leur science 
et leurs talents, se renferment dans les murs étroits d’un collège pour se 
consacrer i l’éducation du jeune ilge. Qui pourrait dire ce quhU a de 
noble et _de sublime dans ce dévouement du prêtre catholique? vie
semtoTeu colaUrê0 °9 qUC ‘6 m0nde con”aU bien °“ du

sPaus

mauLect7dânsTesdZpagnis.G(l“ad“’ “0n "Ukmenl Ja«s les villes 

***

^ mm.
la pensée que j ai pu faire revivre en ces quelques pages la mémoire de Æ/"i““^“^“t’ï^8evB,ble «eir prisPplaisiràse couvrir 

-°' pour vivre avec son cœur loin du grand jour. Il

moins

d’un voile d'obscurité
me pardonnera sans doute d’avoir quelque peu écarté ce^oile Jcar ia 
mLeeUdnr‘oesirSéeqUB P™uvar bubm ne Deut acuuérb* ibm. 

tance; 
native ;

qu”unUtoie°ntaleêVee h“‘îf b“““Vd“™ü^S’eaCétdî*Mn^

Sa=^isss5eisr±s:
•Js,r:s‘,atr,ss:"—k I

(1) Abeille du 24 mai 1868.



Cours des facultés durant l'année 1894-95

COURS DE LA FACULTÉ DE THÉOLOGIE (1894-95)

PREMIER TERME

Theol. Moral. (Jm.)—De Actibus humants, de Conscientia, de 
Peccatis.—3 h. P. M. Lundi, Mardi, 
Mercredi, Vendredi et Samedi.

Theol. Moral. [Sen.)—De Malrimonio. — 5 h. P.M. Lundi, 
Mardi, Mercredi et Vendredi.

Theol. Doom. (Jun.)—De Divina Reliyione.—5 h. P. M.
Lundi, Mardi, Mercredi, Vendredi 
et Samedi.

Theol. Doom. (Sen.)—De Gratia.—3 h. P. M. Lundi, Mardi, 
Mercredi, Vendredi et Samedi.

Theol. Dogm. (Sen.)—De Sacramentis in genere. De Baptis- 
mo.—lOJIi. A. M. Lundi, Mardi, 
Mercredi, Vendredi et Samedi.

Jus Canon. (Jm.)—Jnstitutiones.—iOi h. A. M, Lundi, 
Mardi, Mercredi, Vendredi et Sa
medi.

Scrip. Sacra.—8J h. A. M. Mercredi et Samedi.
Hist. Eccl.—8J h. A. M. Mardi et Vendredi.
Theol. Past.—101 h. A. M. Jeudi.
Eloq. Sac.—81 h. P. M. Mardi.
Conf. Spir.—4J h. P. M. Dimanche.

8EQ0ND TERME

Theol. Moral. (Jun.)-üe Virlutibus, de Legibus.—3 h. P. M.

Lundi, Mardi, Mercredi, Vendredi 
et Samedi.

4
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Thko1,. Moral. (Sen.)—De Matrimonio et de Eucharistia.— 

5 h. P. M. Lundi, Mardi, Mercredi 
et Vendredi.

Theol. Doom. (Jun.)-De Traditione et Sacra Scriptura. — 

5. h. P. M. Lundi, Mardi, Mercredi, 
Vendredi et Samedi.

Tueol. Doom. (Sen.)—De Yirtutibus infusis.— 3 h. P. M. Lun
di, Mardi, Mercredi, Vendredi et 
Samedi.

Tiieol. Dogm. (Sen.)—De Confirmatione. De Eucharistia.— 
10i h. A. M. Lundi, Mardi, Mer- 

, „ eredi, Vendredi et Samedi.
Jus Canon. (Jm.) — lnstitutiones. — \OJ h. A. M. Lundi, 

Mardi, Mercredi, Vendredi et Sa
medi.

Scrip. Sacra—8J h. A. M. Mercredi et Samedi.
Hist. Eccl—8| h. A. M. Mardi et Vendredi.
Theol. Past—10* h. A. M. Jeudi.
Eloq. Sac—8i P. M. Mardi.
Conf. Spir.—4J h. P. M. Dimanche.

troisième terme

Theol. Moral, (/un )—De Sacramentis in genere, de Censuris 
et Irregularitatibus.—3 h. P. M. 
Lundi, Mardi, Mercredi, Vendredi 
et Samedi.

Theol. Moral. (Sen.)—De Baptismo. De Confirmatione. De 
Extrema-Unctione. De Matrimonio. 
—5 h. P. M. Lundi, Mardi, Mer
credi et Vendredi.

Theol. Dogm. (Jun.)-De Ecclesia et Rom. Pontifies.—5. h. 
P. M. Lundi, Mardi, Mercredi, Ven- 
dredi et Samedi.

Theol. Doom. (Sen.)—De Novistimis.—3 h. P. M. tous les 
jours excepté le jeudi.
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Tiieol. Dogm. (Sen.)—De Eucharistia.—10J h. A. M. tous 
les jours excepté le jeudi.

Jus. Can. (Jun.)—lmtitutiones.—iOl h. A. M. tous les jours 
excepté le jeudi.

Scrip. Sacra.—8J II. A. M. Mercredi et Samedi.
Hist. Eccl.—8J h. A. M. Mardi et Vendredi.
Conf. Spir.—4J h. P. M. Dimanche.

COURS DE LA FACULTÉ DE DROIT (1894-95)

PREMIER TERME

I
M. F. Langelier.—Droit civil----------------
M. E. Flïnn.—Droit romain-----------------
M. L.-P. Sirois.—Droit administratif-— 

' M. A.-B. Routhier.—Droit international

•8 M.
-9 M.
-5 h. P. M. 
-Dans le cours 

du terme
DEUXIÈME TERME

M. J. Frémont.—Droit civil------------
M. E. Flïnn.—Droit romain----------
M. T.-C. Casgrain.—Droit criminel- 
M. A. Pouliot.—Procédure civile—

■8
-9

-9
-5

TROISIÈME TERME

M. F. Langelier.—Droit civil--------
M. E. Flïnn.—Droit romain-----------
M. T.-C. Casgrain.—Droit criminel-

■8
-9
■9

COURS DE LA FACULTÉ DE MÉDECINE (1894-95)

PREMIER TERME

M. Simard, (Snr.)—Opthalmologie etOtologie.—7.55h. A.M.
tous les jours jusqu’au 9 Novembre.

:
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M. Simard,(Snr.)—Physiologie.-9 h. A. M. Mardi, Mercredi 
Vendredi et Samedi; 10 h. A. m! 
Lundi,

M. Lemieux.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Mardi, Jeudi et Samedi (Octobre).

M. Ahern. Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h A. M. Mardi, 
Jsudi et Samedi (Novembre).

M. Catellier.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Mardi, Jeudi et Samedi (Décembre)

M. Vallée.—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9h. A. M. Lundi, 
Mercredi et Vendredi (Octobre).

M. Turcot.—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Mardi, Mercredi et Vendredi (Novembre 
et Décembre).

M. Simard, (Snr).—Clinique Ophtalmologique et Olologique 
(Dispensaire et Hôtel-Dieu).-10 h. A. 
M. Jeudi.

M. HAMEL.-Histologie normale.-10 h. A. M. tous les jours 
excepté le Lundi jusqu’au 15 Novembre. 

M. Lemieux.—Anatomie descriptive.—11 h. A. M. tous les 
jours.

M. Catellier.—Pathologie externe.__ 10 h. A. M
jours.

tous les

M. AHERN.-Analomie pratique.-!.50 h. M. à3.50h. P. M.

u a ... lou8 les jours depuis le 10 Novembre. 
M. Ahern. —Rhmo-Laryngologie.— 3 h. P. M. Lundi et 

Vendredi jusqu’au 9 Novembre.
M. Brochu. Pathologie interne.-4 h. P. M. tous les jours 
M. Vallée.—Tocologie.—5 h. P. M. tous les jours jusqu’au

9 Novembre; 7.55 h. A. M. depuis le
10 Novembre.

M. Turcot.-Matière médicale.-5 h. P. M. tous les jours 
depuis le 10 Novembre.

M. Vallée.—Clinique de Tocologie (Hospice de la Miséri
corde).—Sur avis spécial.
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N.-B.—Clinique externe et interne (Dispensaire).—10h.
A. M. Lundi, Mercredi et Vendredi. 

Chimie : Voir Faculté des Arts.

DEUXIÈME TERME

l ,
M. Vallée.—Tocologie et maladies mentales.—7.55 A. M. 

tous les jours.
M. Simard, (Sur.)—Physiologie.—9 A. M. Mardi, Mercredi, 

Vendredi et Samedi ; 10 h. A. M. 
Lundi jusqu’au 18 Février.

M.Simard, (Sur.)— Pathologie générale.—9 h. A. M. Mardi, 
Mercredi, Vendredi et Samedi ; 10 h.
A. M. Lundi, depuis le 19 Février.

M. Lemieux.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Mardi, Jeudi et Samedi (Janvier et 
Avril).

M. Ahern.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 A. M. Mardi, 
Jeudi et Samedi (Février).

M. Catellier.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Mardi, Jeudi et Samedi (Mars).

M. Brochu.—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M. Lundi, 
Mercredi et Vendredi (Janvier et 
Février).

M. Vallée.—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Lundi, Mercredi et Vendredi (Mars et 
Avril).

M. Simard, (Snr.)—Clinique ophtalmologique et otologique 
(Dispensaire et Hôtel-Dieu). —10 h. A. M. 
Jeudi.

M. Lemieux.—Anatomie descriptive.—11 h. A. M. tousles 
jours.

M. Catellier.—Pathologie externe.—11 h. A» M. tous les 
jours.

M. Ahern.—Anatomie pratique.—1.50 h. P. M. à 3.50 P. M.
tous les jours jusqu’au 1er Mars.

t

X
g
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M. Ahern. Médecine opératoire et petite chirurgie.—i .50 h.
M Brochu PattmU M', à 3'5° Pl M' dePuia le 1er Mars. 
M. Brochu.—Pathologie mterne.-4h. P. M. tous les jours
u „ jusqu’au 15 février.

^«"“'"-Gynécologie -4 h. P. M. tous les jours depuis 
le 16 Février au 14 Mars.

M. Simard, (Jnr.)-Hygiène.-4 h. P. M. tous les jours depuis 
le 15 Mars.

M. Turcot. Matière médicale—5 h. P. M. tous les jours 
jusqu’au 5 Mars.

M. Lavoie.—Toxicologie.—S h. P. M.
le 6 Mars.

Clinique de tocologie (Hospice de la Miséricorde) 
sur avis spécial.

M. Vallée. -Histoire de la Médecin

N.-B.—

tous les jours depuis
M. Vallée.—

et Déontologie Médicale. 
° h- le Jeudi, (janvier et février^ 

Clinique externe et interne (Dispensaire). 10 h.
. lr A’M' Lundi- Mercredi, et Vendredi. 

Chimie ; Voir Faculté des Arts,

:

TROISIÈME TERME

M. Simard, (Srti.)-Pathologie générale.—7.55 h. A. M. tous 
les jours.

M. Lemieux.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).— 9 h. A. M.
Mardi, Jeudi et Samedi (Avril).

— Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M. 
Mardi, Jeudi et Samedi (Mai).

M. Utellier.—Clinique externe (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.
Mardi, Jeudi el Samedi (Juin).

M. Vallée.—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M. Lundi 
Mercredi et Vendredi (Avril). ’ 

M. Turcot.—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9 h. A. M.Lundi 
Mercredi et Vendredi (Mai).

—Clinique interne (Hôtel-Dieu).—9h. A. M. Lundi 
Mercredi et Vendredi (Juin).

;

M. Ahern.

M. Brochu.
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M. Simard, (Se».)—Clinique ophtalmologique et olologique 
(Dispensaire et Hôtel-Dieu). — 10 h. 
A. M. Jeudi.

M. Hamel —Histologie pathologique et bactériologie.—10 h. 
A. M. tous les jours.

M. Simard, (Jun.)—Hygiène.—4 h. P. M. tous les jours.
M. Lavoie.—Toxicologie.—5 h. P. M. tous les jours.
M. Vallée.—Clinique de Tocologie (Hospice de la Miséri

corde).—Sur avis spécial.
N.-B.-^Clinique interne et externe (Dispensaire).—10 h.

A. M. Lundi, Mercredi et Vendredi. 
Botanique : Voir Faculté des Arts.

COURS DE LA FACULTÉ t)ES ARTS (1894-95)

I

M

il

PREMIER TERME

Physique.—9 h. A. M. et 2 h. P. M. tous les jours excepté le 
Jeudi.

Arithmétique et Algèbre.—8 h. A. M. et 2 h. P. M. tous les 
jours excepté le Jeudi.

Philosophie : Logique.— 9 h. A. M. et 3 h. P. M. tous les 
jours excepté le Jeudi.

Théologie naturelle.—3 h. P. M. tous les jours excepté le Jeudi. 
Chimie inorganique générale, médicale et biologique.—8 h. 

A. M. tous les jours.

DEUXIÈME TERME

Chimie organique générale, médicale et biologique. —8 h. A. M. 
tous les jours.

Physique.—9 h. A. M. et 2 h. P. M. tous les jours jusqu’au 
30 Janvier.

Minéralogie et Géologie.—19 h. A. M. et 2 h. P. M. tous les 
jours exceplé le Jeudi.

Algèbre et Géométrie.—9 h. A. M. et 2. P. M. tous les jours 
excepté le Jeudi.

1



) '< "•

—133 —

Métaphysique.—9 h. A. M. et 3 h. P. M. tous les jours excepté 
le Jeudi.

Philosophie morale.—3 h. P. M. tous les jours excepté le Jeudi.

TROISIÈME TERME

Botanique.—S h. A. M. tous les jours excepté le Jeudi après 
le 1" Mai.

Géométrie et Trigonométrie—8 h. A. M. et 2 h. P. M. tous les 
jours excepté le Jeudi.

Astronomie.—9 h. A. M. tous les jours excepté le Jeudi
Métaphysique —9 h. A. M. et 3 h. P. M. tous les jours excepté 

le Jeudi.
Philosophie morale—3 h. P. M. tous les jours excepté le 

Jeudi, jusqu’au 20 mai.

.
8
'
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L’UmVERSITÉ LAVAL

L’Université Laval a été fondée en 1852, par le Séminaire de Québec. 
La Charte Royale, qui lui a été accordée par S. M. la Reine Victoria, a été 
signée à Westminster, le 8 décembre 1852.

Par la Bulle Inter varias sollicitudines du 15 avril 1876, le Souverain 
Pontife Pie IX, de glorieuse et sainte mémoire, a donné à l’Université 
Laval son complément en lui accordant l’érection canonique solennelle 
avec les privilèges les plus étendus.

En vertu de cette Bulle, l’Université a pour Protecteur à Rome, auprès 
du Saint-Siège, Son Eminence le Cardinal Préfet de la Propagande. La 
haute surveillance de la doctrine et de là discipline, c’est-à-dire, de la foi 
et des mœurs, eft dévolue à un Conseil Supérieur composé de NN. SS. les 
Archevêques et Evêques de la Province de Québec, sous la présidence de 
Sa Grandeur Mgr l’Archevêque de Québec, nommé lui-même Chancelier 
Apostolique de l’Université.

En vertu de la Charte Royale, le Visiteur de l’Université Laval est tou
jours l’Archevêque catholique de Québec, qui 
règlements et sur toutes les nominations. Le 
Québec est de droit le Recteur de l’Université. Lé Conseil de l’Université 
se compose des Directeurs du Séminaire de Québec et des trois plus 
anciens professeurs titulaires de chacune des facultés.

Il y a quatre facultés, qui sont les facultés de Théologie, de Droit, de 
Médecine et des Arts. Les professeurs de la faculté de Théologie sont 
nommés par le Visiteur. Tous les autres sont nommés par le Conseil. 
Les degrés auxquels peuvent arriver les élèves, dans chacune des facultés, 
sont ceux de Bachelier, de Maître ou Licencié, et de Docteur. La bonne 
conduite est une condition essentielle pour l’obtention des dégrés.

L’Université Laval, dès le principe, s’est placée sous la protection 
spéciale de la Très Sainte Vierge Marie et a choisi pour sa fête patronale 
la fête de l’Immaciilée Conception. Le 20 juin 1873, l’Université s’est 
consacrée solennellement au Sacré-Cœur de Jésus.

Conformément à une décision de la 8>C' rie la Propagande, en date du 
1er février 1876, qui a été publiée dans l’Annuaire de l’année 1877-78, 
une extension des facultés de l’Université Laval a été faite en faveur de 
Montréal, dont T Archevêque a été nommé Vice-Chancelier Apostolique 
de l’Université. On pourra voir, par la lecture du bref Jamdudum du 2 
février 1889, publié dans l’Annuaire de 1889-90, les modifications impor
tantes qui y ont été faites à la décision de 1er février 1876, concernant la 
Succursale'de Montréal. Comme les sections de facultés de Montréal ont 
reçu, en vertu de ce bref, la quasi indépendance pratique, tout ce qui va 
suivre ne regardera que l’organisation de l’Université à Québec.

a droit de veto sur tous les 
Supérieur du Séminaire de

ORGANISATION DE L’ENSEIGNEMENT

L’année académique comprend neuf mois et se divise en trois termes. 
Le premier commence vers le commencement d’octobre, et finit à Noël ; le 
second finit à Pâques, et le troisième finit à la fin de Juin.

-



— 135 —

exImSSSSS^iSZS^i li,ula™' OU

teu^„urrF5FJFFFF—-Conseil UniversitairearUn professeur .Ptli»1/™'8 êlrer m™bre8 du

s=s,7SSï“~;r “““ce;
ïSHi-ÿScEEiF-r"”111s&r * as £r*S“ r“™ -r" >=s
temps d’une îeçon™un’examen dC°UrS 'Sa1Vés’ le Professeur consacre le 
penditïa senfaTne examen d« relèves sur les matières étudiées

«WH
j®«K»swsatss

des MW^mfdeïaSnce de Québec”?,™ £
consistlrerfcertafns a vantages'p^ouniatres^feaux'premiers.*0^^ 1,6006

Faculté de Théologie

SsPïîwîw»
iitr,irrs:™s'.T„i:2; r sxssxu.



r

— 186 —

1° Pour le Dogme, les traités

De Divina Religion»,
De Traditione et 8. Scripture, 
De Ecclesia et Rom. Ponlifice ;

2° Pour la morale ;

De Actibus humanis,
De Gonscientia,
De Legibus,
De Peccatis,
De Virtutibus,
De Sacramentis in généré,
De Censuris et Irregularitatibus ;

3° Pour le droit canonique :
I

Les Institutions.
Ces cours se répètent tous les ans pour les élèves ^première année 

Le reste de 1 enseignement théologique est divisé en trois séries simul
tanées, deux pour le Dogme et une pour la Morale, 
vies par les mômes élèves et qui durent trois 
cqmplète le cours en quatre ans.

Aucun élève en Théologie n'est admis à moins qu’il n’ait exhibé au 
Recteur ou au Doyen la permission et les lettres testimoniales de son 
évoque.

L’inscription comme élève s’obtient régulièrement en subissant avec 
succès les examens requis par la faculté des Arts. Cet examen est de 
rigueur pour le diocèse de Québec, en vertu d’une décision de l’Archevê
que de Québec. Régulièrement les élèves des diocèses où il ify a nas de • 
seminan-e affilie peuvent être inscrits au premier terme de Théologie où 
ils obtiennent des notes suffisantes. 8

Pour obtenir le Baccalauréat en Théologie, il faut être élève inscrit 
avoir suivi tes cours durant six termes à l’Université ou dans un Grand 
Séminaire affilie, et avoir obtenu au moins la note Assez 
les matières de ces examens, qui doivent embrasser la moitié des manuels 
de dogme et de morale adoptés par les établissements où l’on étudie ainsi 
de tompsaUlreS matlèr68 obliSatoire8 qui s’enseignent dans cet intervalle

ni'^ÏÏÎS?, “TW^e^tfobtonlràla lin de la troisième année 
par les Bacheliers en Théologie qui ont eu au moins la note Assez bien 
sur toutes les matières, aux examens des deux premiers termes de cette 
troisième année, ou qui ont réparé un examen défectueux par un examen 
subsequent et qui, a la fin du troisième terme, subissent !• l’examen du 
terme avec le môme succès sur les matières autres que la Théologie do» 
mat.que et morale ; 2- une double épreuve spéciale, l’une écrite! l’autre 
orale, sur la partie de la Théologie dogmatique et morale vue dans cette 
troisième année,

La langue latine est la seule dont on puisse faire u=age dans ces 
épreuves. L épreuve orale dure une heure et peut être publique II est 
accordé six heures pour l'épreuve écrite ; dans cet dernière, on remet 
au candidat un exemplaire de la Vulgate sans notes, et le Concile de

qui peuvent être sui. 
ées chacune, ce qui

m pour toutes

y-
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Trente. se
élèves du G?andS Sém^nafre deeMontréa|Q“ébe0’ °U 4 Montréal P°* le» 

moyenT l'une™®™ £ eaVppréciéeau '

SSSSË®#
lion si, dans le même cas les Eï 1 II est reçu avec distinc- ,

DROIT CANONIQUE

SlsmBEE

Faculté de Droit

1” ENSEIGNEMENT
L'enseignement Se donne en trois ans et comprend les matières suivantes :

Droit romain, 210 leçons 
Droit civil, 630 leçons.
Procédure civile, 144 leçons.
Kî CcSTîà8et.eüçro°“ marilime’ ‘°8

Oroit administratif, 150 leçons.
Droit international, 30 leçons.

d'être inscrit, mais i '

I
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résu1teBdR ?H»^nen, Dr0it n 681 Pas ‘’objet d’un examen spécial 
Licence en Droif w‘,h * CBU£ qm',8e Pri9entent pour l’examen d. 
Licence qui ™ :.- * ™ ““ Baccalauréat en Droit les candidats,
n'ont cependi 
ou très mal.)
N’v snntœ!dn?! Licence a “eu à la lin de la troisième année du cours 
neuWèmedterm™^e°’'^ ^Pa^te^examens défectueux. ^L'examen du

Doctorat qu’une année Lu'^LTpTela 5oeCT.%ap^vŒteÏÏ

MASSES? asgsi;cipa^es parues de ceTmeignenmnt.46 Pr°P0Sili<WS a“aat a“* P™‘

n.„f,s =6rll«oats d’assiduité aux cours qui sont donnés aux étudiants en
■ honne^'u eSè^Itmrlr 185 n°‘8S détei"698’

leür examen aucune mauvaise note (médiocre, mal

2» PRIX DANS LA FACULTÉ DE DROIT

, MÉDAILLE TESSIER

er- -£r*-Québec, pendant tout le cours d’études. faculié de Droit à

veuibh™rdn!,e Thomas-Chase Casgrain, Professeur de Droit criminel 

concours sur ie LZ ^ ^cours se

Voici les règles de ce concours :
I’" taures™ dU Dr0it 8rimi“81-

élève mil iuirn o°ncour‘r tous les élèves qui ont suivi le cours ; mais un 6 4” 30 points sontaT .a"6 “"“f8 n’aUra plus ,e dro“ de concourir. 
moins1aPZué8rura^btr,ërp1rei,C°nCOUr8;1 ~oit en conserver au 

nom „C,ll‘",,Ue «"“current signe son travail d’un pseudonyme et donne 
* si?™n ° Pseudonymo “us enveloppe en même temps que son

sa compo-

®
 sr
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Faculté de Médecine

i° enseignement

Cet enseignement Comprend‘"es6 matière °6 “ donoe e“ 1ual' 
sections, les Primaires et les Finale™ «“‘vantes, divisées années, 

en deux

Primaires

tnâ!om^™"XiVeet‘OPOgraphi’Ue-
pCoTogi“i80r0800piqUe 0U Histol"8ie. 

Pathologie générale.
Hygiène.

Les élèves doivent 
suivants : en outre suivre, à la faculté des Arts, les cours

>
BoZ,^enér<“e’médica,eetbiol«8i9“e.

Finale»

PharmXUaruqdueMali6rem6diCa,e'

Un cours de Toxicolog/e ,al<

iSSSSPttsa*--*
EE"f::S:=r
Un coure d’Hiulfiefo'lZmédeotae68

g? tzsïïxsr?Un cours de Clinique interne
Un cours de SqtVes la E^iére enfance.
Un coure de Clinique des 2 S?nta et obstétricales.
Un cours clinique de Htiinoleeie et de*/eUX et ,des orei|les.
Un coure de Clinique gynécologique Laryn«olo«ie'

Un cours de Clini,^ fi fifiSï «R.

de Thérapeutique générale et de

oreilles.
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i.i”!’l>r,S 1,68 'es°ns 901)1 Axés de temps en temps par le Conseil 
universitaire suivant les nécessités et les progrès de la science Ils sont de US °“n?i,térabl09 die ceux exigés par la loi de la province*
de Québec, mais ne doivent jamais être inférieurs à ceux-ci Dans tout
seurs coine7ob„rreiSes & '6 C°nSei‘ S°nt Obligaloir6s P°ur ,es Profe9-

s'enLdrarnnnrhérmS,C0U,rS qui °P‘ quelïue afflnilé entre eux doivent 
inmniii !=P delimiter 'eur enseignement de manière que celui-ci soit 
compte sans cependant qu’il y ait double emploi
une fois enleni ™7èmeb lr0isi^me 61 quatrième année suivent au moins 

leur entier, chacun des cours publics de, la faculté des Arts 
qui ont pour objet les sciences physiques. Ceux de première et de seconde 
annee suivent les cours privés de Chimie de cette lacülté. 
leshe »Sï?eî d0 û f?culté de,Médecine sont accessibles aux élèves t 

faire,7Z
COURS PRATIQUE DE LA FACULTÉ DE MÉDECINE

suivant

Clinique

site a cru devmr aller beaucoup au-tlelà des exigences de la loi uour le
nombre de ses Cliniques. Ainsi, outre que le nombre des leçons de Cli- 
nique qui se donne dans les Hôpitaux dépasse celui qui est exigé par là 
loi provinciale, les eleves de l’Université ont, au Dispensaire une Cli 
M?i»Vn ame el exte.rne faqultative et une Clinique obligatoire sur les 
Maladies des yeux et des oreilles, sans compter les leçons” de Médecine 
legale pratique qu ils peuvent avoir dans l’occasion.

DISPENSAIRE

d'^i^lta.bJi380me.nt’ tou? Ies Pauvresi sans distinction de croyances ou 
d origines, reçoivent gratuitement les soins que requiert leur état 

Les élèves assistent à l’examen des malades, reçoivent des Médecins de 
service des explications ou leçons cliniques et sont chargés de la nréna 

distribution des remèdes, et des pansements.8 Les élèves de
PélahiS an?ée vl91Sent 4 llomicile' sous la direction des Médecins de 
Rétablissement, ceux des malades qui ne peuvent se rendre au Dispen-

Les Professeurs de l’Université et autres Médecins nommés par ceux-ci
sZsta^LenUesVmea,adéedsCal: ^ 8œUrS Vei“enl 4 ''entreti» des

nJn«°xCrrT ?itna.rd> professeur du cours des Maladies des yeux et des 
ment de4cesTaTad es631‘r^n8? sPic‘alemml etexclusivement du traite- 
”aUementedesmmaladL dMtoT ^ °St ^ du

nés

Arrêté disciplinaire relatif au Dispensaire

peiisJi^ïïSZ^^t^a^Z :ré8U,ièrement 18 Dis-
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^irifsF”"" «.sïiïïsï
Wîtlfcrî^^^B”0'®*^‘“S“,«^™sMWiMa",9en,m'9*B4'le'

S~“-Ksiies:sa;sia 
4rsSsEE8,m^'S»t» 
7ï^SfflïïrS?^*=^-ik" s=«r&tsrBS55

Expertises Médico-Légales

êlèvès 'déa|’uSiité soKmUà as9&rSaur !f Coroner 4 Q«6beo, les

BSft srsr - «.“•C.Sî” items ,i9

2” DEGRÉS EN MÉDECINE

ps“u9^

B=SSSSE5SHE
Sê^-sHS
obsâtriqùê;amai"to Stït" Médeci->e, la Chirurgie et l’Art

^iffs^SStSSSÇafsu
jp^a5S5S?«^faâ5Blin de la seconde année ; la seconda st!r Hs Primaires, à la 
Ces épreuves sont orales et par écrit ' 8 ^ina^s* ^ lft Un du cours.

I



— 142 —

être admis, de reparer sa mauvaise note en subissant « 
nouvel examen sur la môme matière lors de la dernière épr

;

tenu, pour 
avec succès un 

euve.

3° PRIX DANS LA FACULTÉ DE MÉDECINE

PRIX MORRIN

dont i„e£n,iT?,h».Morrin,a légué 1 '’Université une somme de $2 000
Cette renie esfpartagi^én^huUparts ^ quatre1 parts^u^ six^m^^ha" 

chacûne^pour'ibrmer^atr^seconds prfe ’  ̂ d'™ d°-è™

quatre années dont se compose le cours d’études

l='SrSHS£iSa
des

"ssï^assï
iS.wrasr.'aix*
:;ifHsSEEE5=Es::r:

3° Les Docteurs en Médecine de l'Dniversité Laval sont admissibles A 
de Lto(bePs°Ur ° D‘P Ôme d6 Membre du Gollège Boy»' des Chirurgiens

ECOLE VÉTÉRINAIRE FRANÇAISE DE MONTRÉAL

AGRÉGÉE A L’UNIVERSIIÉ LAVAL (I)

(1) Voir VAnnuaire spécial de Montréal.

F
:
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Faculté des Arts

1° ENSEIGNEMENT

ConLMlaffll?61«t»ey?eqU’à //6viOCati,orl' les professeurs et officiers des

is® jasss
de

Les .cours qui se donnent actuellement à la faculté des 
deux sortes, les cours publics et les cours privés. Arts sont de

PUBLICS A QUÉBEC (*)COURS

Ces cours, qui se donnent à 8 heures du soir, pour la commodité du 
public, n ont pas de durée limitée et varient d’une année à l’autre de 
tïnk I™ qî® 6 mên?e 9.“let ne revienne pas avant une période d'au moins 
tîn s ?n8a1,1811 ?ue e.lltre d un cours puisse rester le même pendant les

. L,e,! étudiants en Droit et en Médecine, les élèves de l'Ecole Normale et
oo^'atlt^^^^

‘ont le

COURS PRIVÉS A QUÉBEC

=E-55EIEEB,,"=
Philosophie, 260 leçons.
Mathématiques, 260 leçons.
Physique. 160 leçons.
Chimie, 120 leçons.
Botanique, 40 leçons.
Astronomie, 40 leçons.
Minéralogie, 20 leçons.
Géologie, 20 leçons.
Architecture, 10 leçons.

(•) Les hommes seuls sont admis a «es cours.
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Ces cours sont suivis en entier par les élèves en Philosophie du Petit 

Séminaire de Québec, qui sont censés élèves de la faculté des Arts ; et 
partiellement par les élèves en Médecine de première et de seconde année, 
qui sont aussi réputés élèves de la faculté des Arts pour la Chimie et la 
Botanique.

Peuvent encore être admis à ces cours les élèves et autres jeunes gens 
- déjà admis à suivre les cours de Droit et de Médecine ; les jeunes gens, 
non élèves du Séminaire, mais qui ont subi avec succès le premier examen 
de l’Inscription (ils sont réputés élèves) ; enfin les jeunes gens qui étu
dient la Pharmacie, le Génie civil, l’Arpentage, l’Architecture, etc.

2” ÉCOLE POLYTECHNIQUE DE MONTRÉAL

ANNEXÉE A IA FACULTÉ DES ARTS DE L’UNIVERSITÉ LAVAL

L’Ecole Polytechnique de Montréal a été fondée, au mois de novembre 
1873, par l’hon. Gjédéon Ouimet, alors Ministre de l’Instruction publique, 
et par les Commissaires d’Ecoles catholiques de la cité de Montréal.

En 1887, d’un commun accord, et avec l’agrément du Gouvernement 
de la Province de Québec, l’Ecole Polytechnique a'été annexée à la 
faculté des Arts.

L’Ecole Polytechnique a pour objet spécial l’enseignement scientifique 
et technique nécessaire aux diverses professions fondées sur les sciences 
physiques et leurs applications, et notamment à celle d’ingénieur pour 
toutes les diverses branches de l’industrie et des travaux publics ; elle 
donne aussi à tous ses élèves les notions théoriques et pratiques requises 
pour l’arpentage, construction des ponts, chaussées, etc.

PRIX PETER-S. MURPHY (I)

FONDÉS EN 1874, AU NOMBRE DE TROIS

I

Une médaille d’argent, frappée à l'effigie du donateur, est destinée à 
l’élève le plus méritant de la troisième année, pourvu que la moyenne 
générale de ses notes, pour le cours complet, atteigne un minimum 16* 
sur 20.

II

Une bourse de cinquante piastres est mise annuellement à la disposition 
d’un élève choisi par l’administration de l’Ecole, pour payer ses cours.

(1) M. Peter-S. Murphy, 
des Écoles Catholiques de Montréal, 
blique pour la Province de Québec.

Officier d’Académie (France), ancien Commissaire 
membre du Conseil de l’Instruction Pu-
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ut

4Pyaats,9 2SÆSJ2ÆSS d= =i-

8't.on d un autre élève, choisi également'par I'admb2a£'de l'EcoTe:

BOURSE PRUDENT BEAUDRY (1)

zHSBS^esaiSKiSB

3° DEGRÉS DANS LA FACULTÉ DES ARTS

e^id^la1hqe"L°r^u?5cUrî:tnara™Ld=a,n? 1 ÎTiV” Arts
de Québec accorde un nrîvllLe celui ^ 1“ 01 ?,e la Provincei'étude des prcfe,sio„s“Etta^'“‘t?e%Xver ™ admiS 6

2rSaSSi®fa»®«
toijoutésÆi1 deS itlrZÆeTyæ P»"aKoltegLApc"ur 

lettres, un thème ?atin,Z> iSSSniSSt uTveS'?'1 : »°urle3

stro-

heures. Les candidats nWteôt avec eux n i l7vT T , VU,«Unauf
de papier ; on leur fournit ce nui ]«nn oai J1 llvre9» ,ni notes, ni mômersssxS£S.H=“-=“
ssateM-t el:?!" »«• Æ.S..Ï

‘SP*'™»* »^rsss5î;aas,i

soupçonnés 
ouvrage ou

^$S™3s»«2swssmbsis

de M. J.-B.-0. Labadie, notaire, àMontréaL006' aprôs ac°eptatlon, en l’Etude
10
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leurs points en Sômme, sans avoir été au-dessous du cinquième en aucune 
matière ; la seconde comprend ceux qui, sans avoir les deux tiers, ont au 
moins le tiers de leurs points en sofnme, et au moins le huitième sur 
chaque matière ; enlln, la troisième catégorie renferme ceux qui n’ont pas 
conservé le tiers de la somme des points. Ceux qui ne peuvent être 
classés dans la première ou dans la seconde catégorie que parce qu’il leur 
manque le cinquième ou le huitième dans quelques matières, sont tenus 
de reprendre ces matières avec un succès suffisant, à un examen subsé
quent, faute de quoi iis perdent leurs droits à être classés.

Les candidats de la première catégorie aux deux examens sont Bache
liers ès Arts.

Ceux de la première catégorie à l’examen des Lettres et de la seconde à 
celui des Sciences, sont Bacheliers ès Lettres.

Ceux de la première catégorie à l’examen des Sciences et de la seconde 
h celui des Lettres, sont Bacheliers ès Sciences.

Les candidats de la seconde catégorie aux deux examens sont inscrits. 
Cette inscription, qui se trouve acquise, à plus forte raison, par ceux qui 
sont Bacheliers, équivaut à la matriculation des Universités anglaises.

16?” L’Inscription de l’Université Laval est 
pondant à l’examen préliminaire du Collège Royal des Chirurgiens de 
Londres. 1

Pour être admis, en dehors des Collèges affiliés, à subir les examens de 
l’Inscription et du Baccalauréat ès Arts, il faut en faire la demande au 
Recteur par écrit, quinze jours au moins avant le commencement de 
l'examen, et lui envoyer en même temps un certificat de bonnes mœurs 
signé par le Supérieur du Collège où l’on étudie. S'il y a plus de deux 
mois qu’on a cessé de fréquenter un collège, il faut un second certificat, 
signé par son curé ou son ministre.

Les élèves des Collèges affiliés, ne sont pas tenus de faire cette demande 
ni d’envoyer le certificat ci-dessus ; ils ne se déplacent pas pour composer. 
Les compositions sont corrigées dans les Collèges affiliés respectifs, 
excepté au grand concours décennal, où tous les devoirs universitaires 
sont corrigés à Québec par des comités composés des professeurs des 
différents collèges affiliés. Les résultats ainsi que les devoirs corrigés 
sont envoyés à l'Université, pour y être conservés comme pièces de record. 
Ces pièces sont constamment accessibles aux délégués des Collèges, qui 
peuvent les examiner chaque fois qu’ils le désirent.

MATIÈRES DES ÉPREUVES DES EXAMENS UNIVERSITAIRES DE L’iNS- 

CRIPTION ET DU BACCALAURÉAT DANS LA FACULTÉ 

DES ARTS, EN JUIN 1894
PREMIER EXAMEN

Composition.—Après avoir fait reculer l’invasion barbare, Charlemagne 
voulut faire reculer l’ignorance et assurer la supériorité intellectuelle de 

peuple. Il releva les écoles, mettant à profit les ressources qu’oPrail 
la puissante organisation du christianisme. Il fallut en même temps 
restituer les textes des chefs-d’œuvre anciens, et en multiplier les copies. 
Pour arriver au but, Charles demanda à tous les pays des hommes de 
pensée et d’action. L’illustre moine Alcuin, que désignait surtout une 
profonde connaissance de l’antiquité gréco-latine, fut appelé d’York ; il 
fut l’dme de la renaissance provoquée par le grand empereur.

Ecrire la lettre de Charlemagne demandant à Alcuin son concours 
pour relever les écoles et les études.

Stb-A.

reconnue comme corres-

\
'
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EBâêSlsïïfcSSsi
^iSi@ÈEÊii5l
qm ultionem malunt qugZ7ereSl°/‘b.US ?uidem frequenter exSur
triura eorum facienda sunt • £ ™î ' sed ne<Iue alia multa aifarïd’ 
SangU,n'S SU!tine6t- P«‘u'ans esse adMtfusTbiMutT™ modo 

SaB"' QmimuEN.

SSSllIBt
ipBlSSEisSIse décidaient à braver Je danger Frirnt-o68' Pour uu immense salaire 
m«iPHrl d68 camPagnards grossiers et dernif8 élaient-ils pour Ja

aasasavfeeîSï
Qü*b- Sismondi.

/

hTm0 d° "ante ,a„,e
f^cTes^^

>zde bonne heure, ei f tronte ans u KHL8^6?1'îil 
modeste et simple dans sa manière de vlvrA°?iPalem.înt blanc- 11 était 

,<î“Q5Jis.°“"ver?.at.io'>8. prévenant et affable «4c tes “ ?--dler' <l«I«ent
sa personne tous les gens de"sa" matsotT

mgers ; dans la 
qui attachaient

w. lavwo.

unefortement à 

Stb-T.
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Version anglaise.—-The hour is come, the hour of mysterious darkness, 
the grand climax of all tragedies : the incarnate Jehovah atoning for 
human guilt. A strange phenomenon marks the hour. Night climbs up 
to the sun at noon, wrapping in mournful silence and shrouding in awful 
gloom the awe-stricken multitude who stand iu blank amazement around 
the cross. In thickest folds the storm of Divine ^rrath gathers around 
the dying Saviour. The lightnings flash and blaze in lurid splendour 
around the silent habitations of the dead, as if to wake into life the 
slumbering atoms of mortality, and re-animate the long-forgotten dust of 
ages. The storm still sweeps on in wild sublimity, till the crosses « shake 
like cedars in a storm ». The veil of the temple is rent by an unseen hand 
from top to bottom, and the holy place is exposed to public gaze.

Version grecque.—

Èitaiveïrai tou SdXwvo; xal ô xwXucov vdpw; tov 
reôwizoTa xaxtoç âyopeuetv. Kal yàp oatov touç [/.eôeoTw- 
t aç lepoùç vo|juÇsiv, xal ^l'xatov à rayerai twv où^ ûicap- 
yovTtov , xal tcoXitixqv à<patpsvv tyiç eyôpa; to ai#tov. 
ZtovTa S'e xaxwç Xéyeiv sxwXuts irpoç leppîç xal ^ixaoTVi- 
plotç jçat âpyeiotç, xal ôewpiaç oucvjç àywvwv • $ Tpetç 
5pa^p.àç tw i^iwr/i, 5uo S' aXXaç âîfOTivetv et; to ènulq- 
oiov era;e. To yàp pj&ay.ou xpaxeiv opyTjç, àiuai^euTov 
xal àxoXaoTOv • to Tavrayou, yaXercov, èvtot; Sè xal 
à^uv-zTov • &eî iïi irpôç to ^uvaTÔv ypaçeo&ai tov vdpiov , 
ei pouXeTai y pv;<Ji|Jitoç ôXtyou;, àXXà (/.y) iuoXXou; àyp'darwç 
xoXàÇîtv. Eù^oxipurioe i^è xàv tw itepl Sia6*zixwv voptw • 
TpoTepov yàp oùx efov, àXX’ £v tû ye'vet tou TtôvzixoToç 
iSet Ta ypTiptaTa xal tov pixov xaTapivetv • 6 5* w (Jou- 
XeTat tiç £7ciTp£ij/aç, si (i>) itaî&e; elev aÙTÔ, Couvai Ta 
aÙToO, <ptXiav Te auyyevela; £t{(jly|(76 ptâXXov, xal yaptv 
àvàyxTiç.

F

Plutarque.

SECONDE EXAMEN

Philosophie.—Logica el Moralis.—l* Series. Definitiones.-—Exempta, 
si possibilia.

1. Accidens prædicamenlabite.—Accidens prædicabile.—Dilemma.— 
Veritas logica.—Faisitas.—Ignoranlia.—Dubium.—Opinio.—Certitudo.

6



Bxposé 1,11 système métrique ; indiquer les rela- 
mmbümuUht? dlffe™Ptes unlté? do ce système avec le mètre et dire 
monnaies df Canada" P ^ par raPP°rt aM Nds, mesures et

n* vm gagnant pir,i
ne^düt lu’i91" avaiî l’iacé $20000 4 un certain taux et laissé le capital 

,Ap,rè? 00 t1nQl,s' » retire son capital et les intérêts 
simples et place le tout à un taux inférieur d’une piastre au premier et 
retire annuellement $1300 d'intérêts. Trouver le taux ’ 
nnrioiir■ nrwîünd0Ruia sa seizième année, dépense en moyenne $0.04 

spîl ava t nL« T? eqUa ?omme 11 retirerait à l'âge de soixante ans,
-sût ,es ,14'60 qui ,ui °°ût6

proportlô^SèslÏÏ.,!69 C r<,eS 80 C0U|16nl e” Parties réciproquement 

6. Une sphère a 30 mètres de diamètre, quel en est le volume ?
droit comme ^"es'tV tO^ o'^demaïule^a^valt^irVès

L’Ass.

sur ;

mêmeZps ÿLdïïKÜ'dï^corpsJ0 aPp,i°ué08 auccessivpment à un 

* •f.pendir d6S 0SCillali0n8 du l,endala (bleuet1).—Indiquer loi usages du

3, P. esse hydraulique.
■v*

i

e
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2. Couscientia moralis—vera—falsa—cerla—pi obabilis—dubia
3. Libertés cultuum.—Lib rtas conscientiæ.—Libertés dooendi
ta Ssmsa Demonstrentur theses ; si de aliquo syslemate sermo sit 

exponatur antequam ejus veritas vel falsitas probetur ’
5 RaOnmPUotUr et OTpli,ce"tur 'Pires dilemmatis |cum exemplis). 
o. rtationalismus non est admittendus. v

Libertas docendi et libertas præli sunt inlrinsece absurdæ.

3-Riv. j
6.

S
L Siffifnfiir'* SfaiES' UeOniliones.—Exemple, si possibilia.

pomm l"1 dlcendum «et de syslemate eoholaslico circa constitutive

4. Anime brutomm non sunt substantia spiriluales. \
5. Ubjeotum proprium et directum intelleclus nostri in 1 

conditione sunt essentite rerum sensibilium præsenti rerum

Ste-Th.
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4. Poids des gaz (comment on le constate).—Valeur de la pression 
atmosphérique en kilogrammes ou en livres.

5. Etat sphéroïdal des liquides (notion succincte).
6. Cause de la coloration des corps.—Couleurs complémentaires (>léf ).
7. Qu’entend-on par courant électrique ?—Moteurs électriques, leurs 

usages.
3-Riv.

3° PRIX DANS LA FACULTÉ DES ARTS

k
PRIX DU PRINCE DE GALLES

Son Altesse Royale le Prince de Galles à l’occasion de sa visite à 
l’Université Laval, le 20 août 1860, a daigné faire don à cette institution 
de la somme de $800 pour fonder un ou des prix en faveur des élèves.

La rente de cette somme, divisée en deux parties égales, forme les deux 
prix appelés Prix du Prince de Galles.

Sont admissibles à concourir pour ces prix les élèves de la première 
catégorie qui, à l’une ou à l’autre des deux épreuves du Baccalauréat ôs 
Arts subies au concours de la fin de l’année scolaire, ont conservé au 
moins le^quatre-cinqu ièmes de la somme de leurs points.

Les candidats admissibles ont à faire, pour le prix de ‘l’épreuve des 
Lettres, une composition spéciale, française ou latine, et une seconde 
composition tirée au sort ; pour le prix* de l’épreuve des Sciences, une 
dissertation sur quelques questions de Philosophie et une seconde compo
sition tirée au sort. Les compositions tirées au sort son prises seulement 
dans les matières universitaires. Toutes ces compositions sont corrigées 
à Québec par des comités de délégués des différents Collèges affiliés ou 
nommés par le^Recteur.

L’élève qui réussit le mieux dans ces compositions spéciales, soit pour 
les Lettres, soit pour les Sciences, pourvu qu’il ait conservé au moins les 
deux-tiers des points alloués, a droit au prix correspondant.

Comme il s’agit d’un concours, ces prix ne peuvent pas être gagnés par 
une reprise d’examen ou par un second essai.

MATIÈRES DU CONCOURS POUR LES PRIX DU PRINCE DE GALLES EN 1894

LETTRES

Composition.—Le jour de Pâques 1801, peu de temps après l’apparition 
du Génie du Christianisme, le Concordat, ratifié au nom du Pape par le 
cardinal Caprara, fut publié dans tous les quartiers de Paris, avec grand 
appareil, et par les principales autorités. Le culte catholique était offici
ellement rétabli en France. Un Te Deum solonnel fut chanté à Notre- 
Dame, Toyje la société s’y rendit en foule, Seuls, plusieurs généraux

m
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Msr.ïr.t&V-i se SKwa^ssj~S=«Ki rzx s
a»jSfi35tiSB.rs
'’““* "' ’“ ‘ ' 1,0 “ ~ structurâ

iKKsxsyr.'S'jefïTF --ïbt; 
s»toiB«s;assnura banc in dicendo voluptatem nihil nrolian?1® T*a0 relormillllnl om-
B‘ Sme CMalU' lta "-™ •*-» - aliquandTcadantsemprjacen'""1"6

Qointilien.

U-gfrfcJmuQs7tUPleX di9t,n-Uitor et quotupie, dis-

sensu?extornoryti?cmdi™onLtSSeMAecritoVerUaliSeldemonslrelur

«ü a-.- -
4. Qtiæ ïam sunt proprietates 

strate ens et unum converti.
buta ?Qetmd^onstrateUattritlfta ûi/ „1nUæn‘‘n} sunl P™eîpua Dei attri- 

Jpeius sed distingui tantum disUnciione rattont^tioÏÏnâfm! °b 69Sentia

entis et quomodo deflniuntnrf Demon-

$6iO?iîpttoirparmoUuton0pour3|'hivwe '°0 m0Ut0ns Pour somme de 
Prolit de 5»;„ CoPmbi™ doü-^1 venS o ntJT 40 ? faisinl «■ 
bénéfice net de 10»;. sur le tout ? 1 da mamère 4 faire un

II. Hègle des signes dans la multiplication algébrique (dim.,.

*
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de se présenter au^remfel^onsul*de°luie’ 61 ‘U ch.ar«èrent Augereau 
se rendre à Notre-Dame rît i i exprimer leur désir de ne pas 
tréis Consuls el des Ministres que le m£|Cra?°aSU|la.‘re' en Présem» des 
Celui-ci exposa son message ■’ mais le Pré mi Vp“ 1,1 ™0™ir Augereau. 
devoir avec ce bon sens cette ha ntenru» ,Consul le raPPela à son

K,»K3R±^-KsSgKiS?“-‘

V

.5
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III. Résoudre les problèmes suivants :

A) 3x x + 4
------ 4 812 4{* — èl — 7 2+

6 9 3
B) 1

2$-------= 6 ,

1 10
- = 4 ,

' z
6 2

— = 5 —4 au
4z y

IV. Deux hommes parlent en même temps rte deux villes distantes rte 
25 milles et vont à la rencontré l’un do l’ahtre : ils se rencontrent après 
5 heures de marche. Trouver la vitesses de ces marcheurs, sachant que 
l’un met 18 minutes de plus que l’autre à parcourir un mille.

V. Itésoudre l’équation :

(* + 4)(æ + 2)(x + 5)(x + 1) = 4.
VI. Toute section faite dans une pyramide par un plan parallèle à la 

base détermine un polygone semblable à cette base et divise les arêtes 
latérales et la hauteur en parties proportionnelles (ddm ).

Vit. On donne un arc rte 50"47’ sous-tendu par une corde de 12 mètres ■ 
on fait tourner ce segment d i cercle autour du diamètre perpendiculaire’ 
a la corde. Trouver le volume du segment sphérique engendré

/III. Un poteau rte llO pieds est fixé verticalement sur un terrain 
horizontal ; l’ombre qufi^ projette mesure 13 pieds Trouver la hauteur 
du soleil au-dessus de ^horizon.

\
Discipline

s

%

1° DISPOSITIONS GÉNÉRALES

Nul n’est réputé élève ou étudiant de l’Université à moins qu’il n’ait 
obtenu son inscription comme tel. Le Recteur, qui accorde cette inscrip
tion, peut exiger de l’aspirant de nouvelles preuves de moralité, s’il s’est 
écoulé plus de six mois depuis qu’il a subi le dernier examen de l’Inscrip-

L’inscription ne vaut que pour l’année courante, et doit se renouveler 
au commencement de chaque année universitaire. Ce renouvellement ne 
s'accorde cependant qu’à ceux qui s'en sont montrés dignes par leur- 
talents, leur travail et leur benne conduite,

I
V

%

** 
I 

<M
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d’observer toutes les règîeMe PUniversitf16’' 6” enlrant> Rengagement 

gion. Le8,catholiqMsVa88is7ent,MxaofflcesadCe!ene '6S •devoirs de la reli- 

sacrementsf0'68 °" ^
Le Becteur peut faire donner det 

catholiques lorsqu’il le trouve

L’assiduité professeurs dVldSiSV! des

Sïsïiïriïcs;1""»
Ml inlwlita. de” m6aw™u“Tenî£" de Mllüi'dn"? i* 12 ,end 4 .dire, 
mauvaise ou équivoque cellea dont la réputation serait
si.Me?Z;r^,nsdoir;,,dir,8ib2indan"8 If .bibli»‘Mqne de l’üniver- 

autre. Ils doivent s’abstenir de fréquentérles li'en|i8 ?bonner 4 aucune
îe„^é9,Tellr0UVereient Perdre

prennent note des ab^noes? eUe'îles-cUord enra*’’1?^' LeS Professeurs 
exposent à des peines, lorsqu’eMes se fôn «»f*‘9tree8; °“‘re qu’elles

=■ lë^M

'Sr'Nl la Ville, pour

i^Xn^lZ'Z?;*'9 tr‘de6? H™“Œ.^ m8la'
faire insérer les motifs au regüfre de l’lnscrffilf169 absenc98’ H peut en 
msse par écrit et en très peu de mots. P'°n' Pourvu 'Iu'‘l Iss four-

Les peines autorisées 4 l’égard des élèves de l’Université 
I* L'admonition particulière ;
2* L’admonition devant tous les élèves do la faculté • 
3- La suspension du droit de fréquenter les cours 
4° Le renvoi temporaire 
5# Le renvoi illimité ;
6° L'exclusion ou le renvoi définitif.

sont :

ou l’un d’eux ;
;

seil d’une feculuT^pfHi Mnièratëuf °n* f’itn|r0n.’ncSe3 Par ,e Can-

I
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ÆaassMKîfsiJssr' peut appeler lui-

» cMt?iS^Z!ÏÏZ“a et élu,liants ™l robe semblable 

respectives 2- l0rsa^M™L^, S airo aux 00urs da la“rs facultés

s^éS@f^ssss= «r
B;?ï ZH.T" « «- d-iSBiiSï '•
r™,“iëse'hôpi{âuxqU,,S ÏOnt SUiVre 103 leî°as CI™Wue qui monstration 

se donnent

2" CONDUITE A L’UNIVERSITÉ

i^^^sssiz'ssRSsstsirsst
cornu et nV„6,S„de„9/aC,Ullé9 de ?roit 01 "e MédecL doivent è re

fflKarÆiKSi:
Les élèïesCnèe»nntnl'°année ?‘ua h,aut Pour lm étudiants en Médine.

ri“S55EHEEs3=rcîwsSS“~ï£,z'-Ji!;assi;:

WmÈÊÊËËKï.SïSS—iMfrasraa T^gaaaaaa

en costume

le
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remarque importante

depüuplusÇsannées, noLTutomentleretcoTr?6111 de ci™”stances 

!L * .n ? Ja™ais fait, mais n’atteioi plus lo hiiC<°ntl^i?as 868 déP0nses, ce

SXed,e ZT'° *'°r°™U‘ aïaU ftit ér,ger'16

quelques-unes de ces maisons ne tiennent ^s bonnelègle!appreneit ^

Déboursés que les élèves ont à faire
nbsenco le trente jou^s CM™mifs°0n,“e '° Pa‘e en enti6r’4 moins d’une 
terme 8168 °°urs 80 Paient d'avance au

commencement de chaque

COURS PRIVÉS DELA FACULTÉ DES ARTS

Élèves inscrits ( I ) 
Chaque cours isolé. 

élèves non inscrits.... 
Chaque cours isolé.

..................... 00 par terme.

..................00 par terme.
........ ........... *12 00 par terme.
**......... •Me—$ 6 00 par terme.

Nk
re ainsi

et de Médecine ne

COURS DE DROIT

comprenant 3 ans ou 9 termes
t»Pour le cours entier,

Élèves inscrits (l)...................
"lèves non inscrits................... ................................. ...... *........... .•••$ 90 00

....$108 00
au commencement de

Elèves inscrits (1).............
Elèves non inscrits....................................................  $10 00 par terme.

Reprogramme rtgïïSr.'û^wîrîemèrt”8 dM cour8.i8olê8' en dehors 
qu il est inscrit ou non inscrit. ^ar C0l,rs» ou $6 suivant

y

i
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COURS DE MÉDECINE

diSsecîiôn)C:°UrS ™tier' de quelque manière 1U’U
suive (non compris lase

% Elèves inscrits (Il..................
Elèves non inscrits............. ....... $180 00

....... $216 00
m.x°zr,rpK^:sivorment'ea i5'oui1- ~ *

I” Pour ceux qui suivent le régulier de quatrecours 
de 12 termes

ans ou

Elèves inscrits (2).......
Elèves no» inscrits (2)

2" Pour ceux qui terminent au printemps, ou qui suivent
en 11 termes

.. $15 00 par terme. 

.. $18 00 par terme.

Elève® inscrits (2)........
Elèves non inscrits (2)

4° En dehors des conditions précédentes :

\t $16 50 par terme. 
$20 00 par terme.

Elèves inscrits............................
Elèves non inscrits............ ............... 00 par cours et par terme.

.............. 00 par cours et par terme.

sans déduction.qUi SUimt ,a disseclio" Paienl ™ =ulre $5 00 par terme

PRIX DES DIPLOMES

îîiplfirne î:“S.“™.™LS8 FACUW®8 

Diplôme de Docteur.................... ................................... ........
Ces honoraires sont strictement payables d’avanoe

pour las frais"d’emball'age'et de poste** ma"e' °" doit aJoular u“«a
7^^eladipr6mt^sLtn7L,rdent dejUiNet * d'MÛt'
durant le mois de septembre
SSSf'“4~»*=î=
^ mt^Kent W.lM n°mS d Une nianière trts lilibl«

$ 5.00
8.00

20.00
B

mois ne seront remplies que
I

tels

-’Insafpiion'S?Sc'la moults deî° lea dmz,examens 
wnîtreooimus plu l'UniveriItl’Lavaif0^^1^* ^lnïverdtôtdon3Ules<def ris

5îm.toî5tonet’dètt£®en 8U"’ ** P°“r l’u-age dn microscope

de
|

V) Au 
au cours

i
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ANNÉE 1893-94

SÉMINAIRE DE QUÉBEC

Supérieur

Mgr J.-C. K.-LAFLAMME

Directeurs

MMES8
Mgr BENI. PAQUET.
M. 10UIS-H0N0RE PAQUET 
M. GLÉOPHAS GAGNON. Pr 
M. OLIV1ER-E. MATHIEU. 
M. EDMOND PARADIS.
M. ARTHUR MARCHAND.

ocureur.
/

Igrégfr :

M. ANSELME RHÉAUME.
M. LOUIS-ADOLPHE PAQUET 
M. ERNEST NADEAU. U ' 
M. TANCRÊDE-N. PAQUET.



m

PréJre* Auxiliaires

M. THEODORE TRËPANIER. 
M. ALBERT DION.
M. JOSEPH GIGNAC (à Rome). 
M. ALDÉRIC. BOILARD.
M. JOSEPH GINGRAS.
M. ROBERT LAGUEUX.
M. AMÉDÉE GOSSELIN.
M. ALFRED MORISSET.
M. FRANÇOIS PELLETIER.
M. OMER CLOUTIER.
M. HENRI SIMARD. 1 
M. PIERRE HEBERT.
M. JOSEPH CINQ-MARS.
M. NAPOLÉON GARIÉPY.
M. ALFRED LORTIE.
M. PHILÉAS FILLION.
M. OMER PLANTE.
M. ALFRED PARÉ.

BIENFAITEURS DU SÉMINAIRE DE QUÉBEC 

(Décédés avant juillet 1894)

Mgr de LAVAL.
Mgr de SAINT-VALIER.
Mgr BRIAND.
Rév. M. LOUIS SOlfMANDE, Chanoine, N.-D. de Québec.
Son Altesse le Duc LOUIS D'ORLÉANS.
Rév. M. J.-B. GATIEN, Curé de Lotbiniére.
Rév. M. LOUIS SARAULT, Curé de Sl-Ckarles, Bellechasse. 
Rév. M. JOHN HOLMES, Prêtre du Séminaire de Québec. 
Dame MARIE-LOUISE DUBOIS, Veuve Jos. DeBlois, Château- 

Richer.



Rév.

AME IGlNACE BRETON, SX-Michel, Bellechasse 
Rév. M. JOSEPH COUTURE, Curé de Si-Isidore. 
lf' MARC CHAUVIN, V. G., Chapelain de VHôtel-Dieu

V' M- F -X. LEDUC, Curé de VAnge-Gardien)
Rév. M. G. PLANTE, Prêtre.
M. N. FARIBAULT.
Rév. M. EUGÈNE MÉTHOT, Prêtre.
Rév. M. MICHEL FORGUES, Curé de St-Laurent l O 
Rev. M. CHARLES BEAUMONT, Curé de St,Joachim 
Rév. M. JOSEPH LAGUEUX, Curé deSt-Jean Port Joli 
Rév. M. PIERRE-LÉON LAHAYE, Curé de St-Jean Deschail-

Rév. M. OCTA VE LÉPINE. ancien curé.
Rév. M. PIERRE SAX, Curé de Sl-Romuald 
DUE M™Dli G°SSEL1N’ St-Charles,

Due M.-MODESTE SIROIS, St-André de Kamouraska.
Rév. M. PIERRE LAGACÉ, Principal, Ecole Normale Laval 
Rev. PIERRE PATRY, Curé de St-Paschalde Kamouraska 
Rev. M. JOHN O’GRADY, Prêtre 
Rév. M. J.-N. GRENIER, Curé de Sl-Benri 
Le colonel LOUIS FOURNIER, Montmagnu.
Madame colonel JACQUES VOYER.
J-B. POULIOT, Ecr., N. P., FraserviUe.
Rév. M. F.-X.

Rév.

Belle-

X,
„ TESSIER, Curé de St-François, Beauce
îf • J- BEAUDEÏ, Prêtre du Séminaire d, Québec 

T, m °RK «SSEAUX, Curé de St-Beniard 
M. THOMAS-STERRY HUNT, ancien professeur à P Université

isüval. x
Mgr M.-E. MÉTHOT, Prêtre du Séminaire de Québec,

,'XjU
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GRAND SÉMINAIRE
(1893-94)

nvDirecteur

Mgr BENJ. PAQUET

Profeiieirs

Mgr B. PAQUET.
MgrT.-E. HAMEL.
M. A. RHÉAUME.
M. L.-ERN. NADEAU.
M. L.-ADOLPHE PAQUET. 
M. ROBERT LAGUEUX.
M. OMER CLOUTIER.

Minis ei Théologie

MM. * Arsenault, P., Tignish, I. P. E. 
Audet, P., St-Jean Deschaillons. 
Blais, J.-J., St-Pierre, Riv.-du-Sud. 
Carrier, J.-E., Lévit.
Chisholm, A., Pomquette, N. E. 
Clavet, W., Québec.
Côté, L.-F.-P., St-Gervaxs.- 
Daly, W., Sturgeon, l. P. E. 
Dereme, J.-E., Cap-Santé.

(*) Ordonné prêtre pendant l'année.
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mm. Desrocliers, J.-P.-C., Ste-Croix 
Jlionnp C., Rivière-Ouelle.
Donaldson, J.. Québec.
Dubiî, M., St-Jean-Port-Joli 
««mais, F.-A., St-Alexandre. 

uponl, C -F., Sl-Roch des Aulnaies. 
Fisel, L.-N., Montmagny 

Fournier, J.-E., Ste-Claire.
Gaulhier, P.-G'., Rustico, I. p_ g 
Gillis, J., Indian River, 1. P E 
Godbouf, 0., Québec.
Gosselin, Ls., St-Laurent, I. O 
Grandbois, I.-R.-E., St-Casimir. 
ioude, Ed„ St-Jean Deschaillons. 

Houle, TU-, St-Jean Deschaillons. 
Johnston, J.-F., Charlottetown,
* Laçasse, A., Sl-Anselme.
Laflamme, E.-C. K., Lévis. 
Lamontagne,.P.-A., St-Nérée.
Lapoinle, J.-A., St-Epiphane.
Larue, A., St-Jean, I. O.
Lavergne, A., Si-Sévère, T-R 
Lemay, A., Ste-Croix.
Lepage, M.-J.-A., Québec.
Loiselle, J., Iberville.
*,Martin, E., St-Simon, Rimouski. 
McDonald, J.-A,, Vernon River, I. P. E. 
McDonald, J.-J., Vemon River, / P e 
Mercier, J., Québec.
Montour, J.-E, Pointe du Lac, T. R 
Moreau, A., Québec.
Morrison, D.-F., St-Andrews, I. P. E. 
Paradis, A., Rivière du Loup (en bas).
* Ficher, L, Québec.

(•) Ordonne prêtre pendant l’année.

■%,

/. P. E.

*

Ii
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MM. Pichelle, Ë., Québec.
Poulin, J.-A., St-Ferréol.
Poulin, J.-Am., St-Joseph, Beauce. 
Pouliot, N., St-Laurent, I. 0. 
Rochelle, J.-E., St-Augustin.
Roy, A., Berthier (en bae).
* Roy, C., Berthier (en 4a»).
Roy, J.-O., Lévis.
Savard, 0., Jeune Lorette. 
Sl-Amant, C., St-Alban.
Trudelle, M., St-Stanislas. 
Turcotte, J.-M.-L.-A., Québec. 
Vaudreuil, A., Lotbinière.
Veilleux, J.-O., St-Frédéric.

It

(•) Ordonné prêtre pendant l'année.

\
\



La Somme Théologique de S. Thomas

ïïÆpssÆr
V Th'omatS 6Ca ad°Plé 18 Somme Théologique de saint 

Thomas d Aquin pour texte de l'enseignement dogmatique.
Comme cet enseignement suppose des notions philosophé

o7: rr el une préparation spéciale, ilaétérésolu 
T 'éS,a q,,e’ p0ur être adrais au Grand Séminaire
de Québec, devra.! prouver, par un examen suffisant sur la 
Philosophie, qu’il est en état de suivre l’enseignement Ihéolo- 
gique, à moins qu’il n’ait déjà subi avec succès l’examen de
i é Lava!0" îrr,qUe C°‘lège affi,ié °U agré«ë 6 l’Univer-

Zasantés lî? ^ pas de «""naissancessuffisantes, 1 elève devra faire un an de Philosophie
De plus, en vertu d’un règlement passé par Mgr l’Arche-

véque de Québec, aucun ecclésiastique de l'archidiocèse ne
pourra, à I avenir, être employé, pendant sa première année 
à enseignement ou à la surveillance; mais il devra passer 
cette première année tout entière au Grand Séminaire où il

1° Pour le Dogme, les traités

De Divina Religione,
De Traditione et S. Scriptura,
De Ecclesia et Roin, Pontifice ;

se
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2° Pour la Morale :

De Aciibtis humanis,
De Conscientia,
De Legibus,
De Peccalis,
De Virtulibus,
De Sacramerilis in genere,
De Censuris et irregularitalibus ;

3° Pour le Droit Canonique :

Les Institutions.

m

i

Le reste de l'enseignement théologique est divisé en (fois 
séries simultanées, deux pour le Dogme et une pour la Morale, 
qui peuvent être suivies par les mêmes élèves et qui durent 
trois années chacune, ce qui complète le cours en quatre ans.

i
MÉDAILLES EN THÉOLOGIE

Voir précédemment la liste des Médailles accordées dans la 
faculté de Théologie.

I

\
\
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Conditions du Grand Séminaire

1° Pour être admis au Grand Séminaire de Québec, les 
élèves doivent avoir un certificat de bonne conduite et avoir 
une autorisation expresse de leurs Evêques respectifs.

2° Tous les élèves sont pensionnaires. Le prix de la pen
sion est de $120.00 par année, payables comme suit :

$40.00 en entrant ;
$40.00 le 10 décembre ;
$40.00 le 16 mars.

Ces sommes comprennent le chaufiage et l'éclairage.— 
L’enseignement est gratuit.

3“ Chaque élève doit payer en outre $1.00 pour le médecin 
(remèdes non compris) ; et $10.00 par année pour cou
chette, matelas, oreillers, la garniture complète du lit, le 
lavemain, les serviettes de toilette et de table.

4° Les extra« à table se paient en sus de la pension ordinaire.
b” Les élèves peuvent se procurer au Séminaire leurs livres, 

les fournitures de bureau, etc., à des prix modérés.

:

:
■

i



Direction spéciale*

POUR CEUX QUI DÉSIRENT ENTRER DANS L’ÉTAT ECCLÉSIASTIQUE 

DANS LA PROVINCE DE QUÉREC (*)

Ils doivent en faire la demande par écrit à l’Evêque.
Ils doivent en même temps présenter les documents sui

vants : r
1° Un certificat de baptême et de confirmation ;
12° Un certificat de bonne vie ;
3° Une déclaration comme quoi ils sont ou non capables de 

se munir d’un titre clérical ;
4° La promesse écrite et signée de leur main, par laquelle 

ils s’engagent à rembourser au diocèse tout ce que l'Evêque 
aura dépensé pour eux jusqu’à leur prêtrise ; promesse ce
pendant qui ne les obligera pas si, avant ou après leur prê
trise, ils entrent et font profession dans un ordre religieux ;

8° Un certificat de chacun des Evêques dans les diocèses 
desquels ils auront demeuré ;

6° Un certificat du Conseil du Collège où ils ont étudié, 
concernant les marques de vocation que les directeurs auront 
observées en eux.

N. B.—Dans l'archidiocèse de Québec il faut ajouter un 
certificat d’inscription.

(*) OflR dispositions ont ôté adoptées et rendues obligatoires 
Concile de Q,uôbeo. dans le dernier
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Ass.-Préfel des Eludes
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Professeurs

MM. OLIVIER-E. MATHIEU et ALFRED LORT1E, de Philo
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Mgr J.-C. K-LAFLAMME, d'Electricitéef d’Histoire Naturelle. 
M. HENRI SIMARD, de Physique.
M. ALFRED MORISSET, de Chimie.
M. EDMOND PARADIS, de Mathématiques et d’Astronomie.
M. CAMILLE ROY, de Rhéthorique.
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M. FRANÇOIS PELLETIER, de Seconde 
M. ALBERT DION, de Troisième.
M. PHILÈAS FILLION, de Quatriime.
M. NAP. GARIÈPY, de Prosodie.
M. ALDÉRIC BOIL A RD, de Cinquième.
M. PIERRE HÉBERT, de Méthode.
M. ALFRED PARÉ, de Sixième.
M. NAPOLÉON POULIOT, rie Septième.
M. CLOVIS ST-AMANT, rie Huitième.
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Hiitoire

M. A. GOSSELIN. 
M. 0. PLANTE. 
M. A. MORISSET. \

Anglais

M. P. O’LEARY.
M. A. MARCHAND.
M. TH. TREPANIER. 
M. JOS. GINGRAS.
M. J.-ALEX. LEPAGE.

i

Arithmétique

M. A. MARCHAND. 
M. LS GOSSELIN.

Tenus des livrer el Arithmétique

M. TH. TRÉPANIER.

Instruction religieuse

M. LS-A. PAQUET, Philosophie senior. La foi et la raison.
M. R. LAGUEUX, Philosophie junior et Rhétorique. La vraie 

religion.
Mgr J.-C. K.-LAFLAMME, Seconde. Controverse : Le péché 

originel, la grâce et la justification.
M. F. PELLETIER, Troisième. Controverse : l’Eucharistie.
M. 0. CLOUTIER, Quatrième. Controverse : les Sacrements 

moins l’Eucharistie.
M. E. NADEAU, Prosodie. Controverse : les Sacrements 

moins l’Eucharistie.
M. A. DION, Cinquième. Catéchisme raisonné : 2“ partie, 

les Commandements et la Prière.
M. P. HÉRERT, Méthode. Catéchisme raisonné : 2” partie, 

les Commandements et la Prière.
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M. A. MORISSET, Sixième. Catéchisme raisonné 
les Sacrements. : 2e partie,

\ M' AiePSymbole6P<^me‘ Catéchisrae rais°nné : 1ère partie, 

M. N. GARIÉPY, Huitième. Petit Catéchisme. 

Dessin

M. CHS-A. LEFEBVRE

Musique instrumentale

M. JOSEPH VËZINA. 
M. PHILÉAS ROY.
M. A. COURCHESNE.

j

Musique vocale el plain-chaol

MorJ.-C. K.-LAFLAMME. 
M. ED. PARADIS.
M. C. DESROCHERS.

Maîtres de Salle

M. JOS. CINQ-MARS.
M. LOUIS FiSET.
M. ÉDOUARD HOUDE.
M- ALBERT LEMAY.
M. CHRYSOLOGUE DESROCHERS. 
M. LOUIS GOSSELIN.
M. JOSEPH POULIN.
M. ODILON SA YARD.

Infirmerie

M. ARTHUR TURCOT

Médecin

M. EDWIN TURCOT.
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Élèves du Petit Séminaire de Québec 

(1893-94)

CLASSE SENIOR DE PHILOSOPHIE

Beaudet, Esdras, Sl-Jean Deschaillom, P. 
Cahill, Richard, Tipperary, Irlande, P. 
Chabot, Edmond, Sl-Charles, P. 
Coulombe, Plavien, Lolbinière, P.
Dion, Alphonse, /,’Islet, P.
Dugal, Albert, Québec, E.
Galerneau, Isaïe, Charltsbourg. P. 
Carneau, Adolphe, Québec, E.
Godbout, Arthur, St-Vital de Lambton, P. 
La flamme, Léon, Lewiston, E. U-, P. 
Langlois, Arthur, Grosse-lsle, P.
Lapointe, Simon. lUalbaie, P.
Larue, Robert, Poinle-aux-TYembles, E. 
Leclerc, Louis, Charlesbourg, P.
Lemieux, Cyrinus. Sl-Vilal de Lambton, P. 
Lemieux, Darie, Québec, E.
Martin, Valmont, Rimouski, P.
Maurel, Albert, Nouvelle-Orléans, E. U., P. 
Monireuil, Ernest. Québec, E.
Paradis, Joseph, Sle-Famille, I.O, P. 
Poliquin, George, Porlneuf, P.
Reardon, James, Charlottetown. P.
Trudel, Alfred, Shippagan, N.-ll., P. 
Voyer, Elzéar, Québec, E.

■

CLASSE JUNIOR DE PHILOSOPHIE

Arcand, Arthur, Sl-Alban, P.
Auger, Charles, Ste-Emmélie, P 
Bergeron, Robert, Sl-Antoine, P. 
Blais, Aristide, Berlhier (en bas). P. 
Desjardins, George, Québec, E 
Desrochers, Jules, Lolbinière, P. 
Portier, Paul, Québec, P.
Giguère, Eugène, Québec, E.
Giroux, Arthur, Charlesbourg, P. 
Gosselin, Joseph, Québec, E. 
Guimond, Roméo, Sl-Raymond, P. 
Huot, Antonio, Québec. B.
Lafrance, Napoléon, Sl-Raymond, P. 
Laliherté, Edgar, Warwick, P. 
Laliberté, Napoléon, Warwick, P. 
Lamontagne, Frs.-J., St-Nerée, E.
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Lapointe, Aim», Malbail, P.
Masson, Joseph, Grosse-lle, P.
McKenzie, Murdock, St-Gervais, P. 
Michaud, Joseph, Québec, E.
Moreau, Ph. Henri, Sl-Oclave de Métis, P. 
Paradis, Léomdas, St-Malachie, P.

•< Perrault, Jos.-Edouard, Malbaie, P.
" £°ï «‘.Adalbert, Ste-Croix, P.

Hobitadle, Joseph, Québec, P.
Boy, Ernest, St-Valier, P.
VoTerdÆr!' qXkT BeaUPrê’ B'

RHÉTORIQUE

Aubert, Albert, Québec, E.
Cannon, L. Arthur, Québec, E.
Carbray, Thomas, Québec, D. P,
Caron, Ivanhoe, Anse à Giles, P.
Chauveau, Charles, Québec, E.
Deldge, Henri, Québec, E.
De Varennes, Joseph, Québec, P.
Dion, Emile, Sl-Hyacinlhe, P.
Drouin, Alfred, Chicago, P.
Dugal, Joseph, Iliviere-du-Loup, P.
Gosselin, David, Québec, P.
Gosselin Odilon, St-Fcrdinani d'Halifax, P 
Hudon, Butrope, Héberlville, P.
Labrecque, Joseph, Québec, E.
Membre, Arthur, St-Mnsbury, E. U., P. 
Lapointe, Arthur, Québec, E.
Mercier, Georges, St-Michel, E.
Pelletier, Joseph, St-Laurent, l.-O., P. 
Perrault, Gustave, Malbaie, P.
Plamondon, Charles, Sl-Raymond, E. 
Rochette, Joseph, Sl-Auguslin, B.
Roy, Joseph, St-Cajetan d’Armagh, P 
Verret, Hernie, Québec, D.-P.
Vézina, Albert, Fait River, E. U., P.

X

SECONDE

Bégin, Pierre, Héberlville, P.
Bernard, Léonce, Québec, É.
Brunet, Eugène) Québec, E.
Caron, Amable, Québec, B.
Chauveau, Pierre, Montréal, P.
Dagneau, Calixte, Québec, E.
Descareau, Eugène, St-Basile, P.
East, Octave, St-Auguslin, P.
Gagnon, Pierre, Ste-Famille, I. 0., P.
Gameau, Amable, Québec, E.
Gry,eEdoMrd,Py^ito!p'.7>''"lW",B-
Hémond, Phidime, St-Ferdinand d'Halifax, P. I

k
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.lolicmur, Alfred, Québec, B.
Laçasse, Edmond, Sl-Romuald, E. 
Lambert. Zoël. Sl-Ferdinand d'Halifax, P. 
Larue, Luc, Québec. B.
Lemay, Léonidas, Sle-Croix, P.
Lizotte, Oscar, Québec, P.
Mayrand, Robert, Gmndines, P.
Michaud, Thadée, St-Jean Port-Joli, P. 
Patoiue, Antonelli, Québec, B.
Poliquin, Bsdras, Porlneuf, E.
Racine, Dominique, St-Ambroiee, P. 
Rémillard, Jules, Québec, B.
Rochette, Charles, Poinle-aux-Trembles, E. 
Roy, Alexandre, Berlhier (en bas), P, 
Simard, Abel, Pelili-Ribière, E.
Trépanier, Léonidas, Québec, E,
Vaclion, Oscar, Maria, P.
Vallée, Thomas, Sl-Bemard, P. i

TROISIÈME II
Ahern, Joseph, Québec, 1.
Aubert, Arthur, Québec, E.
Bélanger, Emile, Québec, P.
Bergeron, Philémon, Sl-Anloine de TiUv, P. 
Chouinard, Achille, Québec, E. 
tihouinard, Jules, Québec, E.
Descarreaux, Edouard, Sl-Baeile, P.
Dion, Aurélien, Québec, E.
Dionne, J.-Ble., Québec, E.
Biset, Ulric, Ancimne-Lorelte, E.
Garant, Sylfrid, St-Romuald, P.
Garneau, Robert, Sl-Ferdimnd d’Halifax, P 
Genest, Oscar, Warwick, P.
Gibson, Joseph, Sl-Daoid, P.
Guillol, Joseph, Beauporl, E.
Hoffman, Elzéar, Berlhier (en bas), P, 
Laberge, Wilfrid, Sl-Edouard, P. 
Labrecque, Ernest, Québec, E.
Lachance, Joseph, Sle-Anne de Beaupré, P. 
Langevin, Alzérias, Beauporl, E.
Langevin, Wilfrid, Black Lake, P.
Langlois, Phydime, Thelford, P 
Langlois, Placide, Beauporl, P.
Languedoc, Errol, Québec, E,
Larivière, Frs-Xavier, Ste-Marie, Beauce, P. 
LaRochelie, Léon, Québec, E.
Levasseur, Paul, Québec, E.
Michaud, Joseph, H.-U. du Portage, P. 
Painchaud, Victor, Isle-aux-Grues, P. 
Pâquet, Albert, SI-Nicolas, P.
Pelletier, Adolphe, Québec, E.
Pouliot, Joseph, Québec, E.
Raymond, Hubert, Sle-Anne de Beaupré, E. 
Robert, Arthur, Beauporl, P.
Bavard, Louis, Québec, B.

U



QUATRIÈME

Alleyn, Alexandre, Québec, P 
Boivin, Henri, Québec, E.
Bouthillier. Guay, Québec, P. 
Bussières, Lauréat, Québec, P. 
Duchaîne, Adjutor, Québec, E.
Edge, Wilfrid, Québec, E.
Gibson, Harry, Hadlow Cove, Lévis, P. 
Girard, Henri, Montana, P. .
Gosselin, Henri, Bellows Falls, Vt., P 
Gravel, George, Sl-Michel, P. 
Laverdière, Philippe, Chdteau-Richer, P. 
Lavergne, Armand, Arlhabaskaville, P. 
Lespinay, Félix, Québec, E.
Marchand, Joseph, St-Alexandre, P. 
Martel, Joseph, Sl-Ambroise, P.
Mercier, Ernest, Quèbtc, E.
Michaud, Aurelius, Québec, E.
Miller, Réal, Québec, P.
Panel, Raymond, Sl-Raymond, P. 
Paradis, Eugène, Ancienne-Loretle, E. 
Parent, Eudore, Beauport, P.
Patry, Joseph, Québec, P.
PeRetier, Bruno, St-Laurenl, 1. 0., P. 
Richard, Louis, Québec, E 
Rochette, Jules, Québec, P.
Stem, Adolphe, Québec, P.
Thibaudeau, Orner, Québec, E.
Topping Ephrem, Sl-Romuald, P. 
l urcot, Ghs-Edouard, Québec, E. 
Vermette, Elie, Sl-Romuald, P.

PROSODIE.

Bédard, Arthur, Charlesbourg, P.
Bélanger, George, Ste- Germaine, P.
Bé anger, Joseph, Lévis, P.
Bélanger, Oscar, Québec, E. ,
Bergeron, Joseph, St-Ferdinand d'Halifax, P. 
“ eue, George, Ste-Anne de la Pérade, P. 
Blouin, Eugène, Berthier (en bas], P.
Bolduc Evariste, Sl-Valier, P.
Brochu, Joseph, Québec, E.
Gatel lier Joseph, Tadoussac, P.
Dallaire, Henri, St-Fidèle, P.
DesRiyiôres, Eugène, Québec, P.
Dion, Louis, L'Islet, P.
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Dorion, Emile, Québec, E.
Ducharme, Lauréat, Québec, E.
Dubuc, Joseph, Québec, E.
Gagnon, Arthur, Québec, E.
Gauvreau, Ferdinand, Québec, P. 
Laberge, Wilfrid, Québec, E. . 
Larochelle, Ovide, Sl-Bernard, P. 
Martineau, Arthur, Québec, E.
Mercier, Joseph, Berihier \m bas), P. 
Montreuil, Joseph, Québec, P. 
O’Sullivan, Harry, Sl-Ambroise, P. 
Robitaiile, Pierre, Ancienne-Lorette, P. 
Thibault, Léon, St-Jean-Deschaillons, P, 
Trudel, Adalbert, Québec, E.
Turgeon, Joseph, Beaumont, P. f

CINQUIÈME
I

Beaulieu, Charles, Sl-tiervais, P.
Béchard, Georges, Québec, M.
Bélanger, Jules, Québec, E.
Berti, Achille, Montréal, P.
Bigué, Philippe, Ste-Anne de la P trade, P. 
Bolduc, Jules, Beauporl, P.
Boudard, Bloi, St-lsidore, P.
Cambray, Gaudiose, Beauporl, P.
Gannon, Walter, Québec, E.
Cantin, Hervé, Québec, P.
Carrier, George, Québec, E.
Casgrain, Chase, Québec, P.
Chabot, Arthur, Sl-Charles, P.
Chouinard, René, Québec, E.
Cinq-Mars, Alonzo, Québec, E.

■ Cloutier, Léon, Québec, P.
Couture, Wilbrod, Hull, P.
Davis, Conroy, Québec, E.
Delagrave, Charles, Québec, E 
Desrochers, Joseph, Sl-Francois de Beauce, P. 
Dorion, Pierre, Québec, E 
Doucet, Alphonse, Rivière-du-Loup, P.
Edge, Alexandre, Québec, E.
Feeney, Benet, Cap-Rouge, P. 
l’iset, Pierre, Ancienne-Lorelle, P.
Fluet, Alexandre, Québec, E.
Gauvin, Henri, Québec, D.-P.
Gingras, Joseph, Québec, E.
Godbout, Albert, Québec, B.
Hamel, Edouard, Sl-Raymond, P.
Laflamme, Nérée, St-Gcrvais, P.
Larue, Olivier, Poinle-aux-lremblcs, P. 
LeBoulillier, Alexandre, Québec, P.
Leclerc, Gédéon, Québec, E.
Leclerc, Léon, Sl-Charles, P.
Lefebvre, Joseph, Québec, E.
Mackenzie, William, Sl-tiervais, P.
Marquis, Ludger, Québec, P.

!
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Pouhot Edmond, Sl-Lawent, I n P

^Vu!frK^“-£o“p;p" '

ISSaSêfe-
MÉTHODE

Portunat, Sl-Jean-DeschaWo

£S,XlteEP. 
c*nZ:A%zrJ:£:P 
ChapMéxX"M7’P-

g§ffp
Joncas, Jules, yujito, o.-P. 
i}®?'anc’J,os‘!Ph, Québec, E.

Marchand, Meribert, Sl-Anurè Augssssstisr/ F^ssjKtisr»'-
Perrault Antonio, p. P

mXnti,l,l2^rD'-p-
RobitailJe, Ernest, Sl-Homuàld, E

aæiïsitr* *4*—■•
SaMSM*»'-
w wss&u*.,

ns. P.

CiA..
miuraska, P.

sixième
^ <*y.n,zPenry' Québec, P.
Audel, George, St-Jean-Ueic/iailloni P 
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Bergeron, Thomas, Québec, E.
Bergeron, Joseph, Sl-Thomas, Monlmagny> E. 
Bernard, Alvarès, Cap-Santé 
Bernier, Joseph, St-Charles, E.
Bertrand, Arthur, Québec, E.
Blais, Arthur, Québec, E.,
Boucher, Pierre, Québec, E.
Gayer, François, Sl-Nicolas, P.
Charron, Arthur, Québec, D.-P.
Delàge, Albert, Charlesbourg, P.
Demers, Louis, Québec, Ü.-P.
Dorion, Charles, Québec, E.
Doucet, Orner, ÎHvière-du-Loup, P.
Feenay, Michael, Cap-Jtouge, P.
Fillion, Joseph, St-Laurenl, l.-O., P.
Fortier, Arthur, Québec, P.
Fréchette, Pierre, St-Romuald, E.
Carneau, Chs-Henri. Québec, E.
Gaslonguay, Jules, Québec, E.

— Goulet, Hector, Sl-Gervais, B
Hébert, Joseph, Sl-Thomas, Monlmagny, P. 
Jutras, Ernest, Somerset, P.
Laberge, Jules, Beauporl, P.
Larue, Jules, Québec. P.
LeBlanc, Jos.-Eug., Sl-lhomas, Monlmagny, P. 
LeBreuf, Arthur, St-Jean-Deschaillons, P. 
Lessard, Philéas,.Si-Joachim, P. 

rLe Vallée, Christie, Dorchester's Bridge, P.
'-*> Martineau, Albert, Québec, E.
V Mathieji, Joseph, Québec, E.

Miv.-Deschesnes, Joseph, Sl-Agapit, P.
' Nadeau, Joseph, Sl-Charles, P.

Pagé, Henri, Québec, E.
Picard. Pierre, Sl-Gabriel de Slralford, E.

Y Pouliot, Louis, Québec, E;
Racine, Arthur, Sl-Joachim, E.
Ricard, François, Montréal, P.
Roy, Joseph, Buckland, E.
Roy, George, Québec. E.
Ruel Polydore, St-Charles, E.
Spénard, Alfred, Sl-Pierre-les-Becquets, P. 
St-Pierre, Joseph, Québec, E.
Tanguay, Benjamin, Québec, E.
Tremblay, Alphonse, Sl-Frédéric, Üe.uce, P. 
Turgeon, Alfred, Québec, E.
Vaillancourt, Joseph, Sl-Anselme, P. 
Vaillancourt, Raynaldo, Québec, E.
Vallée, Pamphile, Québec, E.

\

SEPTIÈME

Auger, Alphonse, Québec. P.
Audet, Joseph, St-Jean-Deschaillons, P. 
Baillairgé, Chs-Wilson, Québec, E. 
Baril, Arthur, Slanfold, P.
Bernard, Léonidas, Cap-Santé, P.
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Berti, Henri, Québec, P.
Constantin, Arthur, Québec, P.

dTs™: oX'o!£;Te "e ltt ^
Déry, Eugène, Québec, K.
Dorval, Roméo, Québec. P.
Pnr,™y'nrhTas’ Ccp'Houge, P.
Fortin, David, Sl-Jouchim, P.
Gaboury, Alfred, Cap-Rouge, P.
Cagnon, Emile, Québec. B
r!“fLUer’ ?“gène' Québec, D.-P. 
Gauthier, Léon, Québec, P.
Gauthier, Raoul, Québec, D.-P.
Gau vin, Duberger, Québec, K.

o^Z^cT-^''-
Gingras, Henri, Québec, E.
Hamel, Ludovic, Sle-Croix, P.
Hardy, Oscar, Québec, E.
Jacques, Uyrius, Québec, E.
Jean, Alexandre, Québec, E.
Kirouac, Wilfrid, Sl-Cyrüle, P
hhï.l011.11?,' A,dolPhe' Québec, E,
Labbé, Alfred, Québec, P.
Lacroix, Arthur, Québec, P

Marcoux, Gaudiose, Québec, P.
Marquis, ülric, Québec, P.
Nadeau, Léonce, Québec, E.
Parent, Emil ■, Québec, P.
Hoï!^i,^rgént"te'E<7,l''C‘’"'->m'’P-
Boy, Joseph, Québec, E.
Boy, Oscar, Québec, P.
Buel, Napoléon, Sl-Chartes, P.
Simard, Arthur, Québec, P,
St-Amant, Hermann, St-Alban, P.
St-Pierre, Joseph, Québec, E.

■5tÜEiE‘^~p'Verge, Edmond, Québec, E.
Vézina, Edgar, Québec, E.
Vezma, Raoul, Québec, E.

HUITIÈME

Amyot, Willie, Québec, E.
Babi» Arsène, Québec, P.
Bédard, Ambroise, lleauport, P.
Bernard, Honorius, Québec, E.
Blais, Narcisse, Québec, E.

| .........,
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I Bouchard, Ernest, Quèfièc, E.

Boulanger, George, Québec, P.
Bourget, Clermont, Québec, P.
Brousseau, Joseph, Québec, E.
Buisson, Joseph, Cap-blanc, E.
Canlin, Hilarius, Québec, E.
Côté, Elzéar, Québec, E.
Dagneau, George, Québec, E.
De la Chevrotièro, Edouard. Lolbinière, P. 
De la Chevrotière, Robert, Lolbinière, P. 
Deldge, Chs-Auguste, Québec, E.
Déry, George, Quebec, E.
Desroches, Léon, Québec, E.
Drolet, Gaudiose, Québec, E.
Dubé, Luc, Québec, E.
Dubord, Eugène, Beauport, P.
Dugal, Joseph, Québec, E.
Falardeau, Elz.-Albert, Québec, E. 
Gauvreau, Pierre, Qqébec,t E.
Julien, Frs-Xavier, QUébec, P.
Laçasse, Léon, Campbelllon, P.
Lafrance, Léonidas, Québec, P.
Lebœuf, Auguste, Sl-Jean-Des^haillons, P. 
Leclerc, Edmond, Québec, P.
Lippens, Jules, Québec, E.
Maloney, John, Sl-Alberl (Alberto), P. 
McNamara, William, Calgaru, P.
Muisan, Alphonse, Québec, E.
Montreuil, Yves, Québec, E.
Normand. George, Québec, E.
Pàquet, Uldéric, Québec, P.
Powers, James, Québec, E.
Powers, Owen, Québec, E.
Servais, Edmond, Québec, E.
Taschereau, Edmond, Sl-Joseph, lleauce, P. 
Tessier, Adélard, Charlesbourg, E.
Tessier, George, Charlesbourg, E. 
Tourangeau, Joseph, Québec, E.
Turcot, Joseph, Québec, E.
Valin, Henri, Québec, E.

!
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\ersion latine.—ter prix, Arthur Cannon : 2e do, Emile Dion. 1er 

accessit, Joseph Boy; 2e do, Charles Chauveau ; 3e do, Thomas Carbray
.Thème latin.—1er prix, Emile Dion ; 2e do, Arthur Cannon. 1er acces

sit, Joseph Lahrecque ; 2e do, Charles Chauveau ; 3e do, Joseph Roy
version grecque.—1er prix, Arthur Cannon ; 2o do, Emile Dion 1er 

accessit, Odilon Gosselin ; 2e do, Ivanhoe Caron : 3e do, Joseph Itoy
Thème Grec.-1er prix, Arthur Cannon ; 2e do, Emile Dion. 1er accès- 

sit, Charles Chauveau ; 2e do, Joseph Lahrecque ; 3e do, Gustave 
Perrault.

Vers latins.— 1er prix, Arthur Cannon ; 2e do, Charles Chauveau 
1er accessit, Thomas Carbray; 2e do, Arthur Laferrière •
Bernard Verret.

Histoire du Canada. — 1er prix, Gustave Perrault ; 2e do, Joseph Hoy 
ter accessit, Arthur Cannon ; 2e do, Odilon Gosselin ; 3e do, Ivanhoe 
Caron.

Histoire contemporaine.—1er prix, Arthur Cannon ; 2e do, Gustave 
Caro*' er accessit' Joseph Roy ; 2e do, IKmile Dion ; 3e do, Ivanhoe

Exercices anglais.—1er prix, Thomas Carbray ; 2e do, Joseph Duval. 
VerreteSSlt’ Arthur Laferrière i 2e 'io, Charles Chauveau ; 3e dd, Bernard

Récitation anglaise.— 1er prix, Odilon Gosselin ; 2e do, Charles Chau- 
— 1er accessit, Emile Dion; 2e do, Albert Aubert; 3e do, Bernard

B
h 3e do,

-

i
!1
I, veau,

Verret.
Arithmétique.—1er prix, Odilon Gosselin ; 2e do, Joseph Hoy. 1er 

accessit, Joseph Rochelle ; 2e do, Ivanhoe Caron ; 3e do, Emile Dion.
Instruction religieuse.—1er prix, Arthur Cannon ; 2e do, Charles 

Plamondon. 1er accessit, Emile Dion, 2e do, Albert Aubert ; 3e do, 
Joseph Pelletier.

ï

SECONDE

Excellence.—1er prix, Calixte Dagneau ; 2e do, Emile Grenier. 1er 
accessit, Robert Mayrand ; 2e do, Luc Larue ; 3e do, Octave East. Men. 
lions honorables : Alexandre Hoy, Léonidas Lemay.

Narration française.—1er prix,---------------- ; 2e do, Robert Mayrand.
1er accessit, Eugène Brunet ; 2e do, Calixte Dagneau ; 3e do, Luc Lame

version latine.—\rr prix,---------------- ; 2e do. Calixte Dagneau. 1er
accessit, Octave East ; 2e do, Emile Grenier, 3e do, Robert Mayrand.

thème latin.—[er prix,-------------- - ; 2e do, Alexandre Roy. 1er
accessit. Calixte Dagneau : 2e do, Luc Lame ; 3e do, Charles Rochette

Version grecque.— 1 er prix,---------------- ; 2e do, Calixte Dagneau. 1er
accessit, Emile Grenier ; 2e do, Eugène Descarreau ; 3e do, Alexandre

Thème grec.—1er prix, Robert Mayrand ; 2e do, Charles Rochette. 
1er accessit, Emile Grenier ; 2e do. Léonidas Lemay ; 3e do, Luc Larue.

Vers latins, ter prix,—-------------- ; 2e do, Robert Mayrand. ter
accessit, Calixte Dagneau ; 2e do, Emile Grenier ; 3e do, Edouard Guay 

Histoire moderne.—1er prix. Luc Laruo ; 2e do, Edouard Guay. ter 
accessit, Robert Mayrand ; 2e do, Emile Grenier ; 3e do, Octave East 

Arithmétique —\er prix, Calixte Dagneau ; 2e do, Zoel Lambert. 1er 
reauSSlt| Kmi ° Grenler ' 2e do’ Alexandre Hoy ; 3e do, Eugène Üescar-

Exercices anglais.—1er prix, Phydime Hémond ; 2e do. Calixte Da- 
AiexandmRoy068911' L6onidas Lemay : 2o do. Thomas Vallée ; 3e du,

y

________
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Instruction religieuse.—.1er prix, Thomas Vallée • 9a ,«n r a aOct,7e' EÛT ÙCCeSSU' ^ydimePffimo„,,0;T,,oVt6gi„e2Urunet;X"id;„:

TROISIÈME«sa

Roie‘rtOarneM-l|enr,P,'!iX' A“ré;ienDi™ : 2e do, Joachim Talbot : 3e do 
3e do, Placide ùngto! ' * SaVard ; Se d6’ Wil™ Èangevm ;

2ÎSB':^'issie,*'5r«5TO 
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Charle8 Tu'°°1'

» Version latine. 1er prix, Blie Vermette ; 2e do, Ernest Mercier. 1er «-----«.
acMssit, Adolphe Stem ; 2e do, Alexandre Alleyn ; 3e do, Bruno Pelletier. '

Ifieme latxn.-— 1er prix, Ernest Mercier ; 2e do, Alexandre Allevn. 1er 
accessit, Adolphe Stem ; 2e do, Henri Boivin ; 3a do, Blie Vermette 

Langue grecque.—1er prix, Ernest Mercier ; 2o do, Philippe Laverdière 
Michaud8'1’ fcphrem lonPlnK: 2e do. Adolphe Sirin ; 3e do, Aurélies

i prix'. BPp,rein Topping : 2» do, Alexandre Alleyn.
1er accessit, Blie Vermette ; 2e do, Ernest Mercier, 3e do Bruno Pelletier 

Mémoire -1er pm. Philippe Laverdière ; 2e do, Ernest Mercier. 1er 
accessit, Eprem Topping ; 2e do, Adolphe stein : 3e do, Elie Vermette 

Histoire romaine.—-ter prix, Bruno Pelletier ; 2e do, Ernest Mercier. •
1er access it, George Gravel ; 2e do, Adolphe Stein ; 3e do, Blie Vermette.

Arithmétique.—ter prix, Aurêlius Michaud ; 2e do, Henri Boivin. 1er 
accessit, Bruno Pelletier ; 2e do, Ernest Mercier, 3e do, Guay Boutillier 

Exercices anglais-ter prix, Alexandre Alleyn ; 2e do, Henri Gosselin! 
Stein0068811' * 6nry Glbson ’ 2e do> Raymond Panel ; 3e do, Adolphe

«Muion anglaise.—\er prix, Joseph Marchand; 2e do, Aurêlius 
Michaud 1er acc-issit, Henri Gosselin ; 2o do, Elio Vermette'; 3e do, 
ISphrem lopping. •

PROSODIE

pill
Thème latin.—1er prix, Adalbert Trudel ; 2e do, Eugène DesRivières 

Bobitouîe8U’ J°8eph Mercier; 2e d“' Joseph Turgeon; 3e do, Pierre

a&st ses
Mémoire.—ter prix, Eugène DesRivières: 2e do, Adalbert Trudel 

Bergeron8'1, 0vl'6 Lar0Chelle; ie do' Arthur Gagnon : 3e do, Joseph

Histoire romaine.—I er prix, Eugène DesRivières ; 2e do, George Bigué 
1er accessit, Evariste Bolduc; 2e do, Joseph Mercier; 3e do, Ovide 
Larochelle.

Arithmétique.—J er prix, Ovide Larochelle; 2e do, Joseph Bergeron 
BoMuc0688'1’ t,m' e lJorion! doi Joseph Montreuil, 3e do, Evariste
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"Ze do, Ov'de Laro- 
Ai'lhur Bédard ; 3e do,

CINQUIÈME

K:ttwA,tt WtetMivfar iz
E5h:^HE5'^5"SrFfcT^Alexandre Godbout, Paul. Iloy, Romuald Roy ym° Pel:°li"r'

fard; 3, do Alphonse Doucut; 4e do, Phil^pe Bigu6 ' ElolBour-

Couture ; 3= do, Charles Verret ; 4e do, Chase Casgrein ’ W"br0,‘ 
lief 3e‘d?Phnf,'“,'^leVr,iX' Reu" Chouinard ; 2e do, Charles Beau-

; 2ed0' E“

P'-lietier ; £ &
Alphonse Doncet ; 3e do, Philippe Bigné ; 4e do, Charles Verret ’ ^ d°' 

biogruiilur.—1er prix, Nérée Lallammo ; ‘le do. Charles Beaulieu - a 
do. (.audio» Camhray. 1er accessit, Edouard Hamel - !« »«3
Choutnard; 3e do, Victor Morisset ; 4e do Chase Gasgrain ' B

accessR1 ’ Joseob ^ST* ;

bLiL^rs-
Marqms ; 3e do, Eloi Boudard , 4e do, Edouard Hamel ’ Ludger
dn^Teri™- If1 prlx' Ga,idl0Ee Lambray; 2e do, Edouard Hamel - 3a 
do, Charles Delagrave. 1er accessit, René Chouinard 2eïln rn= 
Casgratn 3e do, Jules Bélanger; 4edo, Lharlfs Beaulieu ' Cha 
3ele’er,'rix' Heu« Chouinard ; 2e do, LudgerMamuis- 
l aiifmm ? ,B ,u ieu' ler accessit, Alphonse Doucel ; !!e do 2ÏIÎ :
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MÉTHODE

Excellence.— 1er prix, Edmond Soulard ; 2e do, Gédéon Sauvaaeau 
1er accessit. Gédéon Pépin ; 2e do, Joseph-Emile Normandeau • 3e do’
reau.^tlh-ed0 c'oulombe,0rArthur^ Bergeron,^^ranc^'ifcCloskey^ ’roiiî^o

MS
BorGm6ad„tanhaUVageaU 1 2e dp Adal™ ^ ! 3e £"SJ&
ler7,aeé6A«'«ii‘”?l!i!r pr n’ Bd,I1°rld 8oular(1i 2e do, Gédéon Sauvageau. 
Bergeron ’ ° d Pepln ; 2e do' JosePh Marceau ; 3e do, Arthur

Exercices frmçais.-ier prix, Edmond Soulard ; 2e do, Gédéon Pépin Ïlo, Idefme dont™ g6aU : 2" d°' JWBmile Normandeau ;P 3e

Histoire de la Grèce.— 1er prix, Alfred Coulombe : 2e do, Gédéon Sau. 3e do* Joseph Sirot' H°Ud6 : 2°d"' —et;

Gèograchie.— 1er prix, Edmond Soulard ■ 2e do Louis k„„Ho 
Emile N„rmdat,deauaaV“gea" : 26 d°' A‘bert ',i”chere«u ' 3« do, Joseph-

Exercices anglais.—1er pnx, Adelme,fonças ; 2e do Francis McCloskey 
, &“> Charles Q'elâge ; 2e do, Gédéon Sauvageau ; 3™ do Rorn/o

I n”'?/1"";”1 er prix’ Edmond Soulard ; 2e do, Gédéon Pépin
-er accessit<Gedéon Sauvageau ; 2e do, Charles Deldge ; 3e do, Gaudfosé
Guérard.

lef âccessit 'fédéTn eKPrlX’ Edmon,d s.oulard I -e do, Albert Jinchereau. 
FÎanôfs McCloskey bauva«eau ' 2e d°' Héribert Marchand; 3e do,

Snfûî'a“ti*f”’Wet»»-1 er prix. Alfred Coulombe ; 2e do. Edmond 
Joseph-ÊmiU Normandeaue°n ^ = * d°' Géd6°” 8a-ageiu ; Jet

SIXIÈME

lofenh Héhej'r priX' Jo,sollh, Billion ; 2e do, Joseph Bernier; 3e do, 
nës P?ednbpL S0003?'1';11 f Lîrue : 2e d°. 'loaeph Miville-Desches-

George Au dm Charles Drouin, Michael Feeney, Arthur Blais Albert 
Üelàge, Joseph Roy, Pniléas Lessard, Raynaldo V Billancourt Louis 

PamPhi|é Vallée, Joseph Vuibancourt, Louis 
Gmmaù4 VareS ®6r°41^: ArlhUr Hacine’ Allrgd Turgeon, Charles-Henri

Héberf"i<dn"Velr SWl Jo,6eph Miville-Deschesnes; 2e do, Joseph

Picard / Il Z] S'ïÆ droaC^rLJa°bSeerPgheBernier 1 26 d°’ Plurre

X
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prix’ JûsePh Hébert ; 2e do Joseph Pillion- 3e do

asss;v.t«'Pierre Picard'

TS^I'ni'nLPÆirP^nier : 2e do. Joseph Pillion 
accessit, Jules Larue; 2e do

3e do

to«pnhH h P.h “‘"lle-Deschesnes. 1er —„arue. „ 
JTph, Hlb- t; 30,do- Pra"5°ls Hicird ; 4e do, Alphonse Tremblay 
r„hL.' Ier P1?* JosePh Hébert ; 2o do, Joseph Bernier ■ 3e do
Jules Larue. 1er accessit, Pierre Picard; 2e do, Joseph Miville Desches 
nes , 3e do, Louis Pouliot; 4e do, Joseph Pillion.

Histoire ancienne.— 1er urix. Jnsenh Piliinn ■ o„ ,i„ r------ .. „.. ... ... , Prix' Joseph Pillion; 2e do, Josenli HébertJe do, Pierre Picard. 1er accessit, Joseph Miville-Deschesnes • "e h0 
Jules Laberge ; 3e do. Jules Larue ; 4e do Joseph Bernier ' '
PilM™™Vdn-r~ lhri5,-KJï8eph Hiville-üeschesnes ; 2e do Joseph 
tillion, Je do, Joseph Hebert. 1er accessit, Jules Larue ■ 2e do Michael 
l'eeney : 3e do, François Bicard ; e do, Pierre Picard ’

exercice! anglais.—1er prix, Joseph Bernier ; 2e do, Jules Larue - 3o do Joseph Hébert. 1er accessit, François Gayer; 2e do, Ptorre Pteard 
3e do. Joseph Pillion ; 4e do, Alphonse Tremblay. ’

nccilahon anglaise.—1er prix, .lulus Larue, 2e do, Joseph Bernier-
3edo! Pierre1 Picarp

3e lio, Pierre Boucher ; 4e do, Joseph Hébert aru ’
nig1 prix’ -joeeph Pillion ; 2e do, Joseph Miville.

30 do’ Ju'es Larue. 1er accessit, Joseph Bernier- 2e do 
Joseph Vaillancourt; 3e do, Jules Larue; 4e do, Joseph Roy. ’ ’

SEPTIÈME

c,er pldx* Arthur Gosselin I 2e do, Adolphe Labrecque •

.-d » XX'L «'.BE',- «Ï, US <£&
lurcotte, Oscar Delisle, David Fortin, Alphonse TaschArAnn rAor.v

Laliberlé, Eugène Gauthier, Thomas Letarte, Baoul Vezina, Edgar Vézina 
LudovicHamT ’ ar'eS Gosseli"' JosePh Audel- Arthur Simard:

Exercices/rançHs.~\er prix, Eugène Hobitaille ; 2e do, Arthur Gosse- 
hn, 3e do, thomas Peeney. 1er accessit, Oscar Hardy ; 2e do Adolphe 
Labrecque ; 3e do, Léon Gauthier ; 4e do, Gyrius Jacques. P

Arithmétique. 1er prix, Willrid Kirouac ; 2e do, Joseph Rov - 3e do
Hermann ht-Amant. 1er accessit. Napoléon Buel ; 2e do, Alfred Pou’. 
Bol, 3e do, Eugene Hobitaille , 4e do, Henri lïiug 

Exercices anglais.— 1er prix, Arthur Gosselin ; 2e do. Adolphe Labrec 
que; Je do, Leon Gauthier, 1er ucceasit, Thomas Peeney ; 2oP do Alfred 
Uaboury 3e do Oscar Hardy ; 4e do, Eugène Robilailie

MAS?’ ‘Gynus Jacques ; de do, Thomas Peeney ; 4e do, Eugène Hobitaille
ArHfMrrre«-,-er,!r,X,Haoaltiaull‘ier: -ed°. Alfred Gaboury; 3e do 
Arthur Gosselin. 1er accessit, Adolphe Labrecque - 2e do Wilson ttnii’ 
largô ; 3e do, Hermann St-Amant ; 4e do, Léon Gauthier

Mentions 
Itaoul Gau-

A
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Histoire el Géographie.—1er prix, Léon Gauthier ; 2e do, Alfred Ga- 

houry ; 3e do, Raoul Gauthier. 1er accessit, Oscar Hardy ; 2e do, Arthur 
Gosselin ; 3e do, Hermann St-Amant : 4e do, Gaudiose Marcoux.

Instruction religieuse.—1er prix, Alfred Gaboury ; 2e do, Gaudiose Ma'r- 
coux; Se do, Eugène Robitaille. 1er accessit, Oscar Hardy ; 2e do, 
Adolphe Labrecque ; 3e do, Wilfrid Kirouac ; 4e do, Charles Gosselin.

HUITIÈME

Langue française.—1er prix, Arsène Babin ; 2e do, Edmond Leclerc ; 
3e do, Léon Laçasse. 1er accessit, Auguste Lebœuf ; 2e do, Clermont- 
Bourget ; 3e do, George Dagnequ.

Mémoire.—1er prix, Clermont-Bourget; 2e do. James Powers ; 3e do ; 
Henri Valin. 1er accessit, George Dagneau; 2e do, Willie Amyot; 3e 
do, Luc Dubé. V

Arithmétique.—1er prix, James Pokers ; £e do, Léon Laçasse ; 3e do, 
Arsène Babin. 1er accessit, Ernest Bouchard ; 2e do, Auguste Lebœuf ; 
3e do, Léonidas Lafrance.

Langue anglaise.—\er prix, James Powers, 2e do, George Dagneau ; 
3e do, Léon Laçasse. 1er accessit, Willie Amyot; 2e do, Gaudlbse 
Drolet ; 3e do, Arsène Babin.

Instruction religieuse — 1 er prix, Ernest Bouchard : 2e do, Joseph 
Brousséau ; 3o do, Ambroise Bédard. 1er accessit, George Dagneau ; 
2e do, Gaudiose Drolet ; 3e do, Albert Falardeau.

DESSIN

6éomélral côté.— 1er prix, Adolphe Garneau; 2e do, Aurélien Dion. 
1er accessit, Simon Lapointe ; 2e do, Ernest Labrecnue ; 3e do 
Mayrand. *

Robert

Perspective.— 1er prix, Adolphe Garneau ; 2e do, Joseph Robitaille. 
1er accessit, Simon Lapointe ; 2e do, Errol Languedôc ; 3e do, Ivanhôe 
Caron. \

Composition ornementale.—1er prix, Adolphe Garneau : 2e do, Simon 
Lapointe. ^ler^accessit, Eirol Languedoc ; 2e do, Aurélien Dion ; 3e do,

A. H. G. pratique de la couleur.—1er prix, Simon Lapointe ; 2e do, 
Errol Languedoc. 1er accessit, Adolphe Garneau ; 2e do, Aurélien Dion ; 
3e do, Adalbert Trudei.

i| J

/
1)

M
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1er prix, M. James Reardon, 
«.e prix, M. RoméoGuimont.

II
Prix extraordinaire de'mathématiques donné par un bienfaiteur ano-

M. Roméo Guimont.

III
c,^i^r=;rM:sioire du canada offerts par l’abbé Raymond

ter prix, M. Gustave Perrault 
2e prix, M, Joseph Roy.

IV

Eminenc^ to UardblâiSon

En Quatrième, m. nrn Mercier. 
Eugène DesRivières.

y
PrixMgr Bernard (PReîlly,8Protonobtire<Apoero!ique etSOoctein’°ès^et<treô.nCe

En quatrième M. Ernest Mercier.
En Prosodie M. Joseph Bergeron.

-I

Prix extraordinaires
ACCORDÉS AUX ÉLÈVES DU PETIT SÉMINAIRE DE QUÉBEC

Année scolaire 1893-94

5 I
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VI
Prix extraordinaires donnés par Sa Grandeur Mgr L.-N. Bégin. „ 

vê(|"e.de Cyrèno et Coadjuteur de Son Eminence le Cardinal Taschereau, 
pour 1 élève de chacune des classes dont l’examen a été le plus brillant,

Arche-h
X

En Rhétorique.—Arthur Cannon. 
En Seconde.—Calixte Oagneau.
En Troisième.—Aurélien Dion. 
hn Quatrième.—Ernest Mercier.
En Prosodie.—Eugène DesRivières. 
En Cinauième.—Charles Beaulieu. 
En Méthode.—Gédéon Sauvageau. 
En Sixième.—Jules Larue,
En S-plième. —Arthur Gosselin.
En Huitième.— Léonard Lafrance

t

__
te

::

V
*

/

.
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Conditions du Petit Séminaire

PENSIONNAIRES

pa!emLe’„atnndee,aSCptiion8t* dU m°iS' 61 86 dWse 6n troia •«» P™ le

Le prix de la pension pour une année est de.. 
Le lover du lit. garni, et d’un chifonnier avec

bassin et miroir................
Médecin (remèdes non inclus).

$ 100.00

10.00
. t.00

Total................

Ces $111.00 doivent être payées d'avance,

* 111.00

comme suit ;

!e i°ur de l’entrée des élèves ;
36.70 le 10 décembre :
30.70 le 20 mars.

$111.00

ssïîsF 1ysttsr.ss -«'-.b s
mois consécuurs rem'8e P°Ur une ebse,,«» -le moins de deux

sféhbEsesee*

îiS?“-ss iiTure ssr

^^SSSSîSS4*par suite de la négligence des enfants ou autrement. * ou perdu
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5. Le Séminaire fait réparer aux frais dos élèves tout dommage fait 
malicieusement ou par une coupable légèreté aux fenêtres," bancs, tables, 
etc., delà maison.

ü. Tous les jours de semaine, il y a parloir de 10 heures à 10.15 h. A. M., 
de midi à l heure, et de 4 h. à 4.25 h. P. M. Le dimanche et les jours de 
fête d’obligation, il n’y a parloir oue le midi après le diner, jusqu’à l 
heure. Les jours de conge, généralement h jeudi, les parloirs sont 
ouverts de U.30 h. à 10.15 A. M. ainsi que l’après-midi, depuis le dîner jus
qu’à 5 heures. Les parents seulement et ceux qui ont quelque raison 
spéciale, sont admis à voir les élèves, et tous sont priés de se conformer 
scrupulement aux heures indiqués plus haut.

7. Les elèves ont à leùr disposition une bibliothèque où ils peuvent 
trouver, moyennent $0.10 par mois, payable d’avance, tous les livres de 
lecture dont ils besoin. De plus, il y a, dans la maison, un dépôt op 
vendent les livres de classe, le papier et les autres articles nécessaires 
pour les études ; on vend toujours et seulement au comptant. Les pen
sionnaires ne doivent apporter avec eux que leurs livres de piété, de 
classe ou de prix. Il ne leur est pas permis d’en avoir d’autres, sans 
autorisation de M. le Directeur.

8. Les élèves devront présenter leur billet de Procure à M. le Directeur, 
qui leur en donnera un lui-même pour le Maître de Salle.

:
se

.

EXTERNES

1. 'On n’admet généralement comme externes que, les jeunes gens de la 
ville. Les autres ne sont admis que rarement, avec une autorisation 
expresse qui peut toujours être révoquée, et l’on exige qu’ils demeurent 
chez quelque proche parent qui puisse surveiller leur conduite.

2. L’année scolaire se compose de dix mois environ. Les externes 
doivent payer $18,00 par année, comme suit :

:

l;
$6. 00, la veille de l’ouverture des classes ; 
$6. 00, le 10 décembre ;
$6. 00, le 20 mars.

■.

f
3. Pour être admis en classe au commencement de chaque terme, les 

externes devront présenter au professeur un billet de la Procure attestant 
que la contribution a été payée.

On ne déduit rien en faveur de ceux qui arrivent après le commence
ment d’un terme, et l’on ne fait aucune reprise à ceux qui sortent du Sé
minaire dans le cours d’un terme, pour quelque raison que ce soit.

4. Tous les externes, excepté ceux des classes inférieures à la Sixième, 
sont strictement tenus, toutes les fois qu'ils sortent de chez eux, de porter 
t'habit du collège, qui consiste en un capot ou tunique de drap bleu avec 
nervures blanches, une ceinture de laine verte et une casquette de môme 
étoffe et de môme couleur que le capot, portant aussi une nervure blanche. 
Sortir sans cet uniforme est une faute grave et un cas exclusif.

5. Les sorties du soir, après le jour tombé, sont absolument interdites 
aux externes, excepté en compagnie de leur père, de leur mère, ou de leur 
tuteur, et seulement pour les réunions de famille ou pour quelque service 
que les parents exigeraient d’eux. Il leur est par conséquent défendu 
d’aller au théâtre, aux ronds à patiner, etc., etc.

6. Ils ne peuvent s'abonner à aucune bibliothèque, ou cabinet3 4 5 6 de lec
ture, ou société instructive ou amusante, ni faire partie d’un club quel
conque, ni former entre eux de société, sans une permission expresse.
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9. Les externes 
fêtes dans leur» a»lLi!nUS d'ass}sler “ to ÿrnnd’roesre les dimanches et^-6iïiifleS«ps«rse'S

10. Il est s Inclement défendu 
domicile.

^ffiSs^F^RSrfltttsr"1-
vailler assidûment 4 ne COI/dmte wêprochable et à tra-

StS'SHrT-"devront apposer leur signature au5 h»; l™9 '«a samedis, les parents

SSTÏÏS connaissance9 " kar “

aux externes de fumer en dehors de leur
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som priés d?yevofrera 9lriole,nei11 du ce règlement : les parents

demi-pensionnaires

la jeurné^au Séminaire "‘ï'fsTriiïïé ï!i,,“‘tata}Spécia,e'1 Pa
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Les demi pensionnaires paient d'avance six piastres par mois.
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